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Jtonsieur le Wireeteur^ 



J'ai Vhowneur de votis adreaser les épreuves de le 12.^* édi- 
tion du Giiìde de la Galerìe Pitti. Ce Guide contieni de courtes 
deaerijations, (tccompagnéea de quelques noHces hiatoriquea des 
peintures de cette Oalerie, 

Je vous prie, monaieur le Directeur, de prendre eonnais- 
sance des épreuves j et si cela vous ctgréej veuillez bien donner 
votre appróbation à sa publication, 

Becevez, etc. eie. 



EUGENIO PIERACCINI 

Conseryateur de la Galerie da Palais Pitti 



Approuvé : 
Le Directetir des Galeries. 
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AWEETISSEMENT 



L'entrée de la Galerie était autrefois par la porte 
principale du palais *) et la première salle qui se pre- 
sentait au visiteur était celle de Venus, et par con- 
sequent la numeration des tableaux commence de cette 
salle qui maintenant à cause du changement de ren- 
trée est devenue la dernière. ^) 

Or pour bien suivre Tordre dans lequel les ta- 
bleaux sont disposés, il faut traverser les six salles 
aui se succedent en ligne droite, et aller directement 
dans la dernière qui est justement la salle de Venus. 

Le visiteur se piacerà dans chaque salle en face 
des fenètres en se tournant vers le paroi qu*il aura 
a sa gauche et en regardant le tableau le plus haut 
situé, de cette paroi, descendant jusqu'au plus bas, et 
se dirigeant de droite à gauche il trouvera des nu- 
rnéros dans Tordre correspondant à ceux du Guide. 

Les compositions des plafonds des cinq premières 
salles sont dues à Michel-Ange Buonarroti le jeune, 
et ont été peintes à fresc[ue par Pierre Berrettini, dit 
Pierre de Cortone. L'artiste y a personnifié les cinq 



M Ce palais conserve le nom de la famìlle qui le fit elever. Elèo- 
Qore de Tolòde, femme de Cosine V^ V acheta de Buonaccorso Pitti, 
eo 1^9, pour le nrix de 9,000 florins d'or. Embelli et agrandi par la 
suite, il compta oientót comnie residence rovaio. 

2) L'escaiier de T entrée actulle à été edinée sur le dessin du Coxnm.r 
l'rof r Architect Louis Del Moro. 
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vertus attribuées au Grand-Due Cosme I®"^; Vénus, re- 

f)résent la douceup; Apollon, personnifie la gioire et 
a splendeur; Jupiter, la raajesté rojale triomphante, 
et le inerite couronné; Saturne, la prudence, la science 
et la sagesse. La voùte de la 6.™» salle est due au 
pinceau du professeur Louis Sabatelli qui s'est in- 
spirò de r Iliade. 



-^ 



EÉGLEMENT POUE LES AETISTES 



Polir etre adonis gratuitement dons les Galeries, Musées 
et Monuments d^art^ tous les artistes nationaiix et étrangers 
devront presenter un document académique qui attesto leur 
qualité d^ artistes. 

Ceux qui voudront faire des oopies pourront s'addresser 
aux chefs de chaque Institut artistique. 

^: 



INDICATEUE POUE LES VISITEUES 



I*rix d'entrée 

Ponr Ponr 

les adalies les enfants 

Galene des Uffizi (Uffizi lunghi) . . . L. 1. 00 L. 0. 50 

Galene Palatine (Place Pitti) . ...» 1. 00 » 0. 50 
Galene ancienne et moderne (Via Ri- 

oasoli, 54) » 1. 00 » 0. 50 

Galerie Buonarroti (Via Ghibellina, 64). » 0. 50 » 0. 25 

Musée National (Via del Proconsolo, 2). » 1. 00 » 0. 50 
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Ponr 
l68 adaltes 
Musée Archeologique ) 
Galerie des Arazzi ) 

lonna, 26) L. 1. 00 



Via della Oo- 



Mnsée de St-Marc (Place St-Marc, 1) . 
Chapelles des Medicis (Place Madonna). » 
Cénacle de Fuligno (Via Faenza). . . » 
Cénacle de Andrea del Sarto (St-Salvi). » 
Cénacle du Ghirlandajo (Borgognis- 

santi, 34) » 

Cénacle de Andrea del Castagno (Via 

Ventisette Aprile) » 

Fresque du Perugino, dans le Monastere 

de Santa Maria Maddalena de^ Pazzi 

(Via della Colonna, 1) » 



1.00 
0.50 
0.25 
0.25 

0.25 

0.25 



0.25 



Ponr 
les enfantg 



L. 0. sa 

» 0. 50 
» 0.25 



Tous les dimanches, sauf les dimanches de grands fètes 
religieuses et civiles indiquées ci-contre, l' entrée est gratuite. 
Le billet de 1 fr. pour les adultes et 50 cent, pour les en- 
fants est valable* pour visiter le Musee Archéologique et la 
Gralerie des Arazzi, qui ont une entrée commune. Pour la 
Galerie Buonarroti, l'entrée est gratuite le lundi et le jeudi. 



Oraire 

Les Galeries, Musées et Monuments d'Art suddits sont 
ouverts d^ 10 h. du matin à 4 h. du soir. 

Tous les Instituts sont fermés le jour des fètes religeuses 
et oiviles ci-dessous indiquées: 



1. Jour de Pan 

2. Epiphanie 

3. Le jour anniversaire de la 
naissance de S. M. le Boi 

4. Pàque de Eesurrection 

5. Ascension 

6. Corpus Domini (féte Dieu) 

7. Féte du Statut (fète Na- 
tionale) 

8. St-Jean Baptiste 



9. St-Pierre'et Paul 

10. Assomption 

11. Nativité de la St-Vierge 

12. XX Septembre 

13. La Toussaint 

14. La Conception 

15. Le jour anniversaire de la 

naissance de S. M. la- 
Beine 

16. Le Nòel 



-^- 
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NOTICE fflSTOMaTJE 

SUE 

LA FORMATION DE LA GALERIE 



A l'epoque de la Republ^ue fiorentine, il n'ésistait 
aucun vestige de la collection des peintures célèbres 
que Ton conserve aujourd'hui dans les salons du Pa- 
lais Pitti. 

La création de cet admirable Musée est due aux 
soins des Médicis qui poussèrent si loin leur 'amour 
pour les arts, et les protégèrent avec tant de magni- 
ficence, en consacrant de sommes considérables à des 
oeuvres d'architecture, de sculpture et de peinture. 

Cette noble passion, transmise de pére en fils, fut 
portée si haut par le Médicis que peu à peu, les ap- 
partements royaux s'enrichirent des trésors de l'art. 
La sollicitude avec laquelle ces trésors furent mis ea 
ordre et conservés égala au moins le temps et Tar- 

fent qu'exigèrent la recherche et l*acquisition de sem- 
lables ricbesses. Du reste la formation de ce Musée 
ne fut pas l'oeuvre d'une epoque, et ce ne fut que par 
des acquisitions successives qu'on parvint à former un 
ensemble aussi complet. 

Lorsqu'à la chùte de la Republique les Médicis ar- 
riverent au pouvoir, ceux-ci possédaient déja, dans 
leurs maisons et dans leur villes des peintures d'un 
grand prix. Bon nombre des ces oeuvres d'art firent 
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partie de la garde-robe des Grands-Ducs, qui forma 
par la suite la fameuse galerie des statues appelée 
comrnunement Galerie des Ojffices. 

On sait de source certaine, que dès i'an 1589, il 
s'y trouvait entr'autres le célèbre tableau de Raphael, 
connu sous le nom de la Vierge à la Chaise. 

Privés de documents suflBsants pour déterminer 
d'une manière précise l'epoque à laquelle les diffé- 
rents chefs-d'oeuvre qui ornent les appartements de 
cette residence royale, furent réunis et disposès en 
Musèe, il est cependant permis de croire que la fon- 
dation de la Galerie Pitti remonte à Tan 1640, et que 
son accroissement eut lieu dans les années suivantes ; 
car à cette epoque, Pierre de Cortone et Cirus Ferri 
furent chargés de peindre à fresque cina grandes 
salles d'un des plus riches appartements au Palais, 
dont la somptuosité fut encore rehaussèe par des dé- 
corations d'ornements en stuc dorè et par des tentures 
de brocard tissées à Florence. 

Le Grand-Due Ferdinand II acquit par héritage de 
la maison ducale de la Rovere un grand nombre de 
tableaux d'un grand prix et de toutes les écoles. - Le 
Cardinal Léopold des Módicis, qui tonte sa vie fit ses 
délices des oeuvres d'art, laissa a sa mort une col- 
lection précieuse, dont une portion vint qrner la Ga- 
lerie des Offices, et l'autre alla enrichir le Palais 
Pitti. - Il en advint de mème des tableaux qu'avait 
possédés le Cardinal Jean-Charles de Médicis. 

Le Grand'Duc Cosme II acheta de ses propres 
deniers divers tableaux qu'il fit piacer dans les salles 
de la Galerie publique des Offices. Son fils Ferdinand 
fit déplacer une partie des toiles aequises par son 
pére, pour en orner le Palais Pitti; et il en augmenta 
encore le nombre, en y ajoutant celles qu'il avait eues 
de diverses églises de Toscane, cu qu'il avait fait 
acheter a Tetranger. Ferdinand se plaisait dans la 
contemplatioh de ces peintures; cependant, comme 
beaucoup étaient d'une grande dimension et exigeaient 



yGoogk 



SUR LÀ FOBMATION DE LA GALERIB 15 



un vaste eraplacement, il fut obligé de les faire trans- 
porter dans celui des appartements du palais dont 
les plafonds avaient été peints à fresque par Pierre 
de Cortone. Ainsi, et par ces acquisitions successives, 
la collection de ]a residence des Médicis devint une 
des plus considérables de TEurope. 

La princesse Palatine, veuve de l'Electeur, et sceur 
du Grand-Due Jean-Gaston, enrichit aussi cette col- 
lection d'un don particulier de plusieurs toiles ache- 
tées à ses frais. 

De semblables exemples de libéralité et de munifi- 
cence ne furent pas perdus. La nouvelle dynastie de 
la piaison de Lorraine qui succèda aux Médicis mar- 
cila sur leur traces: Frangois I.®' plein de zèle pour 
tout ce qui pouvait ajouter à la grandeur de ses états 
augmenta la Galerie du Palais Pitti de nombreux 
chef-d'oeuvre. 

Au commencement de ce siècle, lors de Tinvasion 
frangaise, le Musée Pitti se vit enlever plus de soi- 
xante de ses tableaux le plus précieux. Par bonheur 
ils arrivaient à peine à Paris, qu'ils furent rendus à 
Florence sans avoir nullement souffert ; plusieurs qui 
étaient sur bois furent transportés sur toile. 

Les autres représentants de la maison de Lorraine 
ne contribuèrent pas moins que leurs prédécesseurs à 
orner avec magmficence le Palais Pitti. 



-^ 



yGoogk 



EXPLICATION DES ABBRÉVIATIONS 

QXJI SK TROUVB3NT D^AJO^S OK OUnDBl 



H. — Hauteur 

L. — Largeur. 

Dem. Fig. — Demi figure 
Fig. ent. — Figure entière. 

L* unite dea meaurea est le mètre. 
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DESCBIPTION DE LA GALEEIE 



SALLE DE VÉNUS. 

Peinte par Pietro da Cortona. 

Au milieu du plafond est représentée Minerve, qui 
enlève des bras de Vénus un jeune hornme sous les 
traits de Cosme I.*', et le conduit à Hercule, voulant 
ainsi symbolisep la raison, qui eloigne la Jeunesse du 
Plaisir et le guide vers le Travàil, représenté par 
Hercule. 

Dans huit lunettes, placées dans le large entable- 
ment de la voùte du plafond, sont peints les personna- 
ses célèbres dont les noms suivent: Antiochus, Alexan- 
dre, Séleucus, Massinissa, Scipion, Cyrus et Auguste. 
Dans les fpontons soutenus par des faunes dorés, sont 
des médaillons en stuc blanc, dans lesquels ressortent 
en bas-relief les buates de Princes et de Pontifes ap- 
partenant à la maison des Médicis, dans Tordpe sui- 
vant, et deux par deux. 

!/• paroi, Ferdinand I.®' et Cosme II; 2.°* paroi, 
Leon X et Clément VII; 3.™^ paroi, Ferdinand II et 
Cosme III encore enfant; 4.™* paroi, Cosme I et son 
fils Frangois. Ces stucs sont T oeuvre du florentin Co- 
sine Salvestrini. 
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PREMIÈRE PARQI. 

DURER (Albrecht), peintre etgraoeur; né à Nuremberg 
le 20 Mai 1471 mori en 1528 (Ecole Allemande). 

1. Ève. 

H. m. 2,11. — L. m. 0,®. — Bois. Fig. ent. 

Ce tableau fait pendant à celui place vis-à-vis 
représentant Adam. La mère du genre humain tient 
dans sa main gauche la porame qu'elle semble re- 
cevoir de la bouche du serpent. On volt derrière 
elle un tigre conche par terre; à ses pieds sont deux 
perdrix; et sur les branches de Tarbre sont perchés 
des oiseaux de différentes espèces. 

ROSA (Salvatore), pelnire, graoeur, poéte, musieien; 
né à Renella, près de Naples, le 20JuinlQlÒ; mori 
à Rome le 15 Mars 1673 (Ecole Napolitaine). 

2. La duplicité. 

H. m. 1,34. — L. m. 0,97. — ToUe. Dem. fig. 

Dans sa cinquième satire le peintre- poète s' ex- 
prime ainsi: « Je n'ai qu*un seni cceur, qu'un seul 
visage.... », faisant allusion à cette peinture, dans 
laq nelle il semble avoir voulu se venger de la ca- 
lomnie en représentant une figure én train de lever 
son masque et qu'on suppose étre le portrait d* un 
de ses ennemis. Au fond, et à la gauche du tableau, 
une figure de profil. 

[Suivant Baldinucci, cette toile aurait été commandée 
à Partiste par le cardinal Jean-Charles de Médicis]. 

ROBUSTI (Jacopo), dzt II Tintoretto; né a Venise 
en 1512; mori le 31 Mai 1594 (Ecole Vénitienne). 

3. Vénus, l'Amour et Vulcain. 

H. m. 0,76. — L. m. 1,96. — Toile. Pig. ent. 

La déesse étendue sur une draperie verte, au 
devant d*une tente de couleur rouge, tient sur son 
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sein r amour qui semble jouer avec Tare quMl serre 
dans sa main. Vulcain soulève une draperie bian- 
che qui couvre T enfant. Dans les nuages apparait 
Mars guidant un char traine par des ànimaux. 

ROSA (Salvatore). 

4. Marine. 

H. m. 2,30. — L. m. 8,97. — Toile. 

Efifet de soleil couchant se réfletant sur la sur- 
face tranquille de Teau. Eheins le fond du tableau, 
des navires prèts à mettre à la voile. En avant, 
une grande barque en construction et un bàtiment 
en réparation. A droite du tableau, une tour à demi- 
ruinée ; et au premier pian, des baigneurs, des ou- 
vriers, et plusieurs animaux. 

[Suivant Baldimicci, ce tableau aurait été oommandó 
par le cardinal Jean-Charles]. 

TISIO (Benvenuto), dit II Garofolo ; né dans le Fer- 
raraìs en 1481; mort le 6 Septembre 1559 (Ecole 
Ferraraise). 

5. Saint Jacques le Majeur, 

H. m. 0,84. — L. m. 0,69. — Toile. b©in. fig. 

L'apótre est coiffé à la nazaréenne; et porte 
un bourdon. Il tient sa main droite élevée. Dans le 
lontain éclairé par la lune, est représentée la trahi- 
son de Judas. Dans Tembrasure de la fenétre, en 
haut, r on distingue un oeillet, fleur que ce peintre 
avait coutume de mettre dans ses tableaux à cause 
de son surnom. 

MANFREDI (Bartolommeo), né à Ustiano, bourg du 
Mantouan en 1580; mor^ en 1617 (Ecole Romaine). 

6. La Bonne Aventufe. 

H. m. 0,98. — L. m. 1,33. — Toile. Dem. fig. 

Une bhoémienne lit dans la main d'un jeune 
cordonnier qui porte divers outils de sa profession. 
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A coté, une vielle femme, qui profìte de Tatten- 
tion que prète le jeune gargon, pour lui voler sa 
bourse. 

PORBUS (Franz), le jeune; né à Anoers en 1570; 
mori à Paris en 1622 (Ecole Flamande). 

7. Portrait d'homme. 

H. m. 1.00. — L. m. 0,74. — Bois. Dem. fig. 

Il est vu presque de face, les cheveux frisés 
et peu de barbe; il porte un vètement espagnol; 
une épée pend à son coté, et un poignard est at- 
taché à sa ceinture. Sa nnain gauche repose sur sa 
banche; de Tautre il s'appuye sur une table recou- 
verte d'un tapis. 



DEUXIÈME PAROI. 



BARBIERI (Giovan Francesco), d>t II Guercino; né 
à Cento dans le bolonais, le 8 Féorier 1591; mori 
en 1666 (Ecole Bolonaise). 

8. Apollon et Marsyas. 

H. m. 1,84. — L. m. 1,98. — Toile. Fig. ent. 

Ce dernier vaincu par Apollon, qu'il avait osé 
défier, est étendu par terre, les mains liées à un 
tronc d*arbre. Le dieu, un pied pose sur le corps 
du Satyre qu'il à saisi par la jarnbe droite, se pre- 
paro à l'écorcher vif avec un couteau qu'il tient 
à la main. Aux branches de Tarbre, auquel est at- 
taché Marsyas, sont suspendus divers instruments 
de musique; à distance, à la droit du tableau, deux 
jeunes pàtres. 
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RUBENS (Peter Paul); né à Sìègen le 29 Juin 1577; 
mori à Anoers le 30 Mai 1640 (Ecole Flamande). 

9. Paysage. — Ulysse dans Vile des Phéaciens. 

H.'m. 1,28. -- L. m. 2,07. — Boia. 

A gauche du tableau, des rochers escarpés 
d'où jaillit de Teau qui tombe en cascades le long 
des anfractuosités. Au pian intermédiaire, des pa- 
lais et de petits temples; à droite la mer. Sur le 
premier pian, Ulysse seul et nu, qui vient d'échap- 
per à un troisième naufrage: il rencontre un gpoupe 
de jeunes filles, dont quelques-unes cherchent à se 
cacher. Nausicaa, la première d*entre elles, et fille 
d'Alcinoùs, roi de l'Ile, ayant reconnu en lui un 
héros, relève son voile. Au devant du tableau et 
un peu plus à droit, un char sur lequel deux jeunes 
fìUes déposent du Unge; près de là, des raulèts dé- 
telés et paissant. Dans les nuages, Jupiter ayant 
r aigle à ses pieds, et Minerve armée de sa lance. 

CURRADI (chev. Francesco), né à Florence enlòlO; 
mori en 1661 (Ecole Fiorentine). 

10. Marcisse à la Fontaine. 

H. m. 1,78. -- L. m. 1,97. — Toile. Fig. ent. 

Au milieu d' un bois, un jeune gargon, vètu a 
respagnole, se mire dans une source. Une partie 
de ses vètements est à terre; à ses pieds, un are 
et un carquois. Un lévrier le regarde. 

PONTE (Francesco da), dit II Bassano; né à Bassano 
vers 1548; mori le 4 Juin 1592 (Ecole Vénitienne). 

11. Le Martyre de Salute Catherine, 

H. m. 3,30. — L. m. 2,14. — Toile. Fig. ent. 

La Sainte est au centre du tableau, les yeux 
ievés au ciel. Autour d'elle sont les instruments de 
son martyre, brisés miraculeusement par un auge 
qui, suspendu dans Tair, et entouré de l'aurèole 
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divine, a dans sa main droite une épée et dans la 
gauche la couponne du martyre. Les soldats et les 
bourreaux qui environnent la Sainte sont renversés 
et blessés par les débris des instruments de son 
supplice. Au second pian, des hommes et des che- 
vaux qui s'enfuient à la hàte. Dans le fond un riche 
paysage. 

MANETTI (Rutilio), néà Sienne en 1511; mori en 1639 
(Ecole Siénnoise). 

12. Epousailles. 

H. m. 1,81. — L. m. 2,00. — ToUe. Fig. ent. 

Quatre couples de jeunes gens des deux sèxes, 
vétus à respagnole dans le goùt du seizième sie- 
de, se tiennent par la main, et semblent se dire à 
Toreille de douces paroles. Au fond et en Tair un 
petit amour, arme de son are, décoche plusieurs 
flèches. A droite, un jeune gargon soulève un flarn- 
beau; du coté oppose, sur le sol, diverses armures. 
On Ut en bas : « Rutilius Manetti ». 

ROSSELLI (Matteo), né à Florence le 10AoiXtlblS\ 
mori le 18 Janvier 1650 (Ecole Fiorentine). 

13. Triomphe de David. 

H. m. 2,01. — L. m. 2,01. — Toae. Fig. ent. 

David tient de sa main droite la téte de Go- 
liath, et de Tautre l'épée du Géant. Plusieurs jeu- 
nes filles Taccompagnent en jouant de divers in- 
struments. A droite s'élève un chéne; au fond on 
distingue un paysage. 

[Suivant Baldinuoci, dans la méme annóe, en 1621 
Rosselli (qui travailla pour les duos de Toscane) fit un 
triomphe de David tenant la tète de Goliath, pour lo car- 
dinal Charles de Módicis], 
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RUBENS (Peter Paul). 

14. Paysage, — Retour des champs, 

H. m. 1,22. — L. m. 1,95. — Bois. 

La vue de ce paysage rappelle les plaines de 
la Belgique. Dans le lontain on distingue une ville; 
à gauche coule un ruisseau, sur les rives duquel 
s'élèvent des arbres; en avant sont des paysans 
qui retournent chez eux eraportant sur leurs épaules 
leurs instruments de travail et leur récolte; on voit 
à droite une charrette^ tirée par des chevaux; au se- 
cond pian un pàtre raraène un nombreux tpoupeau 
au bercail. Des chevaux paissent dans la prairie. 



TROIXIEME PAROI. 
ROSA (Salvatore). 
16. Marine. 

H. m. 2,^2. — L. m. 8,94. — Toile. 

La rner est converte de bàtiments et de galè- 
res aux enseignes des anciens Pisans. A gauche, 
des montagnes et des ruines; à droite un phare. 
On voit sur le rivage de nombreuses figures de sol- 
dats et de travàilleurs. 

[Selon Baldinucci, ce tableau fa,t fait pour le cardinal 
Jean-Charles des Módicis]. 

REMBRANDT (Paul van Ryn), peìntre et graoeur ; né 
dans le Moulin de son pére, entre les viìlages de 
Leydendorp et de Koukerky prés de la oille de Leyde 
en 1607; raort à Amsterdam le 8 Oetobre 1669 (Ecole 
Hollandaise). 

16. Portrait de Vieìllard. 

H. m. 1,02. — L. m. 0,83. — Toile. Dem. fig. 

Il est vu de face, avec une longue barbe et un 
vétement de couleup sombre. 11 a les mains jointes. 
Onjit au bas du tableau: Rembrandt 16. 
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VECELLO (Tiziano), né à Pieve de Cadore en UH ] 
mori de la peste à Venìse le 27 Aoùt 1576 (Eéole 
Vénitienne). 

Mariage de Sainte Catherine, 

H. m. 0,92. — L. m. 1,29. — Toile. Fig. ent. 

La Sainte, dans une attitude contemplative, em- 
asse r enfant Jesus qui repose sur le sein de sa 
ère, à laquelle il offre un fruit en la regardant, 
ndis qu*il s*appuye sur Tépaule de la Sainte. La 
[erge Marie soutient le divin Enfant, et étend sa 
ain droite pour cueiller une petite fleur bleue. Le 
Xìt Saint Jean agenouillé, ayant Pagneau à ses 
eds, tient la main serrée contre sa poitrine. 

Olì distingue dans le fond un paysage avec 
lelques bergers et des animaux. 

CI (Leonardo da), peintre, sculpteur, archìtecte, in- 
nieur, phisicien, écrìvain et musicien, né en 1452 
\ chdteau de Vìnei dans le Val d'Arno inférieur, 
ort au chdteau de Saint- Cloud en 1519 (Ecole Flo- 
ntine). 

Portrait de femme. 

H. m, 0^62. — L. m. 0,46. — Bois. Dem. fig. 

Elle est vue de trois-qu^.rts, un voile blanc sur 
tète^ le sein découvert; vetue de noir ayant dans 
L main gauche un livre de prières sur lequel est 
i chiffres le nom de Jesus. Entre les arcades du 
nd, on distingue le couvent de la Madonne de Ga- 
ggio, aujourd'hui de la SS. Annunziata. Ce tableau 
t connu sous le nom de « La réligieuse de Léo- 
ird ». 

[Le Grand-Due Ferdinando III l' acheta de la famille 
s marqnis Niccolini]. 
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RIBERA (chev. Josef), dlt L*Espagnolet, peintre et 
graoeur; né à Jatìoa prés de Valence en Espagne 
le 12 Janvler 1588; mori à Naples en 1656 (Ecole 
Espagnole). 

19. Mariyre de Saint Barthelemy. 

H. m. 1,45. — L. m. 2,11. — Toile. Fig. ent. 

Le Saint est représenté nu, à demi-étendu par 
terre, et attaché par le bras à un arbre, au mo- 
nient où le bourreau lui serre la jambe gauche 
avec une corde, tandis qu*un autre bourreau, place 
à gauche, sourit d*un air cruel en aiguisant un cou- 
teau. Au second pian on voit des gardes armés et 
des prètres payens. Une téte d*idole est renversèe 
par terre au devant du tableau. 

[Ce tableau appartenait autrefois à la famille Capponi]. 

DURER (Albrect). 

20. Adam. 

H. m. 2,11 — L. m. 0,83. — Bois. Fig. ent. 

Cette peinture fait pendant avec le numero un 
situé vis-à-vis, représentant Ève. Adam a dejà pris 
des mains de sa compagne le rameau où pend la 
pomme. A ses pieds, on voit un paon et un cerf, 
symboles de la vanite et de. la timidité. 

BERRETTINI (Pietro), dit Pietro da Cortona, peintre 
et arehitecte; né à Cartone en Toscane le 1.®"^ No- 
vernbre 1596; mort à Rome le 16 Mai 1669 (Ecole 
Romaine). 

21. Sainte Martine. 

H. m. 1,00. — L. m. 0,78. — Toile. Fig. ent. 

L'empereur Alexandre Sevère voulut contrain- 
dre Martine à sacrifier aux faux Dieux; mais à 
peine fut-elle à rentrée du tempie d*Apollon, et 
eut-elle fait le signe de la croix, che la statue du 
Dieu fut renversèe, et Tedifice s*écroula ècrasant le 
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peuple et les prétres sous ses debris. La Sainte age- 
nouillée au milieu des décombres, lève les yeux au 
liei. Au fond à gauche on voit 1* empereur Alexan- 
Ire. Au milieu dans le haut du tableau, des chéru- 
)ins apparaissent dans une gioire. 



QUATRIÈME PAROl. 

-.IVERTI (Giovanni) ; né à Florence en 1576 ; mori 
m 1644 (Ecole Fiorentine). 

. Marsyas écorché par Apollon. 

H. zn. 1,81 — L. m. 1,78. — Tpile. Fig. ent. 

Le Dieu irrite après avoir attaché le Satire à 
m tronc d*arbre, lui fait au bras une première en- 
aille avec Tinstrument qu*il tient dans sa maine 
Iroit, tandis que de Tautre il s'apprète à ladépé- 
jer. Au fond on distingue un paysage et un groupe 
l*hommes qui observent Thorrible scène. À terre 
a lyre du Dieu et le sistre de Marsyas. 

rSTICI (Francesco), dit II Rustichino; né à Siènne; 
nort encore jeune en 1625 (Ecole Siénnoise). 

, Mort de la Madeleine. 

H. m. 1,30 — L. m. 1,62. — Toile. Fig. enfc. 

La penitente est représentée, agonisante, assi- 
jtée par deux anges; Tunjd'eux la soutient, et 
*autre lui présente la croix. Prés d*elle, sur une 
)ierre, est une tète de mort. 

NI (Guido), peintre et r/raoeur ; né à Caloezzano, 
ìrès de Bologne, le 4 Novembre 1575; mort le 
L8 Aoùt 1642 (Ecole Bolonaise). 

, Portrait de Vieillard, 

H. m. 0,75 — L. m. 0,63. — Toile. Dem. fig. 

Couvert d*un vètement misérable, il s*appuye 
le ses deus mains sur un bàton, et tourne la lète 
i droite comme pour inspirer la compassion. 
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CANTARINI (Simone), dit II Pesarese, peintre, gra- 
vetir; né à Oropezza, près de Pesaro 1612; mori 
à Verone le 25 Oetobre 1648 (Ecole Boloaaise). 

25. Saint Isidore. 

H. m. 0,78 — L. m. 0,58. — Toile. Dem. fig. 

Pauvre agriculteur, il obtint sa sanctification 
par la pratique de vertus modestes. Il a les yeux 
tournés vers le ciel, et tient une houe dans sa main 
droite. 

FETI (Domenico); né à Rome en 1599; mori à Ve- 
nise en 1624 (Ecole Roraaine). 

26. La parabole de la Vigne, 

H. m. 0,71. — L. m. 0,42. — Boia. Fig. ent. 

Le peintre a choisi le moment où les ouvriers 
ont regu leur salaires. L'un d'eux, reste après le 
départ des autres, se plaint de ce qu'on lui à donne 
la mème paye qu'à ceux venus plus tard à la vi- 
gne, et qui y ont travaillé une heure à peine. Le 
Maitre lui répohd: « Je t*ai donne ce que je t*avais 
promis; cela suffit ». A gauche est un personnage 
qui regarde cette scène; dans le lontain on remar- 
que d' autres fìgures. 

CARDI (Lodovico), dit II Cigoli, peintre, seulpteur et 
arehitecte; né dans la terre de Cigoli, Val. d'Arno 
inférieur, Toscane, le 12 Septembre 1559; mort à 
Rome le 8 Juin 1613 (Ecole Fiorentine). 

27. La troisième apparition de Jesus a S} Pierre. 

H. m. 8,66. -- L. m. 2,36. — ToUe. Fig. ent. 

On voit le Sauveup sur le rivage, où S.* Pierre 
se tient agenouillé. Au second pian sont les autres 
apótres dans deux barques; les uns tirent des filets 
vides; les autres amènent des filets remplis de pois- 
sons. A gauche, une foule de spectateurs; et au fond 
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ve une ville située sur les bords du lac de Ti- 
lde. On lit dans un pan du manteau du Sau- 
: Lodovico Cigoli, anno 1610. 

É DEL SARTO (Ecole d'). 

)rtrait de femme. 

H. m. 0,90. — L. m. 0,71. — Boia. Dem. fig. 

Elle est vue presque de face, habillée de nbir, 
)iffée d*un voile blanc. Elle tient dans la maia 
jhe un livre ferme, et dans Tautre un mouchoir. 

[ERI (Giovanni Francesco) dit II Guercino. 

lini Joseph. 

H. m. 0,85. — li. m. 0,67. — ToUe. Dem. fig. 

Il est représenté presque de face, avec la barbe 
ìs cheveux blancs. Il tient dans la main droite 
àton mystìque tout en fìeur; la main gauche est 
lyée contre la poitrine. 

[Domenico). 

i drachme perdue, 

H. m. 0,71. — L. m. 0,42. — Boia. Fig. ent. 

Jesus disait en parabole : « Quelle est la femme 
possedant dix drachmes, et en ayant perdu 

n' allume pas sa lampe, ne balaye pas la mai- 
et ne cherche avec soin jusq*à ce qu'elle Tait 
<^ée*? » Le peintre a choisi Tinstant où la fem- 
après avoir mis sens dessus dessous tous les 
bles de sa chambre, se baisse pour chercher 

le lampe la drachme perdue. 

INI (Ottavio); né à Florence en 1585; mori 
643 (Ecole Fiorentine). 

zcce Homo. 

H. m. 0,68. — L. m. 0,52. — Toile. Fig. ent. 

Le Christ vu de trois-quarts a la tète un peu 
née vers Tépaule gauche. Une corde retient ses 
;es, et il a un roseau dans ses mains. 
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VANNI (Raffaello) ; né à Siènne en 1596 ; mori vers 1657 
(Ecole Siénnoise). 

32. Mariage de Sainte Catherine. 

H. m. 0,65. — L. m. 0,70. — Toile. Fig. ent. 

Jesus près de sa mère, passe Tanneau mysti- 
que au doigt de Sainte Catherine qui le regoit a 
genoux. Deux anges portent le manteau du Sau- 
veur. On distingue dans le fond un paysage. 

ANONYME (Flamand). 

33. Portrait de femme. 

H. m. 0,76. — L. m. 0,46. — Toile. Dem. fig. 

Sa téte est ornée d'une toque. Elle porte un 
vètement noir. Une riche chalne d*or pend à son 
cou. On lit derriere la toile: « Iacobina uncekort 
JOHA SIC STARNLERS uxoR 1501-1505 de la chambre 
du serenissime prince Jean-Gaston ». 

VAN DYCK (Ecole De). 

34. Portrait de femme. 

H. m. 0,68. — L. m. 0,58. — Toile. Dem. fig. 

Elle est vue de face; son vètement est noir, et 
roné de dentelles; son bras droit s*appuie sur le 
gauche. Elle tient à la main un éventail. 



Au milieu de la salle est un vase de porcelaine 
de Sèvres donne par Napolèon I." à la Baciocchi 
duchesse de Lucques. 

Deux tables de marbré de Porto Venere complè- 
tent Tornementation de cette salle. On y voit encore 
une troisième table de plus grande dimension, ayant 
un fond de marbré statuaire, au centre duquel est 
un ovale d'émeraude d'Espacne, entouré de brèche^ 
d'Adrien avec des ornements de lapislazuli et 'd'autres- 
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ì fond de semence d'Espagne, le tout 
une bordure de noir antique, 
able est place un gpoupe en bronze, 
f. Costoli, fondu par Papi. Ce gpoupe 
ristophe Colooib découvrant rAmérique 
autres parties du monde connu. 



-^^- 
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SALLE D'APOLLON. 

COMMENCÉE PAR PlETRO DA CoRTONA, 
TERMINÉE PAR ClRO FerRI. 



Au milieu de la voùte, enrichie de stucs dorés, les 
yeux se portent sur la figure principale qui représente 
Apollon recevant Cosme I.®' de Médicis guide par la 
Gioire et la Vertu. 

Le prince est peint sous les traits d'une jeune homme 
qui s'appuie sur la massue d*Hercule, symbolisant 
ainsi la Vertu qui le conduit à la Gioire. Apollon lui 
mentre lo zodiaque sur le globe celeste soutenu par 
Atlas, et sernble indiquer à Cosme, que pour briller 
à Tégal des astres, il doit aimer la vertu et la sagesse, 
pepsonnifiées dans une nombreuse troupe de nymphes 
qui prennent soins de plusieurs plantes qui regoivent 
du soleil la fralcheur et la vie. 

Quelques figures sont de la main de Pietro da Cor- 
tona; le rest fut exécuté par son élève Ciro Ferri 
avec les cartons que son maitre lui avait laissés en 
quittant Florence pour se rendre à Rome. 

Dans les pendantifs de la voùte sont représentées 
les neuf Muses; et dans les cadres verticaux on voit: 
Justinien qui diete de lois, Alexandre ayant en main 
les oeuvre d'Homère; Auguste, celles de Virgile; et 
Cesar attentif à la lecture d'un ouvrage. 
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PREMIERE PARDI. 

MORONE (Manière du). 

35. Porirait de l'Evéque Jerome Argentino. 

H. m. 0,92. — L. m. 0,82. — Toile. Dem. fig. 

Il est vu de face avec une barbe grise, vètu 
d'un camail noir, la téte converte d*un berret de 
mème couleur. Il tient ses gants dans une raain et 
appuie Tautre main sur un parapet sur lequel on 
lit: « Ieronimus Argentinus Episcopus Eharensis 

ET BrACHIENSIS ». 

CARPI (Girolamo), dit Girolamin da Carpi ; né à 
Ferrare en 1501 ; mori dans la méme ville en 1556^ 
(Ecole Ferraraise). 

36. Portrait de Varchevéque Bartolini-Salimheni, 

H. m. 0,89. — L. m. 0,72. — Bois. Dem. fig. 

Il est représenté. de face, assis et appuyé sur 
le bras d'un fauteuil. Il est vètu d*un camail de 
couleur violette. 

[Vasari raconte que le peìntre fìt le portrait de Bar- 
tolini dans sa première jeunesse. Le prelat a été peint à 
l'epoque où il venait d'ètre nommé par Leon X admini- 
strateur de PEglise de Pise, dont il devint plus tard ar- 
chevèque. Il éxerca ses fonctions "sous les Ducs Alexandre 
et Cosme de Médicis, et obtint, de Charles Quint en 1556^ 
l'arche vèché de Malaga; mais il mourut dans la mème an- 
née àgé de 56 ans. Les Pisans gardèrent son corps qui 
fut enseveli dans leur Camposanto]. 

CAGLIARI (Paolo), dit Paolo Veronese ; né a Verone 
en 1528; mori le 19 Aoril 1588 (Ecole Vénitienne). 

37. Portrait de sa femme. 

H. m. 0,74. — L, m. 0,57. — Toile, forme ovale. Dem. fig. 

Elle est vue de face, et porte un corsage noir 
orné d*une riche guipure bianche. Elle a autour du 
cou un collier des grosses perles. 
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PALMA (Jacopo), dit Palma Vecchio ; né en 1480 à 
Serinalta, prooince de Bergame ; mori vers 1548 
(Ecole Vénitiénne). 

38. Les pélerins d'Emaùs. 

H. m. 1,50. — L. m. 2,02. — Toile. Fig. ent. 

Jesus Christ assis à une table servie, entre les 
deux pélerins, est en train de bénir le pain. Un 
serviteur se tient un peu en arriére, une bouteille 
à la main. Sur le devant du tableau on voit un 
petit chien. Un bourdon et un chapeau sont appuyés 
coatre les colonnes. Du vestibule, on distingue un 
paisage. Signé i. p. 

BRONZINO (Angiolo), peìntre, graoeur et poète; né 
au hourg de Monticelli, pres de Florence vers 1502 ; 
mort à la fin de 1572 (Ecole Fiorentine). 

39. Sainte Famille. 

H. m. 1,15. — L. m. 0,92 — Bois. Dem. fig. 

L'enfant Jesus repose endormi sur un coussin, 
et le petit Saint Jean Baptiste s'approche de lui avec 
pespect pour le baiser. La Vierge et Saint Joseph 
contemplent le divin enfant. Signé bronzo fioret. 

SANZIO (Raffaello). 

40. Portrait du Pape Leon X. 

H. m. 1,55. — L. m. 1,19. — Bois. Dem. fig. 

Le Pontife est assis dans un riche fauteuil, 
devant une table recouverte d'un tapis rouge, sur 
la quelle sont un missel orné de miniature et une 
sonnette d'argent. Une de ses mains repose sur le 
missel ; de V autre il tient une loupe. A sa droite est 
le cardinal Jules de Mèdicis, plus tard Clément VII. 
A gauche, se tient le cardinal Louis de Rossi, secré- 
taire des brefs, les mains appuyées sur le fauteuil. 

[Fródério II, due de Mantoue, ótant venu a Florence, 
désira vivement posseder ce tableau, et pria Olement VII 
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[e lui donner. Le Saint-Pére lui en fìt present, et com- 
ida à méssire Octavien de Médicis de l'envoyer au due 
[antoue. Etonnó de Pordre du Pape, méssire Octavien, 
lant conserver ce trésor à son pays, appela secrótement 
Ire del Sarto et le chargea d'en faire une copie qui fut 
(ien esócutée que Jules Eomain, qui avait travaillé à 
iginal, y fut trompé lui méme. Mais Georges Vasari, se 
ivant plus tard à Mantoue aveo ce peintre lui décou- 
; la ruse en lui montrant une marque faite à Florence, 
rigiual fut peint dans cette dernière ville, de 1517 a 1519, 
a. copie en fut faite en 1525, copie qui passa par héritage 
, Cour de Parme, puis à celle de Naples où elle est restóe. 

DRI (Cristofano), dit II Bronzino; né à Florence le 
Octobre 1577 ; mort en 1621 (Ecole Fiorentine). 

Hospitalité de Saint Julien. 

H. m. 2,61. — L. m. 1,97. — Toile. Fig. ent. 

Pour expier ses fautes, le Saint entreprit de 
isacrer sa personne et ses biens à soulager Thu- 
nité. Il s*ètablit sur le bords d'un fleuve dange- 
IX, et il aidait les voyageurs à le passer. Il est 
présente accueillant un jeune homme demi-nu qui 
icend de la barque assistè par un autre jeune 
mme. A droit est la figure du batelier qui d*une 
in tient le gouvernail. et de Tautre s'appuye sur 
rame. Du coté oppose sous le vestibule de la 
lison, on distingue de petites figures représentant 
B femme qui fait Taumóne a deux pélerins. 

NUOCI (Pietro), dit II Perugino; né à Castel 
la Pièce, près de Pérouse, en 1446; mort à 
stel-Fontignano, ause enoirons de Pérouse, en 
^cembre 1524 (Ecole Ombrienne). 

Sainte Marie Madeleine. 

H. m. 0,47. — L. m. 0,35. — Bois. Dem. fig. 

Un voile léger couvre sa chevelure. Son véte- 
nt se compose d*une robe verte òrnée de fourru- 



yGoogk 



SALLR d'aPOLLON B5 



res. Elle tient une de ses mains posée *sur Tautre. 
Dans Tornement du vétement on Ut: « Santa Maria 
Maddalena ». 

FRANCIABIGIO (Marcantonio) ; né à Florence en 1483 ; 
mort 1524 (Ecole Fiorentine). 

43. Portrait d'homme. 

H. m. 0,58. — L. m. 0,45. Bois. Dem. fig. 

Il est vu presque de face, coift'é d'une toque, 
avec des gants dans sa raain droite; il tient la gau- 
che ouverte et appuyée sur un balcon où on lit: 
« A. S. M. D. XIIII » ; fond de paysage. 

RAIBOLTNI (Giacomo), dit II Francia; né à Bologne; 
mort vers 1557 (Ecole Bolonaise). 

44. Portrait d'homme. 

H. m. 0,48. — L. m. 0,35. — Bois. Dem. fig. 

Il est représenté presque de face, sans barbe 
et coiffó d'un berret rouge; sa tunique rouge est 
ornée d'une fourrure. Il tient un fruit dan sa main. 

SALIMBENI (Ventura); né à Siènne en 1557; mx)rt 
en 1613 (Ecole Siénnoise). 

45. Sainte Famille. 

H. m. 1,46. — L. m. 1,15. — Toile. Fig. ent. 

La Vierge assise tient l'enfant Jesus qui regarde 
Saint Joseph. Derrière elle, est assise Sainte Elisa- 
beth ayant une q^uenouille près d'elle. A gauche le 
petit Saint Jean loue avec une chienne à 1 aquelle 
il a dérobé ses deux petits qu'il tient serrés contre 
lui. Au fond, par une ouverture on voit un intórieui- 
de cuisine. 

CARDI (Lodovico), dit II Cigoll 

46. Saint Francois en adoration. 

H. m. 1,38. — L. xn. 1,16. — Toile. Dem. fig. 

Le Saint agenouillé et les mains jointes, prie 
devant un Crucifix place sur un rocher où se trou- 
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veat aussi un livre et une tète de mort Au fond 
le paysage représente une affreuse solitude, et l'on 
distingue au sommet d'une roche, le convent de 
TAlvernia. 



DEUXIÈME PAROI. 

RENI (Guido). 

47. Bacchus, 

H. m. 0,88. — L. m. 0,71. — Toile. Dem. fig. 

Le jeune dieu, couponné de pampres et de rai- 
sins, et couvert d'une peau de tigre, a dans ses mains 
une tasse, une soucoupe, et une bouteille. En avant, 
à gauche, dans le coin du tableau, on voit un enfant 
qui port un bocal. Au fond, paysage. 

CANTARINI (Simone), dit II Pesarese. 

48. Saint André. 

H. m. 0,99. - L. m. 0,68. Toile. Dem. fig. 

Le Saint presane de face, serre contre sa poi- 
trine la Croix, emblèma de son martyre. Il tient 
suspendus à sa main droite deux poissons attachés 
ensemble. 

TITI (Tiberio), né à Florence. Florissait oers 1612 
(Ecole Fiorentine). 

49. Portrait de Léopold de Médicis, enfant, qui fut 

plus tard Cardinal. 

H. m. 0,58. — L. m. 0,73. — Toile. Fig. ent. 

Il est conche, la téte appuyée sur un coussin, 
à demi recouvert par un couvre-pied brode d'or 
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et enrichi de perles, Oq Ut sur la toile: * Novem- 
BRis 1617. Principes Leopoldus Octavo genitus. 
Mediceus Austriacus ^. 

[Il était fils du Grand-Due Cosme II et frère dji Grand- 
Due Ferdinand II. Il s'adonna à la eulture des seienees, 
des lettres et des beaux-arts, et reput du pontife Clément IX 
le ehapeau de cardinal. On lui doit la colleetion de por- 
traits des peintres qui est à la Galerie des Offiees. Il mou- 
rut àgé de 58 ans, le 10 Novembre 1675]. 

BARBIERI' (Giovan >Francesco) dit II Guercino. 
50. Saint Pierre ressuscitant la veuve Tabite, 

H. m. 1,31. — L. m. 1,63. — Toile. Eig. ent. 

A gauche, le corps de la jeune veuve gii dans 
une bière. A droite, Saint Pierre a le bras droit 
leve, et de la main gauche il retiént son manteau. 
Près de lui est le messager qui l'a conduit. Auprés 
de la bière se tient une femme en pleurs. A droite 
en avant, une autre femme, assise sur un banc de 
pierre a sur son sein un petit enfant. Plus en ar- 
rière sont deux femmes qui pleurent. 

[Un manuserit de Paolo Anton Barbieri, frère du pein- 
tre, eontient le passage suivant, date de 1618 : « Un miraele 
de Saint Pierre qui ressuscite un enfant ». Ce tableau fut 
parfaitement grave par Bloémart. (Voyez Malvaaia)]. 

CARDI (Lodovico), dit II Cigoll 
61. Deposition du Christ, 

H. m. 3,15. — L. m. 2,04. — Boia. Fig. ent. 

Saint Jean regoit dans ses bras le corps inanime 
du Sauvear descendu de la Croix par Joseph d'Ari- 
mathie aidé de deux jeunes hommes. Aux pieds de 
la Croix est la Madeleine agenouillée. A droite la 
Vierge en pleurs contemple les clous et la couronne 
d'épines. Derrière elle, Marie Cléophae a genoux et 
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les mains jointes. Derrière ce groupe, Nicodème dé- 
bout et vu par derrière, parlant à un vieillard. 

[Cette toile se trouvait à Empoli dans Póglise de la 
Com^^agnie de la Croix. Le capitarne Pier Lorenzo Sestini 
de Cortone la demajida au nom du Grand-Duo Cosme III; 
« le 13 Mars 1689, Francesco Pandolfìni, camérier du se- 
renissime Grand Prince Ferdinand accompagno de l'abbé 
Filizio Pizzichi, chapelain de la Cour, arriva à Empoli. Le» 
frères au nombre de 79 furent mandés; et ils fi rent un écrit 
parlequel ils cédaient volontairement ce tableau: le Prinoe 
donna à la Compagnie 600 écus florentins ; et fìt restaurer 
et dorer à neuf le cadre ; et le 20 Avril 1690, il remit aux 
frères une copie faite par Anton Domenico Gabbiani en 
remplcKsement de Toriginal »]. 

LICINIO (chev. Giovanni Antonio), c/f7 II Pordenone ; 
né à Pordenone, oille du Frioul, en 1483; mori a 
Ferrare en 1540 (Ecole Vénitienne). 

62. La Sainte Conversation. 

H. m. 1,32. — L. m. 1,65. — Toile. Dem. fig. 

La Vierge assise tient son divin Fils assis sur 
ses genoux, Sainte Catherine les mains jointes sur 
la poitrine, en adoration, a auprès d'elle une roue 
gamie de dents de fer, embléme de son martyre. 
Plus en arrière, Sainte Madeleine portant un vase ; 
du coté oppose, Saint Joseph appuyé contre un pa- 
rapet de marbré, et tenant un livre. Au fond, un 
paysage orné d*architecture. 

DOLCI (Carlo), dit Carlin Dolci; né à Florence en 
1616; mori en 1686 (Ecole Fiorentine). 

63. Diogene. 

H. m. 0,90. — L. m. 0,73. — Toile. Dem. fig. 

Vieux, chauve, enveloppé dans son manteau^ 
le philosophe tient dans la main droite une lan- 
terne, prét à répondre à celui qui lui demanderà 
ce qu* il cherche : * Je cherche un homme „. 



yGoogk 



SALLE d'APOLLON 



VECELLIO (Tiziano). 

64. Portraii de Pierre Arétin. 

H. m. 0,98. — L. m. 0,76. — Toile. Dem. fig. 

Le noni du poéte Arétin est assez connu. Ce 
portrait est vu de trois quarts; les cheveux courts, 
la barbe longue; le vétement riche; la main gauche 
soutient la tunique; le cou ornè d*un chalne d*or. 

[L 'Arétin envoya ce portrait à Cosme I." aveo une 
lettre qui dépeint suffisamment V homme auquel on a fait 
répitaphe suivant: 

« Ci-git TArótin, poete Toscan, 
« Qui sut dire mal de tous, hormis du Christ, 
« S'excusant en disant qui il ne le connoissait pas ». 
Voici la lettre écrite par P Arétin a Cosme \," date e 
de Venise 17 Octobre 1545 {Autographe dea cartona et Ar- 
chives eie Cosme L"). 

« Mon Seigneur, 

« La grande quantité d'argent que possedè messire 
« Titien, et le desir extrème que nonobstant il a d'aug- 
« menter son trósor, sont cause que, peu soucieux des 
« égards dùs à V amitié, et des devoirs de parente, il ne se 
« préocoupe, bien vivement que de celui qui lui promet 
« beauooup; aussi, n'est il pas étonnant qu'après m'avoir 
« leurré pendant six mois d'une espérance vaine, ayant été 
« séduit par la prodigalitó du pape Paul, il soit parti pour 
« Rome sans achever le portrait de votre très-illustre pére. 
« Je vous enverrai sa figure calme et imposante et qu'on 
€ peut dire calquée sur l'originai des que elle sortirà des 
« maind du susdit peintre ; cependant voici la reproduction 
« fìdèle de mes traits due à son pinceau. Certe le visage 
« respire, le sang circule, et je me vois vivant en peinture; 
« et si j'eusse donne au maitre quelques écus de plus, il 
« aurait mieiix fini le vétement de drap, et la soie, le ve- 
« lours et le brocard; je ne dirai rien de la chaine, car 
« eli est vraiment peinte. Sic tromsit gloria mundi, Adressée 
« Au Grand-Due, à Florence » *)]. 

*) Titien, à peine de retour à Venise, axecuta le portrait de 
Giovanni delie Bande Nere, pére de Cosme I.re^ portrait qui est à la 
Galerie des Otfices. 
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OCCIO (Federigo) ou Fiori d'Urbino peintre et 
aoeur; né à Urbin 1528; mori le 30 Septem- 
? 1612 (Ecole RomaiQe). 

Portrait du Prince, enfant, Frédéric d' Urhin, 

H. m. 0,57. — L. m. 0,75. — Toile. Fig. ent. 

Il est couché dans un berceau, enveloppé dans 
riches langes. Une étoffe brodée lui sert de cou- 
pture. On lit sur la toile: * Federigo Principe 
Urbino, quando nacque. ^ 

[Fils de Francois Marie II, ce prince épousa très- 
ne Claude fille de Ferdinand I.®' de Médicis, et fut 
e de la princesse Victoiré de la Eovère, femme du Duo 
L'dinand II]. 

TROIXIÈME PAROI 

LILLO (Bartolommeo Esteban); né à Seville en 
18; mori le 3 A or il 1682 (Ecole Espagnole). 

'm Vierge du Rosaire. 

H. m. 1,65. - L. m. 1,09. Toile. Fig. ent. 

La Vierge assise sur une marche de pierre, 
nt sur ses genoux T enfant Jesus qui a dans ses 
lins un chapelet. 

[Ferdinand III acheta ce tableau 900 écus du peintre 
el Accia] qui l' avait eu du nógooiant romain Cartoni], 

1 (Giulio), dìt Giulio Romano, peintre, architecte, 
ingénieur ; né à Rome en 1499; morì le premier 
wembre 1546 (Ecole Romaine). 

Copk de la Vierge au U:(ard, de Raphael. 

H. m. 1,49. — L. m. 1,09. — Bois. Fig. ent. 

La Vierge dans le milieu du tableau, est assise 
appuye son bras gauche sur un bas-relief brisé; 
idis que de la droite elle soutient T enfant Jesus 
bout, un pied sur son berceau et occupò à ca- 
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resser le petit Saint Jean qui tient avec ses deux 
mains une banderole sur laquelle on lit: ^ Ecce 
AGNUS Dei ,. A gauche, derrière la Sainte Vierge, 
se repose Saint Joseph appuyant son menton dans 
sa main. Au fond, des montagnes, et plus en avant, 
un chéne. Au premier pian, un chapiteau et la base 
d'une colonne sur laquelle est un lézard. 

[L'originai est au palaia royal de Madrid]. 

ANDREA D'AGNOLO, dit Andrea del Sarto; F/o- 
reniin n. 1487 m. 1531. 

58. Déposition de la Croix, 

H. m. 2,34. — L. m. 1,96. — Bois. Fig. ent. 

Au milieu du tableau est le corps inanime de 
Jesus, soutenu par la Vierge et Saint Jean age- 
nouillées, Marie Madeleine à genoux a prés d'elle 
le vase de parfums ; derrière elle, Sainte Catherine 
avec la roue embléme de son martyre. A droite, 
Saint Pierre; -et a gauche, Saint Paul. Le fond est 
un paysage montueux. Sur le devant, un calice avec 
l'hostie au dessus; sur la pierre où repose Jesus, sont 
inscrites les initiales entrelacèes du nom de l'artiste. 

[Il est fait mention dans Vasari de cette peinture, qui 
fut exécuté, en 1523, pour les soeurs de San Pietro a Luco 
dans le Mugello, qui Pacquirent moyennant 80 florins d'or 
avec un autre petit tableau sur bois. — Léopold I.®' l'a- 
cheta et le plaQa dans la tribune des Offices; Ferdinand III 
voulut en orner la Galerie Pitti, et mit, dans la tribune, 
a sa place un autre tableau d'Andrea del Sarto, la Vierge 
atix Spinx\. 

ALBANI (Francesco), dit L'Albano; né à Bologne 1578 
mort dans le méme ville en 1660 (Ecole Bolonaise). 

173. Apparition de Jesus à la Vierge. 

H. m. 0,42. — L. m. 0,55. — Ouivre, forme ovale, Fig. ent. 

Dans une chambre où l'on voit un lit, un prie- 
dieu, et un pupitre sur lequel est un livre, la Vierge 
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Marie est à genoux, devant son divin Fils qui lui 
apparai t suspendu dans l*air, environnè d'anges 
dont Turi s'approche d'elle, tenant un lys dans la 
mairi. En bas, deux autres anges en adoratioa. 

REMBRANDT (Paul Van-Ryn). 

60. Son portrait. 

H. m. 0,62. — L. in. 0,52. — Boia. Dem. fig. 

Il est presque de face, les cheveux longs, et 
coiffó d'un toque. Il porte une hausse col d'acier, 
et une chaine d' or autor du cou. Il est k demi 
enveloppé dans un manteau de velours de couleur 
amaranthe. 

[Ce tableau qui faisait partie de la Galerie Grerini, fut 
acheté par le Grand-Due Ferdinand III, le 23 Juin 1818 
avec d' autres tableaux]. 

ALBANI (Francesco). 

175. Sainte Famille et deux Anges. 

H. m. 0,42. — L. m. 0,55. — Boia, forme ovale, Dem. fig. 

Jesus endormi, repose sur un coussin, la tète 
appuyée sur le sein de sa Mère, qui tient à la main 
un livre ouvert. A droite, deux anges en adoration. 
Derrière, Saint Joseph qui soulève un rideau. 

ANDREA D'AGNOLO, dìt Andrea del Sarto. 
62. Sainte Famille. 

H. m. 1,25. — L. m. 1,01. — Boia. Fig. ent. 

La Vierge, à genoux, s'appuye contro un ro- 
cher, en contemplaiion devant l'enfant Jesus aui 
repose sur une draperie et sourit à sa mère, tanais 
que le petit Saint Jean, debout la main droite posée 
sur une peau étendu sur une pierre, mentre du 
doigt le Sauveur. Derrière la Vierge se tient Saint 
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Joseph, la téte dans ses raains qu' il appuye surun 
rocher. Dans le fond paysage. 

(Vasari dit: « Il fit ttne Nòtre-Dame, ponr Zanobi 
€ Bracci, qui désirait vivement avoir une oeuvre de sa 
main ». Et il fait la description du tableau, qui correspond 
a celleci-dessus]. 

MURILLO (Bartolomeo Esteban). 
63. La Fierge et l'enfant Jesus. 

H. m. 1,55 — L. m. 1,06. — Toile. Fig. ent. 

La Sainte Vierge assise sur un banc de pierre 
tìent son divin Fils debout sur ses genoux. Le petit 
Jesus appuye son bras gauche sur le bras de sa 
Mère contre le sein de laquelle il pose son bras droit. 

VECELLIO (Marco) dit Marco di Tiziano; né dans le 
Frìoul en 1545; mort en 1611 (Ecole Vénitienne). 

484. La Vierge de la Miséricorde. 

H. m. 1,52. — L. m. 1,12. — Toile. Fig. ent. 

A droite du tableau, six hommes sous des co- 
stunaes difiPérents, se tiennent agenouillés. Du còte 
oppose, six femmes et une petite fille dans la mème 
attitude. Au milieu, la Vierge, qui couvre de son 
manteau toutes ces figures. Derrière elle, une ten- 
tare. 

ROBUSTI (Iacopo), dit II Tintoretto. 

65. Vortrait d'homme. 

H. m. 0,98. — L. m. 0,77. — Toile. Dem. fig. 

Il est représenté de face, la téte chauve et por- 
tante une barbe et des moustaches grises; son 
vétement est sombre, et son pardessus de me me 
coaleur, est gami de fourrures. Il porte une cein- 
ture fermée par une boucle. 
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ANDREA (d'Agnolo) dit Andrea del Sarto. 
€6. Son porirait, 

H. m. 0,70. — L. m. 0,54. — Toile. Dem. fig. 

Le peintre est vu presque de face, sans barbe, 
avec les cheveux longs. Enveloppé dans un vète- 
ment gris, il est coiffé d*un bonnet de mérae couleup. 

VECELLIO (Tiziano). 

€7. La Madaleine. 

H. m. 0,85. — L. m. 0,68. — Bois. Dem. fig. 

Elle a les yeux levès au ciel, et le corps cou- 
vert par ses longs cheveux. Dans le fond s'élève 
un rocher au-delà duquel on distingue à droite le 
ciel. Sur le devant on remarque le vase, qui con- 
tient le précieu parfurn, et sur lequel est écrit; 

TlTIANUS 

[Le Titien étant à Ferrare, se transporta à Urbin, 
«t y peignit, pour le due, une figure de Madaleine en con- 
templation. H eidste plusieurs reproductions de ce tableau, 
de la main du méme maitre]. 



QUATRIEME PAROI. 

ANONYME. 

€8. Portrait d'un scuipteur. 

H. m. 0,79. — L. m. 0,67. — ToUe. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, il tient plusieurs ciseaux, 
dans sa main droite, et de Cantre une statuette re- 
présentant T archi tecture. Devant lui, sur un banc, 
on voit un buste et quelques outils à Tusage des 
sculpteurs. 
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SCHIAVONE (Andrea), peintre et graveur; né a Sé- 
hénico (en DalmatleJ en 1522 ; mori en 1582 (Ecole 
Venitienne). 

69. Portraii d'homme. 

H. m. 0,86. — L. m. 0,64. — ToQe. Dem. fig. 

Représenté presque de face, avec les cheveux 
courts et la barbe longue, il porte un vétement noir 
gami de fourrures. Un de ses bras s'appuie sur un 
balcon où Ton voit écrit a jeta anno r. — xxx. 
MDxxxviii. Il tient un papier dans sa main droite. 

SCHIAVONE (Andrea). 

70. Portraii d'homme. 

H. m. 0,65. — L. m. 0,61. — Toile. Dem. flg. 

Vu de trois-quarts, les cheveux, courts, la barbe 
longue il porte un habit de velours ornò de four- 
rures. 

MARATTA ou MARATTI (Carlo), peintre et graoeur; 
né à Canterano (dans la marche d'AncóneJ, en 1625;. 
mori à Rome le lo Décemhre 1713 (Ecole Romaine). 

71. Saint Philippe Neri. 

H. m. 8,44. — L. m. 1,98. — Toile. Fig. ent. 

Le Saint est représenté agenouillé devant un 
autel, et revétu des habits sacerdotaux, au moment 
où la Vierge Marie et son fils divin lui apparais- 
sent au milieu des nuages, entourés par des anges 
et les apótres Pierre et Paul, detenére lesquelsest 
Sainte Marie Madeleine. Celui des Anges qui est 
le plus près de la Vierge lui apporte un lys qu*elle 
prend de sa main droite pour Toffrir à Saint Phi- 
lippe auprés de qui on remarque le clerc qui ser- 
vait la messe, et qui, tout éblouì, ne voit pas la 
celeste apparition. 

[Philippe Neri, né à Florence le 21 Juillet 1515 et 
mort à Eome le 26 Mai 1595, fut canonisé le 12 Mars 1622]. 
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ALLORI (Cristofano), dìt II Bronzino. 

72. Portrait d'homme. 

H. m. 0,89. — L. m. 0,66. — Toile. Dem. fig. 

Vu presque de face; entièrement vétu de noir, 
il tient dans sa maia droite un rouleau de papier. 
Sori habit dénote un religieux de Tordre du B. Hyp- 
polite Galantini. 

RIBERA (Joseph), dit L' Espagnolet. 

73. Saint Francois, , 

H. m. 1,02. — L. m. 0,74. — Toile. Dem. fig. 

Le pénitent d'Assises lève les yeux au Ciel et 
tient dans ses mains une tète de mort. Le tableau 
ayant été décroché pour ótre copie, on y put lire Tìq- 
scription suivante: Joseph de Ribera Espagnol 1643. 

SCHIAVONE (Andrea). 

74. Portrait d'homme. 

H. m. 0,58. — L. m. 0,58. — Toile. Dem. fig. 

Vu de face, il est revètu de Thabit de frère de 
Tordre des franciscains, dit des Mineurs conven- 
tuels. 



En cette sai le, on remarque deux tables à fond de 
popphyre ayant dans le milieu, en mosalque des vases 
et des fleurs composés evec du jaspe, des calcédoines 
et d'autres pierres précieuses. Le milieu est entouré 
d'une grécque en jaune de Sicile, avec un filet de 
jaspe ae cette ile. Une tpoisiéme en marbré statuaire 
incrusté d'une quantité de pierres calcaires, avec un 
milieu en pierres dures, et un méandre grec de noir 
a-ntique. 

^ 
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Peinte par Pietro da Cortona. 

Au milieu du plafond est Pécusson des Médicis, sou- 
tenu par des Génies, et ornò de tpophées qui indiquent 
la fortune propice à la maison souveraine. Le Dieu 
de la guerre arme de la foudre et de Tépée anime le 
combat, sur terre et sur mer. Hercule forme un tro- 
phée des dépouilles ennemies que lui présentent des 
Génies à cheval. La Victoire, à laquelle, la Paix et 
TAbondance tressent une couronne, apparait triom- 
phante au milieu dès prissonniers de guerre. 



PREMIÈRE PAROI. 

CANLASSJ (Guido), dit Cagnacci; né à Castel San- 
t'Arcangelo, près de Rimini en 1601; mort à Vienne 
en 1681 (Ecole Bolonaise). 

76. La Madeleine porta au Ciel, 

H. m. 1,88. — L. m. 1,84. — Toile. Fig. ent. 

La Sainte tient les yeux levés vers le Ciel ; 
ses longs cheveux couvrent son sein. Un auge 
Teraporte. Ces deux figures se détachent sur un 
ciel nuageux. 

["Une peinture semblable fut exécutée pour la famille 
Angelelli de Bologne; et elle passa à la Galene de Dus- 
seldorf avant la moitié du 18.* siede, elle appartieni au- 
jourd'hui au roi de Bavière]. 

WERFF (chev. Adriaen Van Der), peintre et archi^ 
teete; né le 21 Janoier 1659; au oillage de Kra- 
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Unger Ambalekt, près de Rotterdam; mort dans 
--He dernière olile, le 12 Nooembre 1722 (Ecole 
llandaise). 

Portrait du Due Jean de Marlhorough, 

H. m. 1,30. — L. m. 1,08. — Toile. Dem. fig. 

Représenté de face, il porte une grande per- 
\\iQ et est couvert d*une armare. Il tient dans sa 
lin droite le batòn da commandement; il porte 
coté ane décoration et son épée; un manteau 
Libie d'hermine est jeté sur ses épaules. Dans le 
id du tableau on distingue un combat. 

[John Churchill, depuis due de Marlborough, naquit 
1650, à Ash, dans le Devonshire, et mourut a Londres 
1722]. 

Gì (Niccolò), né a Florence ; mort oetogénaire à 
•^ezzo en 1554 (Ecole Fiorentine)» 

La Vierge, l'Enfant Jesus et quatte Saints. 

H. m. 1,73. — L. m. 1,56. — Boia. Pig. ent. 

La Vierge est assise sur un tróne ayant sur 
3 genoux son divin fils, qui tient sa main droite 
ìvée pour bénir. A droite, Saint Jean Baptiste 
bout avec une croix de roseau. Il est difficile de 
'e quel est le Saint à gauche vétu en guerrier 
dont la masse de fer, sur laquelle il s*appuye, 
lide pas davantage à la reconnaitre. Un peu en 
rière, près du tróne, deux jeunes gens. Le fond 
t occupé par un paysage où s'élévent plusieurs 
iirs. 

K (Anton Van), peìntre et graoeur ; né à Anoers 
1599; mort à Blakfriars, à Londres, en 1641 
cole Flamande). 

Portrait du Cardinal Guide Bentivoglio. 

H. m. 1,96. — L. m. 1,45. Toile. Fig. ent. 

Il est représenté de trois-quarts, avec le front 
auve, les moustaches et la royale, assis dans un 
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fauteuil, devant une table sur laquelle sont un vase 
de^ fleups et des papiers. Revétu de la pourpre, avec 
un rochet blanc en denteile, il tient à la main une 
lettre ouverte. Au fond est un entrecolonnement orné 
d'une tenture de soie rouge. 

[Clóment Vili l'appela à Eome et le nomma son camé- 
rier. Plus tard Paul V l' envoya cornine Nonce apostolique 
dans les Flandres. Fait cardinal en 1621 peu s'en fallut 
qu'il ne fut nommé pape; mais il mourat durant le con- 
clave le 7 Septembre 1644. Il a écrit VHistoire des Gueri^es 
de Fiandre^ ouvrage dont le mèrito mit son auteur au nom- 
bre des meilleurs historiens de son pays]. 

SANZIO (Raffaello), peintre et architecte; né à Urbino 
le vendredl saint le 28 Mars 1483, mori le vendredi 
Saint, le 6 Avril 1520 (Ecole Romaine). 

79. Portrait du Pape Jules IL 

H. m. 0,99. — L. m. 0,82. — Bois. Dem. fig. 

Vu presque de face, avec une longue barbe bian- 
che, il est assis dans un fauteuil, sur le bras duquel 
il s'appuie et tient dans sa naain un mouchoir. 

[Neveu de Siste IV, et de la famille de la Eovère, 
Jules II nacquit à Savone en 1453. Fait cardinal en 1471, 
il fut èie ve au pontificat en 1503. — On prètend que son 
humour guerrière lui fit choisir le nom de Jules, en me- 
moire de Jules Cesar. Il mourut en 1513]. 

VECELLIO (Tiziano). 

80. Portrait d'André Vésale. 

H. m. 1^. — L. m. 0.98. -- Toile. Dem. fig. 

Il est VU de face, les cheveux courts, la barbe 
longue et grise. Vétu d'une robe noire doublée d'une 
large fourrure, il se tient assis dans un fauteuil sur 
un des bras duquel il appuye un livre ouvert; il a 
des lunettes dans sa main droite. 

[André Vésale nacquit à Bruxelles en 1514. Il enseigna 
à Padoue, à Bologne et à Pise, et fut appelé en Espagne 
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par Charl^Quiiit. Accuse d'homicide pour avoir ouvert le 
cadavre d' un gentilhomme dans le but de découvrir la cause 
de la maladie, fut oondanmé à mort ; mais Philippe II lui 
conunua sa pene en V exilant. Gomme il retournait en Italie, 
une tempéte le jeta sur la plage de Zante où il mourut 
de misere]. 

D'AGNOLO (Andrea), dà Andrea del Sarto. 
81. Sainte Famille. 

H. m. 1,37. — L. m. 1,(B. — Boia. Fig. ent. 

La Vierge assise par terre tient l'enfant Jesus à 
califourchon sur ses genoux. Le Sauveur tourne la 
téte vers Saint Jean Baptiste que soutient Sainte 
Elisabeth. En avant on voit par terre la croix de 
roseau. Toutes ces fìgures se détachent sur un ciel 
nuageux. 

[Vasari dit ; « Exécuté sur la demande du magnifìqtie 
« Octavien de Módiois, qui le paya le doublé du prix con- 
« venu, le tableau est aujourd^ bui dans la chambre de ma- 
« donne Francesca, soeur du reverendissime Salviati >]. 

RENI (chev. Guido). 

78. Saint Pierre en pkurs. 

H. m. 1,82. — L. m. 1,23. — Toile. Fig. ent. 

Le Saint agenouillé, tient les yeux levés au 
Ciel et les bras ouverts. Un rayon l'illuraine. Der- 
rière est un coq qui chante. 

ROBUSTI (Iacopo), dit II Tintoretto. 

83. Portrait de Louis Cornaro. 

H. m. 1,12. *- L. m. 0,85. — ToUe. Dem. fig. 

Il est représenté de trois-quarts, la tète chauve 
et la barbe bianche ; vétu de noir, il est assis dans 
un grand fauteuil, la main droite appuyée sur Tun 
de bras du siège, la main gauche reposant sur son 
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genou. Il porte une ceinture de cuir, et son véte- 
ment est garn de fourrures. 

[L. Gomaro fat Tadmiration et ramonr des ses contem- 
porams, et snrtout de la jeunesse de son temps. H éorivit 
le célèbre Traiti sur la vie sohre, et s'éteignit à 96 ans]. 



DEUXIEME PAROI 

BONIFAZIO Veronese I." né en 1490; mort en 1540 
(Ecole Vénitienne). 

84. Sainte Famille, 

H. m. 1,07. — L. m. 1,43. — Bois. Fig. ent. 

La Vierge assise au pied d' un arbre auq[uel 
est fixée une tente, tient dans ses bras son divia 
Fils, qui porte un globe terrestre, qu'il va donner 
à un personnage inconnu agenouillé, et ayant près 
de lui un petit chien. A terre, une couronne. A 
droite, Sainte Elisabeth a genoux, portant un livr e 
et une croix. Le petit Saint Jean-Baptiste tient ses 
mains jointes levées vers T enfant Jesus, qu'il re- 
garde. Au fond, paysage où sont de petites figures 
de pasteurs. 

RUBENS (Peter Paul). 

86. Luirtnéme uvee son frére et Ics deux philosophes 
J. Lipse et Grotius. 

H. m. 1,63. — L. m. 0,38. — Bois. Dem. flg. 

Le personnage debout; de trois-quarts portant 
une barbe et des moustaches rousses, et appuyant 
sa main sur sa banche, représente Pierre Paul Ru- 
bens. Près de lui est son frère Philippe; vu de face 
avec la barbe et les moustaches brunes, portant un 
col rabattu et tenant une piume. A coté de Philippe 
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est le philosophe J. Lipse, vu de face, avec la barbe 
longue, les cheveux courts et un col plissé; il est 
vétu d'une pelisse et pose son index sur un livre. 
L*autre personnage est Grotius. Vu de profil por- 
tant les moustaches et la royale; il a devant lui 
un livre, qu'il tient ouvert et pose sur une table cou- 
vert d*un riche tapis. On voit encore sur cette table 
des livres, des plumes et un encrier. Au fond, dans 
Tentre colonnement on distingue la campagne. Dans 
une niche est place le buste de Sénèque devant lequel 
est un vase avec quatre tulipes. Sur le devant du 
tableau, près de Grotius, est un chien. 

[Rubens fat peintre et diplomate. Son frère Philippe 
fat un célèbre philologue. Rubens Tayant amene à Rome il 
fut nommé bibliothécaire du cardinal Colonna, et de retour 
à Anvers en 1609 il y fut fait secrétaire du Senat. 

Juste Lipse, né le 18 Octobre 1547, a Over-isch en 
. Fiandre et mort le 24 Mars 1606, fut professeur à l'uni- 
versité de Liege et dans plusieurs autres villes. 

GrTotius, fils d'un bourgmestre de Delft, nacquit le 
10 Avril 1583, et devint avocat general du fise de HoUajide 
et Zelande. Condamné pour ses opinions religieuses à une 
prison perpétuelle, il dut sa delivrance au dévoument de 
sa femme. Il s'exila et mourut à l'àge de 63 ans avec la 
réputation que lui merita son livre : De Jure pctcis et helli\. 

RUBENS (Peter Paul). 

86. Les suites de la guerre, 

H. m. 2,06. — L. m. 3,42. — Toile. Fig. ent. 

A droite, le tempie de Janus ouvert. Au centre 
du tableau Mars qui essaie de s'arracher des bras 
de Vénus. Le Dieu porte le bouclier d*une main et 
de Tautre la cimeterre. Alecto, armée du flambeau 
de la discorde Tentraine. La Peste et la Famine le 
prècèdent, Mars foule sous ses pieds un homme a 
longue barbe personnifìant TÉtude. La femme ren- 
versée qui tient un luth brisé, représente THarmo- 
nie; et la figure jetée par terre, ayant en mala 
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le compas personnifie T Architecture. Plus loin la 
Charité, serre contre son sein un jeune enfant. En 
Tair et à terre sont plusieurs amours. Le Dieu foule 
un caducée, des livres et un faisceau de verges, 
symboles du cominerce, des lettres et de la con- 
corde. A droite, une feinme, en vètements de deuil, 
lève les yeux au ciel. Les tours qui,forment sa 
couronne, et le globe terrestre surmonté de la croix 
et porte par un enfant, syoibolisent l'Europe. Dans 
le fond est esquissé, en petites fìgures, une bataille. 

[Baldinucci dit : « Cette toile fut envoyée par Pautenr 
4c à Sustermans qui lui avait demandé un tableau comme 
« souvenir ». Dans une lettre de Rubens à ce dernier, rap- 
portóe par Baldinucci, on trouve la description de cette 
peinture, et le re<?u de 142 florins, 14 pracq, de M. Schutter, 
pour solde de sa valeur], 

ANDREA D'AGNOLO, dit Andrea del Sarto. 
87. Hisioire de Joseph. 

H. m. 0,97. — L. m. 1,84. — Boia. Fig. ent. 

L'artiste peignit en petites fìgures, Thistoire de 
Joseph fils de Jacob, sur deux tableaux que l' on 
peut considérer corame ne formant qu' une seule 
composi tion. Dans le tableau qui porte le n° 87» on 
voit Jacob assis auprés de Rachel (placée là par 
le peintre quoiqu'elle fut morte depuis longtemps), 
et entouré de ses fils. Joseph enfant, raconte ses 
songes. Au centre du tableau, Jacob est représentó 
au moment où il envoie Joseph vers ses frères; 
il tient un sac et un bàton. Plus au fond, Joseph 
s'empresse de rejoindre ses frères; et arrivò près 
d'eux, ceux-ci le descendent dans une citerne. Dans 
l'autre graupe à gauche, Joseph supplie à mains 
jointes ses frères prèts à le vendre à des mar- 
chands qu' on voit à cheval. Le fond du tableau 
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représente un pays montagneux où paissent les trou- 
peaux de Jacob. Un de ses fìls descend de la col- 
line portant les vétements ensanglantés de Joseph. 
Òn voit encore le méme fils de Jacob presen- 
tant la tunique converte de sang au malheureux 
vieillard qui, à cetle vue, déchire ses véteraents. 

ANDREA D'AGNOLO, dit Andrea del Sarto. 
88. Histoire de Joseph. 

H. m. 0,97. — L. xn. 1,34. — Boia. Fig. ent. 

A droite, dans un pavillon, Pharaon est repré- 
sente endormi. Derrière le Ht, sont, les sept vaebes 
grasses et les sept vaches maigres: et au devant, 
les sept épis pleins et les sept épis vides. Un peu 
en avant on voit Pharaon qui se lève. Au haut de 
Tescalier place au centre, Joseph prisonnier s'ap- 
préte à descendre entre deux gardes; il est encore 
représente sur le palier, s'acherninant vers le rei. 
À l'entrée du palais, on voit Pharaon sur des de- 
grès, qui regarde le jeune interprete qui lui expli- 
que les songes. Les satrapes et les mages se tien- 
nent autour du roi, remplis de confusion. Au centre, 
Pharaon entouré des grands de son royaume, nomme 
son lieutenant Joseph qui agenouillé regoit des mains 
du roi le collier d*or, marque distinctive de sa nou- 
velle dignité. Sur les dégres du premier pian, deux 
enfants jouent avec un petit chien. 

[Vasari dit que ces deus tableaux forent commission- 
nés par Franpois Borgherini, pour omer des Cassoni seni- 
ptés par Baccio, célèbre artiste de son temps. On doit la 
conservation de ces tableaux à la fermeté de Marguerite 
Borgherini, qui par ses vives remontrances detouma Jeaii- 
Baptiste della Palla; lequel, du consentement de l'autoritó 
en voulait faire don à Fran90is I.*"^, roi de France, pour 
obtenir de ce monarque, son appui pour la Bépublique]. 
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BONIFAZIO VERONESE I.". 

89. Le repos en Ègypte. 

H. m. 1,05. — L. m. 1,50. — Bois. Fig. ent. 

La Vìerge est assise sur une pierre au pied 
d'un arbre avec T enfant Jesus debout aupròs de sa 
mère qui le soutient d'une main, tandis que de 
l'autre elle lui présente son sein. Près d'un arbre 
Saint Joseph au repos, recevant des fruits de plu- 
sieurs anges place dans les branches. A droite, 
une figure (qu'on croit ètre Sainte Catherine), ouvre 
un panier. Sur le davant du tableau, une nappe 
étendue à terre, avec un plat et une bouteille. Dans 
le fond, à gauche des petites figures occupées à la- 
bourer. La mer à l'horizon. 

CARDI (Lodovico), dit II Cigoli 

90. Ecce Homo. 

H. m. 1,75. — L. m. 1,35. — Toile. Dem. fig. 

Le Christ est au milieu du tableau, téte cou- 
ronnée d'épines, le corps livide et taché de sang, 
il tient un roseau dans ses mains enchalnées. A 
droite, Filate, vétu à l'orientale, mentre Jesus. L'au- 
tre personnage, en chemise, est un des bourreaux 
qui retient les pans du manteau du Sauveur. Dans 
1 ombre sont des sòldats couverts de cuirasses, por- 
tant des enseignes romaines. Sur le balcon est un 
paquet de cordes. 

[Voici ce qu' ócrit Balducci : « Nons savons que le 
€ Cigoli peignit ce tableau pour monseigneur des Massimi, 

< qui ayant voulu avoir une composition sacrée de la maiii 
« d' un des meilleurs artistes de son temps, en donna com- 
« mission à trois peintres, à Tinsu de chacun d'eux; au 

< Passignano, au Cigoli et au Caravaggio; mais les trois 
« cBUvres terminóes celle du Cigoli fut si supórieure d'exé- 
€ cution, que le prelat renvoya les deux autres et garda 
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« celle de son choix. À sa mort, ce tableau fut vendu e 
« Jean Baptiste Severi, célèbre musicien du sórónissima 
« prince Don Lorenzo de Toscane. Apportò à Florence, 
« il devint la proprióté de Médicis »]. 



TROIXIÈME PAROI. 

•LCI (Carlo), dìt Carlin Dolci. 
. Saint Pierre en pleurs. 

H. m. 1,73. — L. m. 1,21. — Toile. Dem. fig. 

L' apótre repentant, assis dans une grotte et 
es mains jointes, tourne vers le Ciel ses yeux bai- 
jnés de larmes I II est vètu d* une tunique bleue, 
m manteau jaune lui couvre les genoux. Le coq, 
ui rappelle sa fante. 

[Baldinucci rapporte : « Ce tableau fut exécutó pour 
Carlo Corbinelli ». Sur la toile est écrit: « 1564, il di 
31 Ottobre. Dal sig. Carlo Corbinelli, partita prima, scudi 
venticinque ». 

.LORI (Cristo fano), dit II Bronzino. 

Judith. 

H. m. 1,40. — L. m. 1,12. — ToUe. Dem. fig. 

Judith représentée presque de face, avec une 
ibevelure noire, serre dans sa droite le cimiterre et 
ient par les cheveux, de Tautre main, la téte d' Ho- 
opherne. Elle porte une tunique jaune et un man- 
eau bleu doublé de rouge; une écharpe bianche 
etient les plis de sa tunique. Derrière elle, une 
ieille servant, coiffée de blanc, tient un sac dans 
les mains. Au fond une teinture ; sur le devant, un 
ioussin de velours vert bordé d'or. 

[Les traits de la Judith sont ceux d' une femme du nom 
[azzafirra, maitresse du Bronzino, et pour laquelle le peintre 
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dépensa en grande partie le frnit de ses travaux. La vieìlle 
représente la mère de cette femme. La tète d' Holopheme 
est celle du peintre. 

Ce tableau fut exécutó pour le cardinal Alexandre 
Orsino, suivant Baldinucci]. 

RUBENS (Peter Paul). 

93. Saint Francois en priére. 

H. m. 1,47. —L. m. 1,03. — Toile. Dem. fig. 

Dans une grotte obscure de T Apennin, le Saint 
agenouillé, les bras en croix sur la poitrine, regard 
le Ciei d*où descend un rayon divin. Sur un rocher, 
une croix, un cràne et une discipline. Dans le food 
un découvre d'autres cavités, et Fon voit un com- 
pagnon du Saint. 

SANZIO (Raffaello). 

94- Sainte Famille dite dell'Impannata. 

H. m. 1,65. — L. IQ. 1,23. — Bois. Bem. fig. 

La Vierge assise sur un banc regoit des maina 
de Sainte Anne Tenfant Jesus. Derrière elle, une 
Sainte qui pose une des ses mains sur Tépaule de 
Sainte Anne, et montre le petit Jesus qui se re- 
tourne pour le regarder, en appuyant sa raain sur 
le sein de sa mère. A gauche et au premier pian, 
Saint Jean Baptiste, assis sur une peau, lève une 
main et tient dans Tautre une croix. Le fond re- 
presente rintérieur d*une pièce où est une fenétre 
gamie d'un chassis de toile appelé en langue fio- 
rentine Impannata, d*où le noni donne au tableau- 

[« Et pareillement », écrit Vasari, « Raphael fit un ta- 
< bleau de Notre-Dame qu'il envoya à Florence, et qui est 
« aujourd^hui dans le palais du Due Gosme, dans la cha- 
« pelle des nouveaux appartements, exóoutóe et peinte par 
« moi; et sert de table d'autel »]. 
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ALLORI (Crisfofano), dit II Bronzino. 
95. Sacrifice d'Abraham. 

H. m. 1,74. — L. m. 1,29. — Toile. Fig. ent. 

Abraham sur le point d'immoler son fìls est re- 
tenu par Tange suspendu dans l'air. Le Patriarche 
tient d'une maia son couteau, prét à Trapper son 
fils agenouillé sur le bùcber, les mains liées der- 
riére le dos. Dee rochers arides, et un paysage 
lointain forment le fond du tableau. Dans la val- 
lèe on distingue deux serviteurs accompagnant une 
bète de somme. Sur le devant à gauche on voit la 
tète d'un bélier qui se fait jour entra de ronces. 

VECELLIO (Tiziano). 

92. Portrait d'homme. 

H. m. 1,11. — L. m. 0,^. — Toile. Dem. fig. 

Vu de face, les cheveux courts et la barbe 
rare, il porte au cou une chaine d'or. Sa main gau- 
che s' appuye sur sa banche. Il tient ses gants dans 
la main droite. Il est vétu de noir. On dit qu'il soit 
le portrait de Howard Due de Norfolk. 

ANDREA (d'Agnolo), dit Andrea del Sarto. 

97. Annonciation de la Vierge Marie. 

H. m. 1,82. — L. m. 1,74. — ToUe. Fig. ent. 

La Vierge, vue de profil devant un prie-Dieu, 
le front courbé et les mains levées, est frappée 
d'étonnement en entendant les paroles de l'ange 
Gabriel qui porte dans sa main gauche un lys, et 
tient la droite levée. Prés de Tange, l'archange Mi- 
chel, ayant dans ses mains les balances et l'épée. 
Près de la Vierge, un Saint de l'ordre des frères, 
Servites, un livre dans la main. Au fond, par une 
ouverture, parait une maison. 

[Vasari écrit, qu' André peignit pour les serviteurs de 
Marie, un tableau pour Tabbaye de Saint Gaudence, bé- 
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néfìce des frères de cet ordre, tableau qm fut apprecié à^ 
sa valeur]. 

CARDI (Lodovico), dit II Cigoli. 

98. La Madeleine, 

H. m. 1,74. — L. m. 1,26. — Toile. Fig. ent. 

La Sainte, dont le corps est en partie recoiH 
vert par ses longs cheveux, est assise sur un ro- 
cher, la main gauche étendue sur un cràne, et te- 
nant de Tautre un livre pose sur ses genoux. Ea 
face d*elle, un crucifìx place sur un rocher. An 
fond, orrible solitude. Au premier pian, le vase 
au parfum. 

[Suivant Baldinucci: « Le Cardi peignit ce tableau pour- 
€ le cheyalier Capinera RicasoH. Plus teord le cardinal Jean- 
€ Charles de Médicis en fit Tacquisition »]. 

BARBIERI (Giovan Francesco), dit II Quercino. 

99. Saint Sibastien. 

H. m. 1,71. — L. m. 1,20. — Toile. Fig. ent. 

Le Saint fixe le regard sur le ciel et tient 
dans sa main gauche deux fléhes, en appuyant sa 
man droite contre sa poitrine. Il a un genoux en 
terre. Au fond, paysage où s'élèvent quelques habi- 
tations. 

[Ce tableau provient de la Q-alerie Guerini]. 



QUATRIÈME PAROI. 
RENI (Guido). 
100. Rebecca à la fontaine, 

H. m. 2,65. — L. m. 2,20. — Toile. Fig. ent. 

Rebecca présente un vase plein d'eau à Elièzer 
pour que celui-ci se désaltère. Derrière lui, un ser- 
viteur gardant un chameau; et sur le devant un 
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enfant portant une cassette sous son bras, un bàton 
à la main. Autour de la fontaine, jeunes filles ve- 
nues là pour puisier de Teau. Au premier pian, un 
seau renvepsé. Fond de paysage. 

BAROCCIO (Federigo) ou Fiori d'Urbino. 

101. Le Sauveur. 

H. m. 0,60. — L. m. 0,4a Toile. Dem. fig. 

Jesus, les yeux levés au ciel, tient dans sa main 
gauche le monde, et élève la droite pour bénir. 

LUINI ou LOVINI (Aurelio), né au bourg de Luino 
{Lae Majeur) en 1530 (Ecole Lombarde), 

102. La Madeleine. 

H. in. 0,50 — L. in. 0,39. — Boia. Bexn. fig. 

Tournée de trois-quarts, le cheveux ornés de 
pierres précieuses, elle porte à son cou une chalne 
d'or, et tient un vase entre ses mains. 

BARBIERI {Giovan Francesco), dit II Guercino. 

103. Motse. 

H. m. 0,64. — L. m. 0,55. — Toile. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts le regard tournó vers le ciel, 
il tient une des tables de la loi. 

GIORDANO (Luca), dit Fa Priesto; né à Naplea 
en 1632; mort dans la méme ville le 12 Janoier 1705 
(Ecole Napolitaine). 

104. La Conception, 

H. m. 2,39. - L. m. 1,49. — Toile. Fig. ent. 

La vierge debout, entourée d'anges, et les mains 
jointes, repose sur un croissant qui s'élève au des- 
sus du globe terrestre, où rampe le serpent. Huit 
étoiles forment, une aurèole autour de sa téte. En 
bas du tableau, dans les nuages, d'autres anges en 
adoration. 
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FRANCESCHINI (Baldassarre), dit II Volterrano;. 
né à Volterre en 1611; mori en 1689 (Ecole Fio- 
rentine). 

105. L'amour vinai. 

H. xn. 0,63. ~ L. m. 0,43. — Fresque. Dem. fig. 

Vénus ayant dans la main droite une fiòche 
dont elle essaye d'émousser la pointe avec ses dents^ 
étend la main gauche vers un petit amour qui re- 
pand en souriant quelques pièces d'or qui sortent 
d'un carquois. 

SUSTERMANS (Ecole de). 

106. Portrait de Galilée. 

H. m. 0,57. — L. m. 0,49. — Toile. Dezn. fig. 

Vu presque de face, la lète nue, la barbe et 
les moustaches blanches, il porte un grand col; il 
est vétu de noir, et tient une lunette, 

FRANCESCHINI (Baldassarre), dit II Volterrano. 

107. U amour endormi. 

H. m. 0,63. — L. m. 0,43. — Presque. Dexn. fig. 

Il appuye son bras dpoit sur un coussin re- 
couvert d*une draperie sur laquelle il repose. Sa 
main gauche s' appuye sur sa poitrine. Au fond, 
paysage. 



Uameublement de cette Salle se complète par troia 
tables deux sont à fond de lapislazuli de Perse, en- 
tourées d'ornements incrustés de marbres blanc et 
jaune. L'autre a le dessus de Jaspe de Barga et le& 
pieds sculptés et dorés. 



-^^ 
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SALLE DE JUPITER 

Peinte par Pietro da Cortona. 



On volt sur le plafond Hercule et la Fortune qui 
présentent au Dieu un jeune homme (Cosme L"), 
pour recevoir de lui la couronne de Timmortalité. Le 
'Genie de la guerre apporte à la Victoire la cuirasse 
du héros percée de dards. Il grave sur un bouclier un 
M initiale du nom de Médicis. Les lunettes de la 
voùte représentent le bonheur qui renait après la 
guerre. Diane se repose des fatigues de la chasse. 
Minerve fait planter T Olivier, symbole de paix. Vul- 
cain cesse de fabriquer des armes. Mars s'envole sur 
un cheval ailé. Mercure propage le commerce. Apollon 
développe le goùt des beaux arts. La guerre enchainée 
cherche à briser ses liens, aidée par la Discorde qui 
Tencourage, armée de son flambeau. Les Dioscures 
raménent leurs chevaux au lieu du repos. 



PREMIERE PAROI 

CALIARI (Paolo), dit Paolo Veronese, 
108. Portrait d'homme. 

H. m. 0,96. — L. m. 0,85. — ToUe. Dem. fig. 

Cette figure, vue de trois-quarts, avec le che- 
veux courts et la barbe longue et noire, porte un 
vétement gami de fourrures. Ses mains entrelacées 
sont appuyées sur un des bras du fauteil où il est 
assis. 
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BORDONE (Paris). 

109. Portrait de fetnme. 

H. m. 1,07. — L. m. 0,88. — ToUe. Dem. fig. 

Ce portrait est connu sous le nom de < Nour- 
vice de la maison des Médìcis >. Vue de face, elle 
a la tète ornée de pierres précieuses; à son cou 
pend un collier de perles ; uà voile brode recouvre 
son sein; elle porte un vétement de soie cramoisie. 
De sa inain gauche elle s'appuye sur une table, et 
tient des gants dans sa main droite. Au fond, un 
pilier. 

LOTTO (Lorenzo), né à Venise vera 1480; mort à 
Loreto entre 1555 et 1560 (Ecole Vénitienne). 

110. Le trois dge de Vhomme, 

BL. m. 1,62. — L. m. 0,77. — Bois. Dem. fig. 

Au centre, un jeune gapQon représenté de face 
avec de longs cheveux, et coiffé d'un berret, tient a 
la main une feuille de musique sur laquelle il fixe 
les yeux. À gauche, un homme, vu de profil, avec 
des cheveux et une barbe brune indique avec la 
main gauche le papier que tient le jeune gargon. 
Du coté oppose, un vieillard, chauve, est représenté 
de trois-quarts, avec une barbe et des moustaches 
blanches. 

ROSA (Salvatore). 

IH. La conjuration de Catilina. 

H. m. 1,52. — L. m. 1,84. — ToUe. Fig. ont. 

Un groupe de personnages armés sont près d'un 
autel. Lentulus et Cetegus, se donnant la main droi- 
te, recueillent dans deux coupes le sang qui coule 
de leurs bras blessés, pour le boire et jurer sur ce 
sang. La figure dans l'ombre, qui a les cheveux en 
désordre et ceints par un bandeau, est Catilina. 
Des deux flgures à gauche, Fune porte la main à 
son coeur, Tautre à son épée. Près de Catilina, 
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Quintus Cupìus qui mentre du geste les deux com- 
-gnons placés derrière Lentulus. 

[Salvator fit un seoond tableau pareli ponr la maison 
LTtelli, où il se trouve encore aujourd'hui]. 

RTOIS (Jacques), dit II Borgognone, peintre et 
aaeur; né à Saint- Ippoly te ( Franche- ComiéJ en 
21; mort à Rome le 14 Nooembre 1676 (Ecole 
)maine). 

Bataille. 

H. m. 2,31. — L. m. 3,48. — Toile. Fig. ent. 

Des soldats à cheval, et bardés de fer combat- 
nt entre eux. Plusieurs sont renversés par terre 
ec leurs chevaux. Au centre, un soldat decharge 
[ pistolet sur un autre soldat tombe avec soa 
eval. Dans le fond, s'élève une forteresse assié- 
e, et plus loin des montagnes. A gauche un mon- 
jule et un village. 

ZIO (Raffaello). 

Portrait de la femme, aimie de lui, dite la Voilk. 

H. ra. 0,82. — L. m. 0,60. — Toile. Dem. fig. 

Vue de trois-quarts, elle est vétue d'une robe 
larges manches en soie bianche rayées de jaune. 
le porte un collier. De sa téte tombe un voile; 
elle appuye une main à son sein. C'est le por- 
lit de la femme aimée de Raphael dont Vasari 
irle ainsi dans la vie de ce peintre : « E di quella 
fece un ritratto bellissimo che pareva viva viva, 
il quale è oggi in Firenze, appresso il gentilissimo 
matteo Botti mercante fiorentino ». 

Ce portrait en 1621 passa dans le Palais des 
édicis parée que le Marauis Botti, petit neveu 
i dit marchand et dernier ae cette famille instaura 
jritier de tout son avoir le Grand-Due Cosrae H, 

On doit au Prof/ Henri Ridolfi la decouverte de 
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ce testament qui prouve d'une maniere incontestable 
gue ce portrait est celui de la Fornarina peint par 
Raphael dont parlent Vasari. Borghini et Bocchi. 

CARPI (Girolamo), dit Girolamino da Carpi. 

115. Déposition dans le tombeau. 

H. m. 0,76. — L. m. 0,56. — Bois. Fig. ent. 

Le corps de Jesus étendu sur un lingeul, est 
soutenu par un soldat. La Madeleine à genoux, 
tient dans ses mains, la main gauche du Christ: 
plus en arrière Joseph d'Arimathie parlant à Ni- 
codème. En dehops de la grotte, la Vierge Marie 
en pleurs, assistée par les trois Maries. 

ANDREA (d'Agnolo), dit Andrea del Sarto. 

118. Son portrait et celui de sa femme. 

H. m. 0,64. — L. xn. 0,86. — Boia. Dem. fig. 

Le peintre, vu de trois-quarts, semole, par le 
geste de sa main gauche, supplier Lucrèce del Fede, 
sa femme, sur Tépaule de laquelle il repose sa 
main droit. Lucrèce est représentée de face, une 
chalne d'or au cou, et tenant une lettre entre ses 
mains. 

[Ce tableau paraìt faire allusion au moment doulou- 
reux de la vie de Tartiste, où rappeló en Franoe par une 
lettre de Francois I.*"^, il en fut détourné par sa femme]. 

RIBERA (Joseph), dit L' Espagnolet. 

117. Portrait de Simon Paganucci. 

H. m. 1,14. — L. m. 0,86. — Bois. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, il porte un col rabattu, et 
un vètement noir; il tient une lettre dans une de 
ses mains, et dans V autre un mouchoir. Par ce qui 
est écrit, on voit que son nom était celui de Si- 
mone Paganucci. Le temps a effacé les mots de la 
seconde ligne. 
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ZAMPIERI (Domenico), dit II Domenichino, peintre 
et archìteete; né le 21 Oetobre 1582; mort à Na- 
ples le 15 Aoril 1641 (Ecole Bolonaise). 

176. Sainte Marie Madeleine. 

H. m. 0,88. — L. m. 0,74. — Toile. Dem. fig. 

Elle est reppésentée de face, les yeux tournès 
vers le ciel. Ses cheveux dénoiiés sur son sein à 
derai-découvert. Elle tient les mains eiitrelacées, et 
elle est couverte des riches vétements. 

[Le G-rand-Duc Ferdinand III acqnit ce tableau 
en 1819, du comte Cesar Bianchetti de Bologne]. 

ORSI (Lelio), dit Lelio da Novellara; né à Reggio 
en 1511; mort en 1586 (Ecole Lombarde). 

114. La Greche. 

H. m. 0,85. — L. m. 1,08. — Boia. Fig. ent. 

Dans une cabane, la Vierge Marie est age- 
nouillée et les mains jointes, en adoration devant le 
divin Enfant, qui conche sur un peu de paille et 
recouvert d*un linge blanc, tend Tune de ses mains 
vers sa Mère. Saint Joseph à genoux, appuye sa 
màin contre un rocher, et attaché son regard sur 
le petit Jesus. À droite, deux bergers Tun courbé 
et rautre debout offrant leurs dons. Du coté oppose, 
le bceuf et Tane. Dans le fond, Bethléem. 



DEUXIEME PAROI. 

SUSTERMANS (Justus), né à Anvers en 1597; mori 
à Florence en IQ&l (Ecole Flamande). 

119. Porirait d'Elie commandant d'une galère toscane. 

H. m. 0,70. — L. m. 0,55. — Toile. Dem. fig. 

Vu de face, les cheveux coupts et la barbe lon- 
gue et bianche, il porte un grand col rabattu, une 
écharpe rouge et un vétement de couleur sombre. 
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Il tient dans la main droile le bàton de comman- 
dant, et appuye la gauche sur la garde de son épée. 
On ne sait pas autre chose sur ce personnage, si 
ce n'est qu'il s'appellait Elia et qu*il avait le com- 
raandement d'une galère Toscane qui acquit du re- 
nom en purgeant la mer des pirates. 

MORONE (Manière du). 

120. Portrait d'homme. 

H. m. 0,50. — L. m. 0,44. — Toile. Dem. fig. 

Vu de tpois-quarts, la barbe et les cheveux 
blonds, il porte un vétement noir avec un petit col 
blanc. 

MORONE (Domenico), né à Verone en 1430; mori 
en 1500 (Ecole Vénitienne). 

121. Portrait d'homme. 

H. m. 0,51. — L. m. 0,43. — Toile. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, avec une longue barbe ' 
bianche, et les cheveux courts, il porte un véte- 
ment noir et un col rabattu. 

TISIO (Benvenuto), dit II Garofolo. 

122. La Syhille qui révéle à Auguste le mystére de 

Vlncarnation. 

H. m. 0,68. — L. m. 0,89. — Bois, forme ointrée. Fig. ent. 

La Sybille de Tibur, debout, mentre du geste 
le Ciel à Auguste en pronongant ces mots : « Hie 
te majorem ipso adora ». L'Empereur agenouillé 
a depose à terre sa couronne, et couvre ses yeux 
de sa main à la vue de la Vierge qui apparait dans 
le ciel avec son divin fils et deux anges: du coté 
où s'élèvent plusieurs colonnes, on voit des person- 
nages dont le visage exprime la surprise. Un pay- 
sage occupe le fond. 
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ANDREA (d'Agnolo), dit Andrea del Sarto. 

123. La Fierge, dans una gioire et quatre Saints, 

H. m. 3,06. — L. m. 2,07. — Bois. Mg. ent. 

La Viepge assise sur des nuages, et le mains 
jointes, est entourée d'anges. Dans le bas, à gau- 
che, Saint Jean Gualbert, en costume de moine, 
tient d*une main une croix, et s*appuye de Tautre 
sur un bàton. Sainte Catherine agenouillé porte un 
livre. Saint Fidèle à genoux, tient la palme et Tépée. 
La figure à droite est Saint Bernard des liberti, 
moine de Vallombreuse, cardinal et évéque de Par- 
me. Un paysage alpestre est dans le fond. 

[Sur la roue brisée, près de Sainte Catherine, on lit: 
« A. D. M. DXXXX », date postérieure de 10 ans a la 
mort du peintre. On a retrouvé dans d'anciens mémoires^ 
que cette peinture fut aohevée par un certain Vincent fils 
de Francois de Bonilli, dit Morgant Bonilli da Poppi; et 
ainsi Tannée marquée sur le tableau aura été inserite par 
le susdit Vincent, pour rappeler l'epoque à laquelle il avait 
achevó l'oeuvre d'André]. 

ANDREA (d'Agnolo), dit Andrea del Sarto. 

124. U Annonciation, 

H. m. 1,82. — L. m. 1,76. — Bois. Fig. ent. 

La Vierge debout devant un prie-Dieu, tient 
dans sa main gauche un livre, et attaché son re- 
gard sur Tange Gabriel qui lui apparait agenouillé 
sur un nuage, tenant la main droite élevée et por- 
tant de Tautre un lys. Au fond s*élève un edifice 
d*architecture romaine, avec un portique ouvert et 
Ton distingue sur le bai con qui le couronne, trois 
figures. Sur les degrés, est assis un jeune gargon 
nu. Au fond, ruines et montagnes. Dans les airs, 
sous forme de colombe, apparait le Saint Esprit 

[Ce tableau fut exécutó pour l'óglise des Frères Her- 
mites Observants, hors de la porte San Gallo, aujourd'hui 
détruite. Il fut transporté plus tard à S. Iacopo tra' Fossi. 
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On lit sur le pupitre place devant la Vierge les ver 
suivant en langue italienne, inscrits en lettres d'or: 

ANDREA DEL SARTO TA PINTA 

QVI COME, NEL COR TI PORTA 

E NON QVAL SEI MARIA PERTSPAR- 

GER TVA GLORIA ET NON SVO NOME. 

On sait, par une lettre écrite le 15 Février 1626, par 
Domenico Lombardi de Pise, par ordre de S. A. Serenis- 
sime, et adressée au bailli Gioii, secrétaire d'État, comment 
ce tableau vint à faire partie de la Galerie Pitti. Voici cette 
lettre: < La Serenissime Arciduchesse Marie Madeleine 
€ d'Autriche, femme de feu Cosme II, demando, pour orner 
« une nouvelle chapelle qui doit étre élevée dans l'aile du 

< bàtiment qui fait suite au Palais Pitti, un tableau de 

< l'église de S. Jacopo tra' Fossi à Florence représentant la 
« SS. Annonciation due au pinceau d'André del Sarto. Les 
€ proprie taires de la chapelle de l'Église et du tableau, con- 
« sentirent très volontiers à le céder à S. A. ; mais il fallait 
€ encore l'approbation des Pères ; on écrivit dono dans ce 

< but an Pére Vicaire General de la Oongrégation en Lom- 
« bardie, qui répondit qu'il n'avait pas de plus grand désir 
« que de satisfaire à la demando de S. A. ; mais que le pro- 
« tecteur de l'ordre, le cardinal Sasuli, étant mort, il ne 

< pouvait accorder la domande sans V autorisation de la 
« Coiir de Bome ». 

Cette autorisation une fois obtenue , S. A. fit exécuter 
une copie du tableau d'André et la fìt mettre à la place 
qu'occupait l'originai]. 

BARTOLOMMEO (Fra del Fattorino), dit Fra Bar- 
TOLOMMEO DELLA PoRTA, né au vìllage de Saoignano, 
prés de Prato, en 1469; mort au couoent de Saint 
Marc à Florence en 1517 (Ecole Fiorentine). 

125. Saint Marc. 

H m. 8,40. — L. m. 2,12. — Toile, forme cintrèe. Fig. ent. 

L'apòtre assis dans une niche, a dans ses raains 
un livre ferme qui repose sur un de ses genoux. 
Sa main droite tient une piume. Il a la barbe rousse 
et les cheveux en desordre; il porte une tunique 
verte, et un manteau rouge qui Tenveloppe à moi- 
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tié; soa pied s'appuye sur un socie où se lisentr 



»• 



^^ S. Marcvs. Eva 

[Ce tableau était place àn dessns de la porte d'entrée 
dn choeiir de Saint Marc, quand ce choeur existait encore 
au milieu de oette église. Il fat paye par le syndio du con- 
vent 40 ducats. Le prince Ferdinand de Médicis l'acquit 
pour 480 écus. — En 1799, il fut porte à Paris où il fat 
transporté sur toile (ayant été peint sur bois). Une copie, 
faite par Ant. Dom. Gabbiani, éxiste au Musée de Saint 
Mare. Vasari dit : « L'artiste pour donner un dementi a ceux 
« qui lui reprochaient da ne savoir pas peindre largement, 
« eut l'idée de faire cette peinture colossale et la pla^a en 
« évidence, sur la fa^ade où est la porte du choeur. Cette 
« figure d'un très-bon dessin fut exécutée sur bois, et d'une 
« manière remarquable »]. 

CHAMPAIGNE (Philippe de), né à Bruxelles en 1602; 
mori à Paris le 12 Aoùt 1674, et enterré à Saint 
Geroais (Ecole Flamande). 

126. Tortraii d'homme. 

H. m. 0,71. — L. m. 0,58. — Toile. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, sans barbe, avec les che- 
veux longs, il est recouvert d'une armure ; il a un 
grand col brode rabattu et une ècharpe bianche, et 
porte un décoration. 

MORONE (Manière du). 

127. Tortrait d'homnu. 

H. m. 0,51. — L. m. 0,47. — ToUe. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, avec des cheveux blancs 
et une barbe roussàtre, il a la téte couverte d'un 
bonnet noir, et porte un vétement de méme couleur. 

MORONE (Gio. Batta). 

128. Tortrait de femme. 

H. m. 0,51. — L. m. 0,46. — Toile. Dem. fig. 

Vue de trois-quarts, avec un grand col, brode 
rélevé, elle porte un costume vénitien du 16."* siècle. 
Un collier enrichi de joyaux ome son cou. 
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MAZZOLINI (Lodovico) né à Ferrare vers 1481 ; mori 
dans 1530 (Ecole Ferraraise). 

129. La femme adultere 

H. m. 0,^. — L. m. 0,42. Bois, forme cintrée. 7ig. ent. 

Dans le fond du tableau s' elève une construc- 
tion architecturale sur les degrés de laguelle, le 
Christ debout, va tracer la.sentence: * Que celui 
d' entro vous qui est sans péché, lui jette le premier 
la pierre ,,. Autour de lui sont les Scribes et les 
Pharisiens qui ont Tair de lui demander s'ils doi- 
vent jetep la pierre à la fertlme coupable qui est 
ali milieu d*eux. Un des Pharisiens lit la sentence 
tandis qu'un autre s'éloigne. 



TROIXIÈME PAROI 

PONTE (Jacopo da), di II Bassano; né à Bussano 
en 1510; mori dans eette oille /e 13 Féorier 1592. 
(Ecole Vénitienne). 

180. Portrait de femme. 

H. in. 1,08. — L. m. 0,91. Toile. Dem. fig. 

Représentée de trois-quarts, avec les cheveux 
blancs; assise dans un fauteuil sur les bras duquel 
elle s'appuye, elle est vétue de noir, et porte un 
fichu blanc qui couvre son sein. 

ROBUSTI (Iacopo), dit II Tintoretto. 

131. Proirait de Vincent Zino. 

K, xn. 1,11. — L. m. 0,86. — ToUe. Dem. fig. 

Il est vu de trois-quarts, avec la tète chauve, 
une longue barbe bianche, et vètu de noir. Il est as- 
sis dans un fauteuil sur le bras duquel il s'appuye. 
Derriére lui est une tenture rouge ; et du coté op- 
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pose, une fenétre ouverte, d*où Ton découvre la mer. 
On lit sur le fond: * vincentius zeno, anno .etatis 

SU-rE LXXIV ^. 

[La famille Zeno fut une des plus illustres de Venise; 
ses membres se distinguèrent dans les sciences, les lettres, 
la politique, la navigation. — Mais aucun ócrivain ne parie 
de ce Vincent Zeno]. 

CRESPI (Giuseppe Maria), dit Lo Spagnuolo; peintre 
et graveur; né à Bologne le 16 Mars 1665; mori 
le 17 Juillet 1747 (Ecole Bolonaise). 

132. Sainte Famille. 

H. m. 0,54. — L. m. 0,76. — Toile. Dem. flg. 

La Vierge tient assis sur ses genoux T enfant 
Jesus, qui étend la inaili pour prendre un petit 
oiseau que Saint Joseph a sur son bras retenu par 
un fìl. 

ROSA (Salvatore). 

133. Batailh. 

H. m. 2,51. — L. m. 3,39. — Toile. Fig. ent. 

Une ville située sur un terrain montueux, en- 
tourée de murs, et défendue par des Turc-s, est as- 
siégée par des chevaliers bardés de fer. Au centra 
de r action un guerrier mourant, gisant sur le dos 
d'un cheval blessé est assistè par un ami qui lui 
òte sa cuirasse. Le musulnian qui V a frappé est 
attaqué par un autre cavalier. A droite, un ture 
prive d'un bras, et étendu sur le sol recoit le der- 
nier coup d'un soldat. Non loin de là, un autre ca- 
valier, un trouQon de lance à la main, rallie ses 
compagnons d'armes. Dans un coin du tableau le 
peintre s'est représi^nté sous la figure d'un soldat 
couvert d'un bouclier sur lequel on lit * Saro ^ qui 
• sont les deux premières lettres de son nom. Sur la 
gauche, on voit un guerrier qui s'apprète à plonger 
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sa lance dans le flanc d'un musulman qui cherche 
à se défen(Jpe. Près de ce groupe deux turcs tien- 
nent un soldat ennemi par le cou, pour le tuer. 
Plus en arrière, une mélée de cavaliers. 

[Baldinucci dit: « Le premier tableau que fit Salvator 
« Rosa à Florence, ce fut une belle bataille sur toile, d' en- 
« viron cinque bras, pour le cardinal Jean Charles de 
« Medici s »]. 

CAGLIARI (Paolo), dìt Paolo Veronese. 

134. Les Maries au Sépulcre, 

H. m. 0,91. — L. m. 0,66. — ToDe. Fig. ent. 

Près de la grotte qui servii de caveau au Christ, 
deux anges, vétus de blanc, annocent aux Maries 
que Jesus est resuscitò. Elles paraissent remplies 
d*étonnement, et une d' elles que Ton voit par der- 
rière, regarde la tombe. 

BARTOLOMMEO (Fra del Fattorino), dit Fra Bar- 

TOLOMMEO DELLA PORTA. 

64. La Déposition de la Croix. 

H. m. 1,52. — L. m. 1,95. — Bois. Fig. ent. 

Le corps du Sauveur est étendu sur un linceul. 
La Vierge soutient un des bras avec la main gau- 
che; et de Tautre, la téte de son fils, Saint Jean, à 
genoux, soutient le corps qui s'affaisse. Du coté op- 
pose la Madeleine ombrasse le genoux du Christ, 
en proie à la douleur. Derrière la Vierge s*élève la 
croix. Des rochers nues apparaissent dans le fond. 

[Ce tableau était dans le couvent des Augustins, hors 
de la porte San Gallo, démoli lors du siège de Florence, 
Il fut transporté dans cette ville à San Iacopo tra i Fossi 
et sur la demando d'une grande -duchesse, au palais Pitti. 
Dans le champ du tableau étaient peints un Saint Pierre 
et un Saint Paul, oeuvre du Bugiardini; mais ils furent 
couverts n'ótant pas en rapport, comme morite, avec le 
le rest de la composition]. 
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ROSSO DEL ROSSO, ou ROSSO ROSSI, dà II Rosso 
Fiorentino, peinire et arehitecte; né à Florence 
en 1491 ; mori à Paria en 1541 (Ecole Fiorentine). 

113. Les Parques. 

H. m. 0,88. — li. m. 0,61. — Bois. Dem. flg. 

Elles sont représentées sous le traits de trois 
robustes vieilles, occupées à filer les jours des mor- 
tels, tout en se regardant entre elles. Clotho tieni 
la quenouille, Lachésis tord le fil entre ses doigts, 
tandis qu'AtropoS s'apprète à le trancher avec ses 
ciseau!&. 

MANNOZZI (Giovanni), dit Giovanni di San Giovanni; 
né à San Giooannì dans le Val d'Arno supérieur 
en 1590; mori en 1636 (Ecole Fiorentine). 

137. RendcT^-vous de chasseurs, 

H. m. 1,49. — L. m. 2,04. — Boia. Dem. flg. 

Six chasseurs sont autour d'une table. L'un 
d'eux, assis sur le devant, une main appuyée sur 
la table, invite du geste ses compagnons à s'appro- 
cher. Deux de ceux-ci, à gauche du tableau, sont 
debout, et tiennent encore leurs fusils et leur gibier. 
Les deux autres qui sont à droite, parlent entre 
eux; et du coté oppose, un autre appuyé à une 
chaise, tient un baton à la main. Sur la table re- 
couverte d'une nappe, sont placés un couteau, une 
fourchette et un lievre mort. 

ZUCCHERI ou ZUCCARO (chev. Federigo), peintre, 
sculpleur et arehitecte; né à Sant'Angiolo in Vado, 
prés d'JUrbin; en 1543 ; mort à Ancone en 1609 
(Ecole Romaine). 

138. Portrait de Guidobaldo, due di Montefeltro. 

H. m. 0,99. — L. m. 0,81, — ToUe. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, il tient levée une de ses 
mains tandis que T autre repose sur sa banche. Il 
porte un col rabattu, et un juste, au corps noir avec 
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des manches rouges. Devaat lui, sur la droite, deux 
chiens qui le regardent. 

[Dans rinventaire des tableaux provenants de la suo- 
cession de la maison d'Urbin, celui-oi, est inscrit sous lo- 
titre de portrait de due Guidobaldo II], 

RUBENS (Peter Paul). 

139. Sainte famille. 

H. m. 1,14. — L. m. 0,89. — Bois. Dem. flg. 

Dans un berceau, tressé de Jones, repose l'en- 
fant Jesus, appuyant sa main sur un tapis qui le 
recouvre en partie, il capesse de Tautre le petit 
Saint Jean qui tient ses deux mains contre sa poi- 
trine. La Vierge les regarde; et derrière elle est 
Saint Joseph. Du coté oppose, Sainte Elisabeth les 
mains jointes. 

VECELLIO (Tiziano). 

18. Portrait de femtne, dit la Maitresse du Titien. 

H. m. 1,00. — L. m. 0,76. — Toile. Dem. flg. 

Elle est vue presque de face avec le sein à demi- 
dàcouvert, sur lequel brille une chaine d*or; se& 
cheveux, d'un blond ardent, sont arrangés sur son 
front Dans sa main droite elle tient une chaine d*or. 

[Selon les uns, ce serait le portrait de la duchesse 
d'Urbin, et selon d'autres, colui de la fiUe de Palma \& 
Vieux]. 

QUATRIÈME PAROI 

RUBENS (Peter Paul). 

141. Nymphes surprises par des Satyres. 

H. m. 2,07. — L. m. 8,98. — Toile. Fig. ent. 

Des nymphes, assises à l'ombre, se délassent 
des fatigues de la chasse. Du fond du bois, quatre 
satyres accourent pour les ravir. L*un deux s'est 
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emparé d'une d'elles et Temporte. Un second essaie 
d*en erabrasser une, tandis que des chiens se jet- 
tent sur lui et le mordent. Une troisième nymphe 
cherche à se défendre; et une de ses compagnes 
irritée, décoche un dard au salyre, au secours du 
quel accourt son compagnon de gauche. Sur le de- 
vant, une nympe, endormie, et du gibier mort. Au 
delà du bois, une plaine. 

GENTILESCHI (Artemisia), née à Pise en 1590; morte 
en 1642 (Ecole Pisane). 

142. Marie Madeleine, scBur de Marthe. 

H. m. 1,45. — L. m. 1,09. — Toile. Fig. enfc. 

Cette figure est probablement un portrait; et 

f)Our en faine une composition, l'artiste a place sur 
a table une crane, et à terre un vase de parfum. 
Cette femme est assise sur un fauteuil, les yeux 
levés au ciel, la main sur son sein, et repoussant 
de Tautre le miroir qui est sur la table, sur le ca- 
dre on Ut: * optimam partem elegit ». On lit aussi 
en lettres d*or, sur le fauteuil : « Artemisia Lomi ». 

OENNARI (Benedetto), dit II Giovane, neoeu du Guer- 
cino; né à Cento le 19 Octohre 1633; mort à Bo- 
logne le 9 Décembre 1715 (Ecole Bolonaise). 

143. David. 

H. m. 1,24. — L. m. 1,05. — Toile. Dem. fig. 

Il dirige son regard vers le ciel, et porte une 
de ses mains contre sa poitrine. De Tautre il tient 
par les cheveux la tète du géant Goliath posée sur 
une pierre. Contro la muraille est appuyé Tépée 
du géant, sur laquelle est pJacé un bonnet rouge 
orné de plumes. Au fond une colonne, et paysage. 

[Le Grand-Duo Ferdinand III l'acheta de la Galerio 
Oerini]. 
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FRANCO (Giovan Battista), ditÌL Semolei; né a Ve- 
nise en 1536; mori en 1561 (Ecole Vénitienne). 

144. La Baiaille de Montemurlo. 

H. m. 1,32. — L. m. 1,13. — Bois. Fig. ent. 

Voici ce que raconte Vasari: «Giovan Battista^ 
« noramé peintre de Cosme de Médicis, exéguta, 
« après le fait d*armes de Montemurlo qui détruisit 
« et mit à la merci du Due, les bannis et les re- 
€ voltés, un tableau d'une belle composition, ayant 
« papport à ce fait, mais arrangé poetiquement. Ce 
« tableau eut un grand succès, quoique Ton recon- 
« naisse dans l'ensemble et dans les détails beau- 
« coup de choses empruntées aux oeuvres et aux 
« cartons du Buonarroti; ainsi le peintre se servit 
« du group représentant Tenlévement de Ganimède 
« pour faire allusion au jeune Due, ravi au ciel,. 
« par la puissance divine. Aujord*hui cette oeuvre 
« existe avec quelques autres du méme artiste dans 
« les salles hautes du palais Pitti ». Au fond, d'uà 
coté la ville de Florence, et de Tautre le chàteau 
de Montemurlo. 

Au milieu de la sai le on voit la statue de la Vic- 
toire par Consani. 

Trois tables complétent Tameublement de cette salle. 

Les deux premières sont de porphyre égyptien, avec 
une incrustation en calcédoine et autres pierres du- 
res, au moyen desquelles on a représenté parfaite- 
ment imitées de la nature, diverses coquilles, des perles,. 
des coraux et autres objets. Un méandre de lapisla- 
zuli sert de bordure. 

L'autre table, placée entre les deux fenétres, a un 
fond de calcédoine avec incrustation de jaspes va- 
riés, et d'améthystes entourées de filets de metal re- 
présentant des vases, des fleurs, des fruits et des 
oiseaux entourés de bois orientai pétrifié. 

^ 
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Peinte par Pietro da Cortona. 



La divinité, qui donne son nom à cette salle, est 
représentée accueillant un homme d'un àge déja raur 
que Mars et la Prudence acconapagnent pour le faire 
couronner par la Gioire et V Èternité. 

Le peintre, a voulu montrer dans cette allégorie, 
aue la prudence et la valeur rendent Thommedigne 
de prendre place parrai les héros. 

On voit, dans cette mérae composi tion, Hercule sur 
le bùcher qui doit le consumer ; et Philoctète qui re- 
<iueille les flèches d'Hercule, symbole d'apothéose. 



PREMIÈRE PAROI 

PULIGO (Domenico), né à Florence en 1475; mori 
en 1527 (Ecole Fiorentine). 

146. La Vierge, l'Enfant Jesus et un Ange. 

H. m. 0,93. — L. m. 0,70. — Boia. Dem. fig. 

La Vierge, assise, tient son Fils sur un de ses 

fenoux. On voit derrière le groupe, la téte d'un 
aint. La fenétre ouverte laisse apercevoir un pay- 
sage. 

PULIGO (Domenico). 
146. Sainte Famille, 

H. m. 0,90. — L. m. 0,66. — Bois. Dem. fig. 

La Vierge soutient l'Enfant Jesus. Le petit 
Saint Jean, et un peu en arrière, Saint Laurent 
conteraplant le Sauveur. Saint Jean porte la croix 
ornée d'une banderole où sont ces mots ; ^ Ecce 
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Agnus Dei ». Saint Laurent tient un gril en fer, 
instruraent de son supplice, et la palme du martyre. 

DOSSI (chev. Dosso), né à Bosso, oìllage du Fer- 
raraìsy près de la Pieve di Cento, en 1474; mori 
en 1542 (Ecole Ferraraise). 

147. Nymphe poursuivie par un satyre, 

H. m. 0,65. — L. m. 0,80. — Toile. Dem. fìg. 

La nymphe, vue de face, les cheveux noirs 
ornés d'un bandeau, le sein à demi-cache par la 
peau qu'elle revét, tient dans sa main un joyau 
suspendu à son cou« Le satyre, vu de profil, la 
chevelure en désordre, est couvert d'une peau. 

DOSSI (chev. Dosso). 

148. Bambochade. 

H. m. 1,44. — L. m. 1,43. — Toile. Dem. fig. 

Les figures de cette composition, au nombre 
de huit, sont toutes bizarrement vétues. Plusieures 
sont assises autour d*une table, sur laquelle on 
voit un tamboup de Basque, un masque et d'autres 
objets. La première figure à gauche, est une femme 
vue de profil, tenant dans ses mains un plateau 
plein de fruits. L'homme qui est près d'elle tient 
une quenouille surmontée d'un bouquet; et le vieil- 
lard demi-nu, de profil, situé à droite,'joue avec 
deux grosses balles*placées sur la table. La figure 
debout, derrière lui, porte une téte de bouc ornée de 
pampres. Les quatre autres personnages regardent 
en riant. L'un d'eux a un petit chien entre les bras. 

CARRUGGI (Iacopo), dit II Pontormo; né à Pontormo 
(ToscaneJ en 1493; mori en 1558 (Ecole Fiorentine). 

149. Portrait d'Hyppolite de Médicis. 

H. m. 1,14. — L. m. 0,86. — Bois. Dem. fig. 

Vu de face, avec les cheveux courts, et une 
barbe et des moustaches noires, il porte une ar- 
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mure, une épée et un poignard. Il appuye sa main 
. gauche sur le cou d'un chien, et la droite sur un 
casque pose sur une tàble recouverte d'un tapis 
rouge sur lequel on lit: « Annum Agebat decimum 
OCTAVUM », cinq ans après son arrivée à Florence. 

[Hyppolite naquit a Urbin, en 1511, d'une femme de 
condition obscure, maitresse de Julien de Médicis, due de 
Nemours et frère de Leon X. En venant au monde, il fut 
place a r hospice des Enfants trouvés d' Urbin et deux ans 
après porte à Rome. Le souverain pontife, son onde, le fit 
instruire dans les lettres et autres sciences libérales, mais 
le jeune homme próféra à Tétude une existence chevale- 
resque. Il n' en fut pas moins contraint à porter le pourpre. 
IL mourut à Itri, en 1535. 

On lit dans la vie de Iacopo da Pontormo par Vasari : 
« Alexandre et Hyppolite de Médicis, encore enfants, ayant 
« étó conduits à Florence par ordre du pape Clément VII, 
« en 1524, sous la tutelle du légat Passerini, le magnifique 
« Octavien, auquel le pape les avait particulièrement re- 
« commandés, fit faire leurs portraits par le Pontormo, qui 
« s'en acquitta très-bien, en leur donnant une ressemblance 
« parfaite, quoiqu'il ne s'óloignat guère de sa manière qu'il 
« tenait de TÉcole Allemande. Dans le portrait d'Hyppolite, 
« il peignit un chien favori de ce seigneur, du nom de 
« Eadon, et réussit si bien qu'il semble vivant »]. 

DYCK (Anton Van). 

150. Portraits de Charles premier d'AngI eterre et d'Hen- 
riette de France. 

H. m. 0,66. — L. m. 0,80. — Toile. Dem. fig. ' 

Lorsque Van Dyck peignit Charles et Henriette 
sur la méme toile, ce souverain et sa femme étaient 
jeunes et dans la pposperité. Le roi vu de face, 
avec de longs cheveux, des moustaches et une 
royale, porte une armure, un grand col brode ra- 
battu et une écharpe. La reine est de trois-quarts, 
les cheveux boucle: elle porte un grand col brode 
et une robe noire. Son cou est orné d*un collier 
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de perles: et un joyau est retenu par un ruban 
attaché sur son sein. 

[Charles 1.", fils et successeur de Jacques !.•', roi 
d'Angleterre, fut continuellement en latte aveo le parle- 
ment, lutte qui causa la guerre civile. Accuse de tyrannie 
et de haute trahison, il fut condamné à mort, et decapitò 
le 29 Janvier 1649. — Henriette, sa femme, fille du roi 
de France, Henri IV, chercha, en vain, un appui parmi 
les souverains du continent, et mourut misérablement]. 

SANZIO (Raffaello). 

161. La Vkrgt à la chaise. 

H. m. 0,71. — L. m. 0,71. — Boia, forme rotonde. Dezn. fig. 

Assise sur une chaise basse ornée d'une frange, 
la Vierge Marie tient dans ses bras T enfant Jesus; 
derrière le Sauveur, est le petit Saint Jean, les mains 
jointes, avec une croix de roseau. 

SCHIAVONE (Andrea). 

162. La mort d'AbeL 

H. m. 2,16. — L. m. 1,88. — Toile. Fig. ent. 

Gain vient de terrasser son frère dont il cou- 
vre la face avec sa main. et s'appréte à le frappar 
avec une màchoire qu'il tient de V autre main. Abel 
cherche à éviter le coup. Au second pian un che- 
vreau mort. Au fond un paysage. 

[Baldinucci en parlant du sujet de ce tableau le con- 
fond avec Sanson tuant un Philistin]. 

BAROCCIO (Federigo) ou Fiori d'Urbino. 

163. Téte d'Enfant. 

H. m. 0,32. — L. m. 0,28. — Boifl. 

Il a les yeux levés au ciel et sourit. 

[Comma cette tète est peinte sur papier, on oroit que 
c'était une étude pour un tableau]. 
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DOLCI (Carlo), dit Carlin Dolci. 
164. Saint Jean endormi. 

H. m. 0,42. — L. m. 0.57. — Toile, forme ovale. Dem. fig. 

Le petit Saint Jean repose endormi sur un ta- 
pis de couleur rouge, ayant à coté de lui une Cpoìx 
de poseau à laquelle est attachée la banderole qui 
porte Tinscription «Ecce Agnus Dei». Saint Eli- 
sabeth regarde au ciel, en soulevant un Unge blanc 
qui recouvre son fils et porte la raain droite à son 
sein. Plus en arrière, S. Zacharie lisant; et du coté 
oppose, trois Séraphins. 

[Suivant Baldinucci, ce tableau fut exécuti pour la 
Grande Duchesse Victoire de la Rovere]. 

DOLCI (Carlo), dit Carlin Dolci. 

155. Sainte Rose. 

H. m. 0,31. — L. m. 0,23. — Boia. Dem. fig. 

Elle est représentée de face; en habit de reli- 
gieuse, la téte couronnée de roses, et les yeux baignés 
de larmes, tournés vers le ciel. On lit derrière: 
« S. Rosa, Ora prò nobis. a. 1668; la mattina 
« della sua prima festa, per la sua Beatificazione 
« disegnata, » 

BARBIERI (Giovanni Francesco), dit II Guercino. 

156. La Vierge à Vhirondelle. 

H. m. 1,18 — L. m. 1,44. — ToUe. Fig. ent. 

La Vierge est assise sur des nuages, et sou- 
tient l'enfant Jesus, en se tournant pour regarder 
une rose qu'un ange lui présente, tandis que le 
divin Enfant contemple une hirondelle qu'il tient 
sur sa main. 
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VECELLIO (Tiziano). 
167. Bacchanale. 

H. m. 0,80. — L. m. 0,91. — Toile. Fig. ent. 

À gauche, un faune qui cherche à se dèli 
des serpents enroulés autour de lui : pres du fs 
une bacchante, les vétements relevés, danse 
jouant des cymbales. Près d* elle, un petit satyre 
chante en trainant derrière lui une tòte d'ani 
Pour corapléter cette scène un autre satyre, < 
ronnè de lierre, danse en se soutenant sur une 
che. Un paysage montagneux au fond; au se( 
pian un groupe d'arbres. 

[Titien peignit pour le due Alphonse de Ferrar» 
triomphe de Bacchus. Ce tableau semblerait ètre une i 
de celui qui existe à la Galene nationale de Londre 

SANZIO (Raffaello). 

158. Portrait- du cardinal Bernard Dovìt^ì de Bibb 

H. m. 0,86. — L. m. 0,66. — ToUe. Dem. fig. 

Il est vu de trois-quarts, sans barbe, re 
du camail rouge; il s*appuye de sonbras gauche 
le dossier d'un fauteuil où il est assis, et tien 
papier dans sa main droite. 

S Bernard Dovizi, prit du lieu de sa naissance le 
)biena ; IL dut à son propre morite d' otre elevò ai 
dinalat : Laurent de Médicis qui le chérissait lui conf 
deux fils. L^ un de deux, le cardinal Jean, devenu plus 
Souverain Pontife sous le nom de Leon X, lui ren 
pourpre, peu de mois après son avénement à la cbai 
Saint Pierre. Le Cardinal de Bibbiena fut homme d' 
lettre, et Fon peut dire restauratenr de la Comódie, e 
lui doit la Calandriaj la primière oeuvre dramatique qi 
écrite en idiome italien. Il fut aussi le Mécène des hoi 
de lettres et des artistes. Il fut l' ami de Bapbael à 
voulut marier sa nièce. Ce peintre le peignit deux fois, 
dans la fresque de la bataille contre les Sarazins di 
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porte d'Ostie, exéoutie dans une des chambres du Vatican; 
V autre dans un tableau pour la famille Dovizi qui est celui 
qui porte le N.® 158 de la Galene. Vasari rapporte: « L'autre 
« est le Cardinal Bibbiena, qui est très ressemblant : car 
€ e' est ime copie du portrait que Raphael d'Urbino fit alors 
« à Rome, et qui est aujourd'hui dans la maison des Dovizi, 
« à Bibbiena ». En oonfrontant le portrait du Cardinal exé- 
cuté au Palais Vieux, dans le sujet représentant Leon X 
qui fait une promotion nombreuse de cardinaux, on reoon- 
nait que e' est une copie fidèle de celui qui est l'objet de la 
notice; à cela près cependant, que la figure est tournée 
en sens inverse]. 



DEUXIEME PAROI. 

BARTOLOMMEO(Fra del Fattorino), dit Baccio della 
Porta. 

169. Jesus resusciti, au milieu des Evangélistes. 

H. m. 2,83. — L. m. 2,01. — Toile. Fig. ent. 

Au centre du tableau, le Christ en partie cou- 
vert d'un manteau blanc, tient dans sa main gau- 
che un sceptre, et de Tautre fait le geste de benir. 
Des deux còtés sont les Evangélistes portant leurs 
livres. À droite Saint Mathieu et Saint Jean; à gau- 
che Saint Marc et Saint Lue. Aux pieds du Sau- 
veur, se tiennent deux petits anges, assis sur une 
marche, soutenant l'emblème de la terre, surmontée 
d'un cartel avec cette inscription: Salvator mvd; 
et au dessus de ce cartel, le calice de TEucaristie. 
— Le tableau est signé: Bartolomeus c. c. Pin- 
xiT 1516. 

[Vasari rapporte que ce tableau fut exécuté pour Sal- 
vateur BilH, marchand florentin, qui le fit piacer au dessous 
de r orgue de l' óglise de l'Annunziata à droite. Le cardinal 
Charles de Médicis, V ajant demandé et obtenu, le fit trans- 
porter à son Casino de Saint Marc, et piacer au dessus de 
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l'antel de sa ohapelle. Après la mort du cardinal, en 1566, 
il fut transportó au Palais Pitti. Portò à Paris, il fut mis 
snr toile. Il y avait aux oòtós, deux Prophètes, Job et Isaie, 
qu' on voit dans la tribune de la E. Galerie des Uffizi. Cette 
composition fut payée 100 ducats d'or et on mit à sa place 
une copie faite par Jacques da Empoli], 

DYCK (Anton, Van). 

160. Téle de la Vierge. 

H. m. 0,38. — L. m. 0,25. — ToUe. 

La Vierge, vue de face, regarde le ciel, et 
tient une mam sur son sein. Elle est coiffée d* une 
étoffe jaunàtre dont les bouts tombent sur ses 
épaules. 

BONIFAZIO VERONESE V. 

161. Motse sauvé des Eaux. 

H. m. 0,31. — L. m. 1,11. — Boia, forme ointrée. Fig. ent. 

Sur les bords du fleuve, diverses figures, dont 
rune d'elles pose sur Teau un berceau dans lequel 
est un enfant. Au milieu du tableau, la fille de 
Pharaon, avec une nombreuse suite. Une servante 
lui présente respectueusement le berceau qui porte 
Molse. Des musiciens sont à gauche; près d*eux, 
un homme, occupé à piacer des bouteilles dans un 
bassin. 

[Cette peinture a óté faite, à ce qu'il parait, pour omer 
un meublé]. 

BAROCCIO (Federigo), ou Fiori d' Urbino. 

162. Portrait de Francois Marie de la %ovirey due 

d'Urbin. 

H. xn. 0,39. — L. m. 0,28. — Toile. Dem. Fig. 

Vu de trois-quarts, le front découvert, la barbe 
et les moustaches brunes, il porte un col relevé. 



et en 



[Francois Marie, fut protecteur des lettres et des eirts 
L outre valeureux guerrier. H avait onze ans lorsqu'il 
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fat déponillé de ses Ètats par Cosar Borgia. Mais à Tavé- 
nement de son onde Jules II an pontifìcat, il eut de celui-cl 
le commandement de deux armóes contre les Vénitiens, et 
il reconquit son Duchó, qui lui fut de nouveau enlevó sous 
le pontificai de Leon X. — Obligé de fair, il se refugia à 
Mantoue. Après la mort de Leon X, en 1520, il rentra en 
possession de ses Ètats, où il mourut à l'àge de 47 ans. On 
accusa Pierre Louis Farnese de Tavoir fait empoisonner, 
pour s'emparer de Camerino]. 

ANDREA (d'Agnolo), dit Andrea del Sarto. 

163. UAnnonciation. 

H. m. 0,95. — L. m. 1,87. — Boia. Fig. ent. 

La Vierge Marie assise, reste interdite en en- 
tendant les paroles de Tange Gabriel qui agenouillé 
devant elle, la bénit, d'une main tandis qu'il tient 
de Tautpe le lys mystique. — Sur le banc, devant 
la Vierge, sont posés un vase de fleurs et un livre. 

[e Cette peinture », dit Vasari, e fut exécutóe pour 
€ Julien della Scala, et destinóe à servir de complément a 
« un tableau qui se trouve dans une des chapelles du chceur 
« de la grande tribune de TÉglise des fróres Servites de 
< cette ville ». Les deux rideaux des còtés, furent ajoutes- 
plus tard pour rendre le tableau rectangulaire]. 

VANNUCCI (^Pietro), dit II Perugino. 

164. Déposition de Croix. 

H. m. 2,16. — L. m. 1,94. — Boia. Fig. ent. 

Le corps du Sauveur, qui repose sur un lin- 
ceul étendu sur la pierre, est soutenu par Joseph 
d* Arimàthie. Auprès du corps s' empressent age- 
nouillées la Vierge en pleurs, qui tient Tun des bras 
dans ses mains, la Madeleine qui soulève la téte 
du Christ, et Marie Salomé les raains jointes, en 
adoration. Marie Cléofas est debout, les bras éten- 
dus en proie à la douleur. La femme de Zébédée 
et Saint Jean se tiennent prés de la Madeleine. A 
gauche Nicodème montre les clous qui ont servi 
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au supplice, à un vieillard et à un jei 
du Sauveur; aux pieds du disciple, e 
homme coiffé d' un turban. À terre, su 
la couronne d'épines. Quelques arbust 
entre les rochers du Golgotha. Au fond 
nueux d'un fleuve, et la ville de Jérusal 
« Petrus Pervsinvs ; pinxit a d. mocci 
[Voici ce qu' ócrit Vasari au sujet de oette 
n fit pour les fiUes de Sainte Olaire un Ohrist 
« sur bois ». Et plus loin: « On dit que Fra 
« gHese voulut donner de ce tableau le triple 
« avaient payé à Pierre Pórugin, et lui en f; 
« copie exacte : mais qu'elles s'y refusèrent pi 
« Pórugin avait dit que la copie ne vaudrait j 
« nal » Ce tableau fut cède à la Galerie Pil 
demie de Beaux Arts où il avait étó placò, après ] 
du couvent de Sainte Claire, par la Commiss: 
(lors de l'ocoupation)]. 

SANZIO (Rafifaello). 

165. La Vkrge au Baldaquin. 

H. m. 2,76. — L. m. 2,19. — Bois. Fig. e: 

La Vierge assise sur un tròne, tic 
genoux r Enfant Jesus qui appuye la i 
sein de sa Mère. Auprès du tròne, i 
Saints: debout à droite Saint Pierre et 
nard ; à gauche Saint Jacques et Sain 
avec leurs emblémes. Deux petits Anges, 
pieds du tròne, lisent un Cahier de mu 
Anges, plus grands suspendus sur leurs i 
vent les rideaux du baldaquin. Fond d'A 

[Voici ce que dit Vasari sur ce . tableai: 
« Eaphaél eut achevó son Christ au tombeai 
« jourd'hui dans la Galene Borghese), et fui 
« Florence, les Dei, citoyens de cotte ville, liii ce 
« un tableau pour omer leur chapelle de S 
« oeuvre qui ne put ètre achevée, Raphael aya 
« à Rome par Bramante. Ce tableau fut plac( 
« où r avait laissé l'artiste, par les soins de 
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« Balthasar Turini de Pescia; dans la paroisse de son pays 

< natal, après la mort de Bapahél ». 

Vers la fin du XVII siede, ce tableau fut achetó par 

le prince Ferdinand de Médicis, et place à Pitti, et à la 
ace qu' il occupait auparavant, on substitua une copie qui 
Lt exécutóe par Pierre Dandini. Pour que l' originai put 
ire pendant à un autre tableau, on fit faire dans sa partie 
ipórieure une adjonction notable, de la main d^Augustin 
assana. De là V erreur que commirent plusieurs écrivains, 
1 prótendant que Cassana avait achevé la peinture (Voyez 
onghena ses oeuvres, page 740)]. 

EIACCI (Annibale), peintre et graoeur] né à Bo- 
^gne le 3 Nooembre 1560 ; mort à Rome le 16 Jail- 
H 1609 (Ecole Bolonaise). 

I. Téte d'homme. 

H. m. 0,46. — L. m. 0,36. — Toile. 

Il est vu presque de face, les cheveux incultes, 
t couvert de haillons. 

[Ce tableau parait étre une étude]. 

PI (Giulio), dit Giulio Romano. 
'. La danse d'Apollon et des Muses. 

H. m. 0,35. — L. m. 0,78. — Bois. Fig. ent. 

Les Muses, et le Dieu avec la carquois sur les 
paules, dansent ensemble. Le fond du tableau est 
ore. En bas, sur le devant, on voit un cartel où 
orit inscrits en grec les noms des neuf soeurs. 

[Ce tableau servit probablement à orner le devant 
' un Olavecin]. 

RBIERI (Giovan Francesco), dit II Guercino, 

5. Saint Pierre. 

H. m. 0,45 — L. m. 0,35. — Bois. 

Vu presque de profil, il porte la barbe et les 
heveux longs. 

[Il est à supposer, que ce n' est qu' une ótude de la 
ite de l'Apòtre]. 
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TROIXIEME PAROI 

PULIGO (Domenico). 

169. Sainie Famille. 

H. m. 1,31. — L. m. 0,95. — Boia. Fig. ent. 

La Vierge tient sur un de ses genoux son di- 
vin Fils qu'elle soutient avec sa main gauche. Saini 
Jean, assis sur une peau, une croix à la main 
regarde attentivement le Sauveur. Derriére esi 
Saint Joseph qui appuye une main sur Tépaule d€ 
Saint Jean. 

CAMPAGNOLA (Domenico), né à Venise; vioait oen 
le 1543 (Ecole Vénitienne). 

170. Adam et Ève, 

H. m. 0,52. — L. m. 0.75. — Boia. Fig. ent. 

Près d*une cabane, à Tombre d'un arbre au:i 
branches duquel pendent quelques fruits, est assis 
Adam, couvert en partie d*une peau de bète, parlan 
a sa compagne qui le regarde. Une houe et un cràn( 
sont à terre; à gauche on apergoit la téte d*un boeu 
et plus loin un tigre. Au fond un paysage montueux 

SANZIO (Raffaello). 

171. Portrait de Tommaso (dit Fedra) Inghirami. 

H. m. 0,98. — L. m. 0,63. — Boia. Dem. fig. 

Il est représenté de trois-quarts, avec un bon 
net et un vètement rouges. Il tient une piume dani 
8a main droite, et pose la gauche sur un papier. Sui 
latable, devant lui, sont une écritoire, un livre et ui 
coffret. Au fond, une tenture verte. Un portrait sem 
blable existe à Voi terre dans la maison Inghirami 

[Thomas IngMrami, à peine age de deux ans perdit 8e 
parents, fui dépouilló de son héritage et conduìt loin d 
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Volterre, lieu de sa naissance, où régnait la guerre civile. 
A Florence, Laurent le Mag^ifique le prit sous sa protection. ' 
Des ràge de 13 ans, il quitta cette ville pour se rendre a 
Bome où il se perfectionna dans les sciences et dans les 
lettres. Il devint profond politique, et fut en 1495 envoyé 
par Alexandre VI auprès de Maximilien I•^ Jules II le 
nomma bibliotécaire du Vatican, et son secrétaire. Il devint 
plus tard secrétaire des concUes et du sacre collège. Leon X 
fit le plus grand cas de son mèrito, et voulant avoir le 
portrait d'un tei personnage, il en donna la commission à 
Baphaèl. Ses contemporains lui donnèrent le sumom de 
Gicéron, à cause de sa connaissance profonde de la langue 
latine; et l'autre surnom de Phèdre lui vint de ce que, dans 
sa première jeunesse, jouant un ròle dans V Hyppolite de 
Sénèque, une machine du théàtre s'ótant rompue tandis qu'il 
occupait la scéne, il soutint à lui seul l'attention des assi- 
stants en improvisant des vers latins. Il mourut à Bome 
des suites d'une chute, a l'àge de 46 ans]. 

ANDREA (d'Agnolo), dit Andrea del Sarto. 
172. La Dispute sur la Trinité. 

H. m. 2,29. — L. m. 1,80. — Boia. Fig. ent. 

Quatre Saints sont debout sur des marches : à 
droite, Saint Augustin et Saint Laurent; à gauche 
Saint Pierre martyr et Saint Frangois. Saint Augu- 
stin, tenant la crosse de sa main droite, dispute 
sur le mystère de la Trinité. Saint Francois a dans 
une main son livre des Institutions, et porte l'autre 
sur sa poitrine. Sur le devant du tableau, d*un coté 
Saint Sébastien, demi-nu, vu de dos; et de Tautre 
Sainte Marie Madeleine, tous deux agenouillés et 
portant, Tun des flèches et V autre le vase de par- 
rum. Sìgné: ^ And. Sar. Flor. fac ^. 

[On lit dans Vasari: e Plusieurs tableaux avaient óte 
< faits dans les chapelles de TÈglise hors de la Porte Saint 
« Gal, sans compter les deux exócutés sur bois par Andrò 
« quand les Póres ayant trouvó encore place pour un antro, 
« s'entendirent avec le propriótaire de la chapelle, pour 
« qu^on chargeàt de ce tableau André qui le commenca, 
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« de suite, on prenant pour sujet quatre figures debout qu: 
« discutent pur la Trinité. ». — Lors du siège de Florence 
on 1529, rÉglise hors de la Porte Saint Gal, ayant ét^ 
démolie, les frères s'établirent à Saint Jacques tra' Fossi, 
En 1555 une crue extraordinaire de l'Amo inonda une 
grande partie de Florence, et l'eau arriva assez haut dans 
TEglise de Saint Jacques, pour bagner la partie inférieure 
de plusieurs tableaux et entr'autres d^ celui d'André, « qui x 
dit Bocchi, « en garda le traoes ». Yers le milieu de l?™" 
siècle il fut transportó au Palais Pitti, et l'on mit à sa place 
une copie exócutóe par Octavien Vannini]. 

SANZIO (Raffaello). ' 

69. Portrait de Madeleine Doni. 

H. m, 0,62. — L. m. 0,44. — Boia. Dem. fig. 

Elle est vue de face, dans uq riche costume du 
16."* siècle. C'est le portrait de Madeleine Strozzi 
femme d'Ange Doni, riche marchand de Florence 
ses mains placées Tune sur Tautre sont ornées de 
deux bagues; à son cou est suspendu un joyau, 
Dans le fond paysage. 

[On Ut dans Vasari que « Angelo Doni fit faire à Ra- 
« phael son portrait et celui de sa femme ainsi qu'on les 

< voit chez Griovan Battiste son Fils, dans la belle et rich€ 
e maison qu' Angelo Doni fit construire à Florence, sur le 

< cours des Tintori, près du Coin des Alberti ». 

Ces deux portraits farent conservés dans cette méme 
maison par les autres descendants, jusqu'à Pietro Buono 
demier rejeton de la famille des Doni de Florence, mori 
de nos jours. Ges tableaux étant échus par héritage aus 
Doni établis à Avignon, ceux-ci dans le partage de leurs 
biens offrirent de les vendre au Grrand-Duc Léopold II qui 
en fit Pacquisition le 28 Mars 1826, moyennant 2500 se- 
quins]. 

SANZIO (Raffaello). 
174. Vision de E:(échiel. 

H. m. 0,40. — L. m. 0,80. — Boia. Fig. ent. 

Le Pére Éternel dans une gioire apparai t au 
milieu de Seraphins. Deux petits anges lui soutien- 
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neat les bras. À ses pieds, sont les quatre fìgures 
aiìées emblèmes des quatre Evangeli stes. Des nua- 
ges sont arnoncelés au dessous de Tappapition ce- 
leste. Un mince rayon perce ces nuages et va 
éclairer sur la terre de prophéte Ezéchiel près de 
qui on aperQoìt un cheval, et une femme les bras 
ouverts. 

[On lit dans Vasari: « Après avoir peinte la Sainte 
« Cécile, Eaphaél fit un petit tableau (aujord'hui à Bolo- 
« gne, chez le comte Vincent Ercolani, reprósentant un 
« Christ au ciel, pose à la fa^on de Jupiter, et entouró des 
« quatre EvangéUstes comme le dócrit Ezéchiel.... ». 

Vasari commet une erreur, en disant que ce tableau fat 
fait après la Sainte Cécile. Malvasia a prouvó que Raphael 
Pexécuta en 1510, moyennant 8 écus d'or]. 

SANZIO (Raffaello). 

61. Portrait d'Ange Doni. 

H. m. 0,62. — L. m. 0,44. Boia. Dem. fig. 

Vu de face, la tète converte d*une berret, il 
port un vétement florentia du 16™* siècle. Il a le 
bras gauche appuyé sur un balcon, et tient la main 
droite étendue. Dans le fond paysage. 

SUSTERMANS (Justus). 

116. Portrait de Victoire de la Rovere, femme du 
Grand-Due Ferdinand II de Médicis, dans le 
costume de la Vestale Tuccia, 

H. m. 0,98. — L. m. 0,80. — Toile. Dem. fig. 

Elle est représentée de face, les cheveux épars, 
converte d*un riche vétement et parée de joyaux 
précieux. Elle porte d'une main un criblè et de 
Tautre en indique le fond. 

[Victoire de la Eovère fut fìancée au jeune G-rand-Duc 
Ferdinand II, à qui elle apporta plus tara en dot d*impor- 
tants richesses. À la mort de Francois Marie H, demier 
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Dtic d' Urbin, elle hérita des biens des familles de Monte- 
feltro et de la Rovere ; o'est ainsi que le précieux mobilier 
du palais d'Urbin, vint augmenter les riobesses de la Cour 
des Médicis ; et les tableaux, excepté ceux leguós par le Due 
à plusieurs princes d'Europe, furent réunis aux collections 
du Palais Pitti et des Officies], 

PONTE (Leandro^ dit II Bassano; né à Bassano en 
1558; mori à Venìse en 1623 (Ecole Vénitienne). 

177. Scéne champétre, 

H. m. 0,50 — L. m. 0,71. — Toile. Fig. ent. 

Dans une plaine où s'élèvent des coUines et 
des arbres, on voit une jeune* fename occupée à don- 
ner à boire dans un gobelet à son enfant assis 
sur une pierre, tandis qu'une vieille femme age- 
nouillée puise dans un chaudron'une jatte de lait. 
Un peu derrière un berger porte un panier à son 
bras. Plus loin, des génisses et deux agneaux qui 
mangent dans un bassin ; et un petit chien conche. 

SANZIO (Raffaello). 

178. La Fierge dite du Grand-Due. 

H. m. 0,84. — L. m. 0.56. — Boia. Dem. fig. 

La Vierge, vue presque de face, tient sur son 
bras Tenfant Jesus qui appuye une main au sein 
de sa Mère. 

[Ce tableau, fut achetéparle Grand-Due Ferdinand III 
en Deoembre 1799 j de G-aetano Gaglier pour le prix de 571 
écns et 3 Hvres]. 

LUCIANI (Sebastiano), dit Fra Sebastiano dal Piombo ; 
né à Venìse en 1845 ; mori à Rome en 1547 ; (flcole 
Vénitienne). 

179. Martyre de Sainte Agathe. 

H. m. 1,81. — L. xn. 1,75. — Boia. Dem. fig. 

Quintianus, préteur en Sicile, s*éprit d'amour 
pour la noble jeune fille, disciple zélée de la doc- 
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trine du Christ. Ne pouvant la réduire a satisfaìre 
ses désirs, il essaya débranler sa foi, en la sou- 
mettant à d'horribles tortures; mais il ne put par- 
venir à vaincre son courage. - La Sainte est re- 
présentée les bras liés demère le dos: à moitié 
dépouillée de ses vétements, entre deux bourreaux 
qui lui déchirent le sein avec des lenailles. Quin- 
tianus est devant elle s'appuyant sur un banc cou- 
vert d* une draperie rouge. Derrière lui, plusieups 
soldats. Plus au fond, un fourneau ardent où rou- 
gissent des instruments destinés à d'autres sup- 
plices. Sur le devant du tableau, sur un balcon de 
pierre, un coutelas - Signé: « Sebastianus Venetus 

FACIEBAT.ROME M. D. XX ». 

[Vasari rapporte: « Sébastien fìt pour le cardinal d' Ara- 
« gon, un tableau d'une très-belle Sainte Agathe, nue et 
« martyrisée aus seins, qui fut une merveille. Ce tableau 
« est aujourd'hui dans la garde-robe de monseigneur G-ui- 
« dobaldo, due d'Urbin et il n'est nullement infórieur a 
« beaucoup d' autres qui y sont, de la main de Baphael, de 
« Titien et d' autres grands artistes ». — La succession de 
la G-rande-Ducliesse Viotoire de la Eovère fìt passar ce 
tableau dans la Galene Pitti]. 

BIGORDI (Michele), dit Michele di Rodolfo ;^or/s«anr 
en 1568; mort à lo ans (Ecole Fiorentine). 

180. Sainte Famille. 

H. m. 1,15. — L. m. 0,85. — Boia. Dem. fig. 

Jesus enfant, embrasse le petit Saint Jean, qui 
tient à la main une croix à laquelle est enroulée 
une banderole. La Vierge assise, tenant un livre, 
contemple les deux enfants, un de ses genoux ap- 
puyé à un rocher, la main posée sur Pépaule de 
son divin Fils. Derrière, Saint Joseph, un livre à 
la main. Au fond, Une colline avec un village. 
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ROSA (Salvatore). 

181. Un poéte. 

H. m. 0,72. — L. m. 0,86. — Toile. Dem. fig. 

Vu de face et absorbé dans la méditation il a 
la barbe, les moustacbes et les cheveux bruns; il est 
couronné de laurier et enveloppé dans un manteau 
de couleur sornbre. Il s'appuye de son bras gauche 
sur un socie en pierre, la tète posée dans ses raains. 
Plusieurs livres sont sur le socie. 

CARRUGGI (Iacopo) dit II Pontormo. 

182. Martyre de 40 Saints couronnés. 

H. m. 0,64. — L. m. 0,70. — Bois. Fig. ent. 

Au sòmmet d'une montagne, un horame baptise 
la foule qui Tentoure; et au dessus volent trois pe- 
tits anges. Plus en avant, un groupe de soldats, 
dont un tient une bannière, et les autres jouent de 
divers instruments. À leups suite, plusieurs cava- 
liers qui frappent les martyrs à coups de lance, et 
des soldats à pied qui en tuent d'autres avec leurs 
poignards. - Au second pian, plusieurs groupes de 
martyrs, les mains attachées derrière le dos, s'ache- 
minent vers le lieu du supplice. Le tyran,sur un siège 
place sur des gradins, donne des ordres à une garde 
qui porte à la main un panier, plein de cordes et 
d'outils. Au fond à gauche, des martyrs crucifiés, 
et d'autres étendus par terre et garrottés. 



La quatrième paroi est ornée de deux glaces, au 
dessou desquelles sont placées deux tables en broca- 
telle d* Espagne, ayant pour entourage une bande en 
mosaique de marbré noir, de jaune de Sienne, et de 
rouge antique. Une troisième table de pierre de touche, 
complète' Tameublement de cette salle. 



-^- 
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SALLE DE L'ILIADE 

Peinte par Luigi Sabatelli. 

Sur la voùte, est représenté Jupiter au milieu de 
rOlympe, et commandant aux Dieux, rassemblés au- 
tour de son tróne, de ne prendre aucune part aux diffè- 
pends des Grecs et des Troyens. Au dessus des nuages, 
apparait l'Aurore precédée de la Rosee et suivie d*un 
genie avant-coureur du soleil, portant un flambeau. 
On voit près du tròne, Junon, sur un siège d*or, indi- 
gnèes des ordres que donne en ce moment Jupiter. Iris, 
a coté de la Déesse, prète à lui obéir. À la gauche de 
Jupiter, Pluton assis, et à ses cótés Proserpine ; puis 
Apollon, Diane et Vesta. Au dessus de ce groupe, 
Esculape, Hercule et Hébé. À la droite de Jupiter, 
Ganimède, Minerve, Mercure et Neptune, ce dernier 
assis aux pieds du tróne ; au dessoux d'eux, Vulcain 
et Vènus qui se tourne vers Mars et tient entre ses 
bras Cupidon. Derrière, les trois Gràces Bacchus et 
Morphée. La figure du fleuve , personnifie le Xante; 
et le dieu Pan la nature. En face de ces deux figu- 
res, Cérès et la Terre qui tient deux enfants l' un 
blanc et V autre noir : entre la Terre et Hercule, 
rOcean; plus haut, Thétis confiante dans la fortune 
d'Achille. Au dessous du tróne de Jupiter, le Destin 
entouré par les Parques, portant l'urne des destinées. 

Huit lunettes sont disposées sous les arcs de la' 
voùte. Commengant par celle aui est au dessus de lai 
porte qui donne accès àia salle, Junon y est repré-i 
sentée s'habillant assistée par des nymphes et des 
génies, et par Iris qui la couronne. Dans la lunette 
qui vient après, à droite Junon se présentant à Ve- 
nus qui dètache sa ceinture, Cupidon entre elles deux 
et des Génies et les Gràces. Dans la troisième lunette, 
Junon éveillant Morphée dont les songes se dissipent 
dans l'air; Harpocrate qui fuit épouvanté; la Papessa 
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assise au pied du lit, et à la droite, V Oisiveté ( 
joue avec ses doigts, en s'appuyant contre uq pò 
Dans la quatrième, Junon devant Jupiter sur le me 
Ida; le dieu est suivi de Morphée metarnorphosé 
hibou perchè sur un vieux tponc. Dans la cinquièr 
Neptune sortant de la mèr, pour aller ranimer 
Grecs, tandis qu'Aiax ayant soulevé un quartier 
roche, le lance sur Hector. Dans la sixième, Jupi 
quittant son lit de nuages, où repose encore Jun( 
lui reproche les désordres survenus sur la terre. Da 
ravaut-dernière lunette, Hector porte par ses caj 
taines hors du camp, après le coup que lui a poi 
Ajax; Apollon lui rendant les forces qu*il a perdui 
Catte lunette a été peinte par Francois fils de Loi 
Sabatelli. Enfin dans la huitième, Hector qui aya 
saisi avec la main gauche une des barques gregqui 
coupé avec son épée la lance d*Ajax, tandis que ] 
soldats troyens méttent le feu aux vaisseaux ennem 
L'architecture de cette salle est de J. Cacialli; 1 
ornements en stuc dorè ont étè exécutés par V. M 
rinelli ; et les mèdaillons par L. Pampaloni et D. Be 
nardini. 



PREMIERE PAROI. 

AMERIGHI ou MORIGI (Michel Angiolo), dit II C 
RAV AGGIO, peintre et graveur ; né à Caraoaggio pr 
de M ilari en 1569; mori à Pori Ercole, en 16 
(Ecole Lombarde). 

183. L'Amour endormi. 

H. m. 0,70. — L. m. 1,01. — ToUe. Fig. ent. 

Le Dieu repose endormi, la tète appuyée s 
son carquoiSy et tient encore à sa main une fi 
che et Tare. Un paysage occupe le fond du ti 
bleau. 
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ANDREA (d'Agnolo), dìt Andrea del Sarto. 

184. Son portrait. 

H. m. 1,03. — L. m. 0,75. Bois. Dem. fig. 

L'artiste s'est peint présque de face. Il a les 
cheveux longs, et porte un bonnet noir et un vé- 
tement de méme couleur. Ses mains sont posées à 
sa ceinture, et dans l' une il tient ses gants. 

BARBARELLI (Giorgio), dit Giorgione. 

185. Un Concert, 

H. m. 1,08. — L. m. 1,22. — ToUe. Dem. fig. 

La figure principale, vétue d'un habit mona- 
stique, est assise devant un clavecin, la main sur 
les touches. À coté, est un homme chauve, couvert 
d' un caniail noir, et d' un rochet blanc, tenant dans 
une de ses mains un luth, et s'appuyant de l'autre 
sur l'épaule de son voisin. De l'autre coté, un jeune 
homme vètu à l'espagnole portant les cheveux longs, 
la téte converte d'une toque à plumes blanches. 

[Pendant longtemps, on a voulu reoonnaatre dans ces 
figures. Calvin, Luther et Melanchton dont on peut voir 
les portraits dans la Galerie des OfB.ces; portraits d'après 
lesquels on jugera da peu de oonsistance d'une telle sup- 
position. D' ailleurs quand Q-iorgione mourut, Calvin pou- 
vait avoir à peine 11 ans. Ce tableau, que Claudio Ridolfi 
oite oomme un des chef d'oeuvre du maitre, fut la pro- 
priótó de Paolo del Sera]. Plusieurs critiques modemes at- 
tribuent ce tableau au Titien. 

CALI ARI (Paolo), dit Paolo Veronese. 

186. Baptéme. du Christ. 

H. m. 1,^. — L. m. 1,32. — ToUe. Fig. ent. 

Jesus Christ agenouillé, sur une des rives du 
Jourdain, les bras croisés sur ìa poitrine, regoit le 
baptéme des mains de Saint Jean qui couvert d'une 
peau, la main gauche appuyée au trono d'un arbre 
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verse Teau sur la tòte du Sauveur. Trois ar 
sont en contemplation. Celui qui est vu de dos 
agenouillé tenaut un linge blanc. L'Esprit Si 
sous la forme d* une colombe, apparait dans 
gioire entre les ombrages épais qui servent de i 
au tableau. 

PULZONE (Scipione), dit Scipion Gaetano, né à G 
en 1552; mori en 1593 (Ecole Romaine). 

187. Portrait d'EUonore fille de Francois IJ^ de 
dicis et femme de Vincent IT due de Mantotie, 

H. m. 0,84. — L. m. 0,65. — Toile. Dem. fig. 

Vue de trois-quarts, un diadème sur la 
elle porte un grand col, relevé en dentelles. et 
robe noire brodée. Elle tient à la main une chj 
d'or. Une tenture rouge dans le fond. 

ROSA (Salvatore). 

188. Son portrait. 

H. m. 0,73. — L. m. 0,60. — ToUe. Dem. fig. 

Le peintpe s'est représenté de trois-quarts, 
cheveux en désordre, et sans barbe; il porte 
grand col rabattu, et on vétement bleu; il tient 
palette à la main. 

[Salvator, redoutant la colere du vioe-roi de Na 
s'enfiiit à Bome. Il y habitait depuis quatre ans, lors 
le Grand-Due Tappela à Florence, où il demeura neuf 
partageant son temps entre la peinture, la musique e 
poesie, n retouma à Bome, où il mourut]. 

CARACCI (Ecole de). 

189. Portrait d'homme. 

H. xn. 0,65. — L. m. 0,48. — Toile. Dem. fig. 

Il est représenté presane de face, les chev 
courts, les raoustaches et la royale. Il a un col 
et porte un vétement noir. 
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SUSTERMANS (Justus). 

190. Portrait du fils de Frédéric III, de Danemark. 

H. m. 0,71. — L. m. 0,58. — Toile. Dem. fig. 

Vu presque de face, avec les cheveux longs, 
il porte un grand col rabattu. Il est couvert d'une 
armure, par-dessus laq nelle est passèe en sautoir 
une écharpe bianche et bleue. 

ANDREA (d'Agnolo), dit Andrea del Sarto. 

191. Assomption de la Fierge. 

H. m. 8,62. — L. m. 2,03. — Boia, forme cintrée. Fig. ent. 

La Vierge, sur les nuages, est environnée par 
des anges dans diverses attitudes. Dans le bas, au- 
tour du sépulcre vide sont réunis les douze Apò- 
tres, dans différentes poses ; deux d'entre eux sont 
agenouillés. 

[Vasari rapporto : « Lorsque Barthólemy Panciatichi le 
« vieux, trafiquait en France ; désireux de laìsser xm sou- 
« venir de lui à Lyon, il donna ordre à Baccio d'Agnolo 
« de commander à André un tableau, pour le lui envoyer, 
« dans cette ville, ajoutaut qu'il voulait pour sujet une 
« Assomption de Nòtre-Dame avec les Apòtres auprés du 
« sépulcre. André avait presque termine son tableau, quand 
« le bois se fendit, et s'ouvrit à plusieurs reprises. L'artiste 
« mourut sans le finir, V ayant plusieurs fois abandonné et 
« repris. Barthólemy Panciatichi le jeune plapa le tableau 
« chez lui, oomme une ceuvre vraiment digne de louanges, 
« autant à cause de la beante des figures des Apòtres, que 
€ pour la Nòtre-Dame qui est entourée par un chcsur de 
€ Ohérubins debout, et soutenue et portée par d' autres 
e Anges dans des poses pleines d' une gràce singulière. 
€ André s'est représenté lui-mème dans un des Apòtres 
« Ce tableau est maintenant dans la villa des Baroncelli 
« près de Florence, dans une ohapelle élevée par Pierre 
« Salviati près de sa villa ». Le Grand-Due Pierre Léopold 
en fìt l'acquisition]. 
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PULZONE (Scipione), dit Scipion Gaetano. 

192. Tortrait de Marie de Médicis, teine de Ftì 

H. m. 0,80. — L. m. 0,61. — Toile. Dem. fig. 

Elle est représentée de face, les cheveu: 
levés, avec un grand col bròde. Elle porte ^ 
colliers Villi de perles, autor de son cou, et 
tre d'or suspendu sur sa poitrine, et retenu pa 
joyau en or. — Au fond une tenture rouge. 

[Marie, fiUe du Grrand-Duo Francois I.*"" et de Je 
d'Autriche, naquit le 6 Avril 1575, épousa à 25 ans Hen 
roi de Trance et donna le jour à Louis XIII. A la 
de son mari, elle se fit nommer régente par le parlei 
Quelques grands du royaume, aidés du cardinal de li 
lieu, la firent exiler à Blois par son fils, puis renfermc 
chàteau de Compiègne d'où elle s'enfuit, pour se róf 
en Fiandre, ensuite en Angleterre, et enfin en Allem 
Elle y choisit pour residence Cologne, où elle mourut 
de 69 ans]. 

CARACCI (Ecole de). 

193. Portrait d'homme. 

H. m. 0,64. — L. m. 0,47. — Toile. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, avec les cheveux court 
barbe et les moustaches noires, Il est vètu de 
et tient d'une main un vase qu'il mentre de Ta 

BORDONE (Paris). 

194. Saint Georges. 

H. m. 0,58. — L. m. 0,47 — Boia. Dem. fig. 

Vu de face, la barbe et les cheveux co 
il est recouvert d*une cuirasse, et tient leve Tii 
de sa main droite gantée de Ter. Il porte une Is 
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RAIBOLINI (Giacomo), dit II Francia. 
196. Tortrait d'hoinm:t, 

H. in. 0,69. ^ L. m. 0,52. Bois. Dem. fig. 

Vu de face, sans barbe, et les cheveux longs; 
il porte un bonnet noir et un vétement de mèrae 
couleur à doublure à carreaux. Par T ouverture du 
balcon, on apergoit un paysage. Le prof. Venturi ne 
tient pas ce tableau pour oeuvre du Francia, mais 
de Bonsignori. 

CALIARI (Paolo), dit Paolo Veronese. 

196. 5. ^enoit et autres Saints. 

H. m. J,97. — L. in. 1^86. — ToUe. Fig. ent. 

La Saint est debout sur des degrés sur Tun 
desquel on lìt: ora prò nobis pater bened. mdlxxo. 
Revétù de Thabit pontificai, il tient la crosse dans 
sa main gauche. À ses cótés, sont ses deux pre- 
miers disciples Maur et Placide. En avant plu- 
sieurs vierges agenouillées, parrai lesquelles, Sainte 
Scolastique ayant à ses pieds une colombe. En 
haut, dans une gioire^ on voit le raariage de Saiate 
Catherine. 

RENI (Guido). 

197. La Chariti. 

H. m 1,07 — L. m. 0,01 — Toile, forme ovale. Eig. ent. 

Elle est assise, le sein découvert, et la partie, 
inférieure du corps enveloppée dans un manteau. 
Trois enfants Tentourent. L'un deux, est suspendu 
à sa mamelle, l'autre debout sur ses genoux, s*ap- 
proche pour Tembrasser, et le troisième, la tient 
par son vétement. 

tableau est citò par Malvasia, dans le tome pre- 
Felsina Pittrice]. 



[Ce ts 
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VELASQUEZ (Don Diego Rodriguez de Silva, y), né à 
Séoille le Q Juin 1599; mori à Madrid le 7 Aoùt 
1660 (Ecole Espagnole). 

198. Tortrait d'homme. 

H. m. 1,14. — It' m. 0,86. — Toile. Dem. fig. 

Vu presque de face, avec des cheveux, des 
moustaches et une royale noirs, il porte un co- 
stume italien du 17."® siècle. il est enveloppé en 
partie dans un grand manteau. Une des ses mains 
s' appuye sur sa banche. V autre repose sur la garde 
de son épée. Le prof. Venturi ne tient pas ce ta- 
bleau pour une oeuvre de Velasquez mais de Técole 
bolonaise, peut-étre des Caracci. 

GRANACCI (Francesco), né à Florence en 1477; mori 
en 1544 (Ecole Fiorentine). 

199. Saint Fatnille, 

H. m. 0,86. — L. m. 0,85. — Bois, forme ronde. Dem. fig. 

La Vierge assise, capesse son Fils qui repose 
sur ses genoux, et tient un petit livre à la main. 
Saint Jean, auprès du groupe, portante une croix. 
Au fond, par une ouverture, on voit un paysage. 



DEUXIÈME PAROI. 

VECELLIO (Tiziano). 

200. Portraii de Philippe II, roi d' Espagne. 

H. m. 1,85. — L. m. 0,91. — Toile. Fig. ent. 

Il est debout, tourné presone de trois-quarts, 
la barbe, les moustaches et les cheveux blonds, 
portant un vétement d'étoffe, brodée, un maillot 
Diane, haut-de-chau8ses à crevés, et un par-dessus 
gami de fourrures. Une épée pend à son coté. Il 
tient ses gants dans sa main gauche, et dans 
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Tautre la garde d'un poignard. À son cou pend mie 
chaine d'or, à laquelle est suspendue une déco- 
ration. 

[Philippe II monta sur le tròne le 17 Janvier 1556, 
après l'abdication de son pére, et mourut le 13 Septem- 
bre 1598, ago de 71 ans; Titien fìt plusieurs fois son por- 
trait. Vasari rapporte, dans la vie de ce peintre, qu'il fii 
don de ce tableau a Oosme !.•' en ;mème temps que da 
portrait de Charles quint], 

VECELLIO (Tiziano). 

201. Portrait du Cardinal Hippolyte de Médicis, en 

costume hongrois. 

H. m. 1,88. — L. m. 1,06. — ToUe. Dem. fig. 

Il est vu de trois-quarts, tourné à gauche, la 
tète couverte d'une toque rouge ornée de piume et 
d' une boucle. Il porte une tunique en velours cra- 
moisi, serrée autour du corps par une ceinture. Il 
tient d* une main un sabre, et de V autre un bàton 
de commandement. 

[Au tableau 149, nous avons dójà donno une notice 
sur ce personnage. Lorsqu'il fut nommé légat du pape, près 
de PEmpereur, il déposa Thabit de cardinal, pour prendre 
l'habit militaire. Ce fut alors que ce portrait fut exócutó. 
Vasari rapporte que: « Charles quint revenant à Bologne 
« avec l'armóe hongroise, pour entrar en pourparler avec le 
« Pape, voulut de nouveau faire faire son portrait par Titien 
« qui exócuta aussi celui d'Hippolyte en habit hongrois »]. 

BILIVERTI (Giovanni). 

202. L'Ange refusant les présenis de Tobie, 

H. in. 1,75. — L. m. 1,47. — Toile. Fig. ent. 

Le jeune Tobie, à genoux, retient Tange par 
son manteau, et lui présente une chaine d'or et un 
collier de perles, qu'il à tirées d*un vase place à 
terre devant lui. Le vieux Tobie appuye une de ses 
mains sur V epaule de 1* ange, et tient dans Tautre 
main un sac d'argent. L'ange a une main sur son 
coeur, et fait de l'autre un geste de refus. Derriére 
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on voit la jeune épouse cjui parie avec sa be 
mère et la servante. On lit sur le sac que tieni 
vieillard: « G. B. 1612». 

[Baldinucci rapporto: « Biliverti exócuta pour J< 
« Cerretani, sónateur florentin, une histoire de Tobie 
« passe pour une de ses meilleures oeuvres ». Ce tabL 
fnt achetó par le Grrand-Duo Léopold II, au peintre Fi 
Acciai, moyennant 250 sequins]. 

SUSTERMANS (Justus). 

203. Porirait d'EUonore GotiT^ague, femme de Vem 

reur Ferdinand IL 

H. m. 0,63. - L. m. 0,50. — Toile. Dem. fig. 

Vue de face, elle porte un grand col relevé 
plissé, et un vétement noir orné de pierres p 
cieuses. 

[Fille de Vincent II, duo de Mantoue, elle ópousa 
seconds noces Ferdinand II d'Autriche. Sustermans e 
cuta son portrait pendant qu'on négociait son maria 
portrait qui fut envoyó à Vienne, et y obtint de té. 
louanges, que l'empereur ócrivit à sa soeur Marie Madeléi 
veuve de Cosme II, pour qu'elle lui envoyat son peir 
favori. Sustermans se rendit auprès de l'empereur, fit i 
portrait, un second de l'impératrice et celui des enfants 
premier lit. I^e portrait qui nous occupe, est une rep 
tion de celui qui fut exócutó pour l'empereur]. 

BRONZINO (Angiolo). 

204. Portrait de Bianca Cappello. 

H. m. 0,44. — L. in. 0,86. — Boia. Dem. fig. 

Vue de face, elle a un voile sur la téte, 
colliers de perles, et porte un riche vétement, a^ 
une grande collerette ouverte sur la poitrine. 

[Cette femme, célèbre par sa beante et par ses av 
tores qui converte de mépris par la républiquo de Ven 
puis honorée du titre de fille chórie, fut à Florence estii 
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de son vivant, et critiquée apròs sa mort. Les historiens 
en parlèreut beancoup. Elle mounit le 15 Octobre 1587 à 
Poggio à Cajano, peu d^heures après son éponx Francois de 
Médicis, Grand-Due de Toscane]. 

PULZONE (Scipione), dit Scipion Gaetano. 

205. Portrait d'une Princesse. 

. H. m. 0,47. — L. m. 0,38. — Toile. Dem. fig. 

Elle est représentée de trois-quarts, avec un 
grand col en dentelles, un collier de perles et une 
robe de soie violette brodée d*or. Dans le fond du 
tableau on lit: < Scipio face. 1595 ». 

BRONZINO (Angiolo). 

206. Portrait de Francois ir de Médicis. 

H. m. 0,55. — L. xn. 0,39. >- Bois. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, les cheveux courts, la barbe 
et les moustaches noires, il porte un petit col blanc 
rabattu, un vèteraent rouge et une pelisse. On lit 
dans le champ: « Franciscus Med. Flor et Senar. 
Princ ». 

[FranQois, fils dn duo Cosme I, naquit le 25 Mars 1541» 
La Galene de Florence, TAcadémie de la Crusca et la ma- 
nufacture de mosaique en pierres dures farent Tobjet de 
sa sollicitude et re9urent des preuves de sa magnifioence, 
il encouragea les arts, et les lettres, et mourut à Poggio 
à Oajano le 15 Octobre 1587]. 

RIDOLFO GHIRLANDAIO. 

207. Portrait d'anonyme dit VOrfivre qu'on attribuait 

à Léonard de Vinci. 

H. m. 0,44. — L. m. 0,33. — Bois. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, avec les cheveux longs et 
la téte couverte d'un bonnet, il observe un bijou 
qu'il tient dans la main. Fond de paysage. 
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BARTOLOMMEO (Fra del Fattorino), dit Fra Bar- 

TOLOMMEO DELLA PORTA. 

208. La Vierge sur un tróne et qmlques Saints. 

H. m. 3,50. — L. in. 2,67. — Boia. Pig. ent. 

La Vierge est assise sur un tróne, surmonté 
d'un baldaquin dont les tentures sont soutenues 
par des Anges. Autour du tróne, plusieurs Saints 
contemplent le mariage de Sainte Catherine que 
Ton voit agenouillée devant l'enfant Jesus. Sur le 
premier pian, à droite, Saint Georges arme porte 
un étendard; à gauche, Saint Bartélemy tient un 
livre et un conteau. Sur les marches du tróne sont 
assis deux petits anges, dont Tun joue du luth et 
Tautre du violon. On lit sur le tróne: « orate prò 
PICTOR 1512 ». 

[Vasari, en parlant du tableau qui fui portò en France 
(maintenant auMusée du Louvre) dit: « Ensuite frère Bar- 
■ « thélemy en peignit un autre (et o'est celui qui fait l'objet 
« de la notice) à Saint .Marc,Mans lequel il pla^a un greuid 
€ nombre de fìgures >. En 1690, ce tableau fut transportó 
de róglise de Saint Marc, dans l'appartement du prince Fer- 
dinand de Médicis, fila de Cosme III, qui en fit faire une 
copie par Anton Dom. Gabbiani, qu'il donna aux reUgieux. 
Dans rinventaire des peintures du couvent de Saint Marc 
cette copie fu évalué à 400 ducats], 

SUSTERMANS (Justus). 

209. Portrait de Vempereur Ferdinand IL 

H. m. 0,63. - L. m. 0,50. — ,Toile. Dexn. flg. 

Vu de trois-quarts, avec les cheveux courts, 
les moustaches et la royale, il porte un grand col 
plissé, un habit brode, et une chalne d'or à la- 
quelle est suspendue une décoration. 

[Ferdinand d'Autriche naquit en 1578, fut élu en 1619' 
et regna 18 ans continuellement occupé dans la guerre de 
trente ans. Demeuré veuf après la mort de Marianne de 
Bavière, qui lui «vait donno quatre enfantà, il épousa ea 
secondes noces Eléonore iille du due de Mantue Vincent II].. 
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PULZONE (Scipione), dlt Scipion Gaetano. 
.210. Portrait d'une Princesse. 

H. m. 0,49. — L. m. 0,33. — Boia. Dem. fig. 

Vu presque de face, les cheveux bruns, elle a 
une grande collerette brodée qui s'ouvre sur la 
poitrine et un collier de perles. Son vétement est 
orné de broderies. 

PULZONE (Scipione), dà Scipion Gaetano. 

211. Portrait d'une Princesse, 

H. m. 0,49. — L. m. 0,38. — Toile. Dem. fig. 

Vu presque de face elle porte un collier de 
perles, un grand col relevé à plis, et un vétement 
de soie violette brodóe d'or. 

BRONZINO (Angiolo). 

212. Portrait du Grand-Due Cosme Ir des Médicis, 

H. m. 0,57. — L. m. 0,44. — Boia. Dem. fig. 

Vu presque de face, avec barbe et moustaches 
brunes, il porte les cheveux courts. Son col est ra- 
battu, et son pardessus brode est gami de fourrure. 

[Cosme I.®' fìls de Jean de Médicis dit des Bandes 
Nòires, et de Marie Salviati, naqiiit le 11 Juin 1519. D 
fut le premier Grand-Due de Toscane, et il ótait égé de 
18 ans quand il monta sur le tróne. Fondateur de l'Aca- 
démie de Florence, il rouvrit le universitós de Pise et de 
Sienne ; et il reunit beaucoup de tableaux des maitres cé- 
lèbres qui f orent par la suite le noyau de la Galerie. Les 
arts et les lettres eurent en lui un puissant protecteur] 

DOLCI (Carlo), dìt Carlin Dolci. 

213. Mo'ise. 

H. m. 0,38. — L. m. 0,29. — Toile. Dem. fig. 

Le front chauve, les cheveux tombants, jusque 
sur les épaules, la barbe longue, le prophéte re- 
garde en haut.«\De son front sortent deux rayons. 
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BAROCCIO (Federigo), ou Fiori d'Urbino. 

214. Copie de la Madone de Saint Jerome du Corrige^ 

H. m. 2,06. — L. m. 1,43. — Toile. Fig. ent. 

La Vierge assise sur un tertre, au pied d* un 
arbre tient son divin Fils dans ses bras. Prè& 
d' elle Saint Jerome, debout et demi-nu, un livre 
dans une raain, un papier dans Tautre, près de lui 
un lion. Derrière le Saint, un ange qui mentre la 
livre ouvert. Du coté oppose, la Madeleine, qui 
prend le pied du Sauveur pour le baiser. Derrière 
elle un ange qui tient un vase de parfum. Au fond 
deux arbres, des montagnés; et un peu en avant 
quelques habitations. 

[L'ori^nal est à la Galerie de Parme, Oorrège le pie- 
gnit en 1523 pour une dame de la famille Borgonzi]. 

VECELLIO (Tiziano). 

215. Portrait d'homme. 

H. m. 1,76. — L. m. 1,12. — Toile. JPig. ent. 

Vu de trois-quarts, les cheveux courts, la barbe- 
et les moustaches brunes, il porte un juste au corps 
noir gami de fourrures, et par dessus, un man- 
teau court, et un maillot de couleur sombre. Fond 
d'architecture, avec un bas-relief. 

[Vasari dans sa desoription des oeuvres du Titien, 
s'exprime ainsi: « L'an 1514, il fit le portrait de Don Diego 
« da Mendoza (alors ambassadeur de Charles Quint à Ve- 
« nise), en pieds, de trés-belle exécution ». On croit que 
c'est du tableau ci-dessus, que Vasari veut parler]. 

CALIARI (Paolo), dit Paolo Veronese. 

216. Portrait de Daniel Barbaro. 

H. m. 1,87 — L. in. 1,09. — Toile. Dem. fig. 

Vu de face, il a les cheveux courts, les mou- 
staches et la barbe longue et grisonnantes, il porte 
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un vétement noir, et uh pardessus doublé d' her- 
mine qu' il retient d*une main, tandis qu'il a dans 
Tautre un mouchoir. - Fond d' architecture. 

[Daniel naquit à Venise le 8 Février 1513, d'une il- 
lustre maison. Il alla ótudier à l'universitó de Padoue les 
matématiques et la botanique. Entré dans la magistrature 
de son pays, il fut envoyó en 1548, conmie ambassadeur, 
auprès du roi d'Angleterre Edouard VI. — Il remplissait 
encore cette charge quand Jules LEI le nomma coadjuteirr 
d'Aquilóe. Il assista au concile de Trente, et s'y montra 
un des plus zólés défenseurs de l'Eglise. Il mourut à Ve- 
nise le 12 Avril 1570. — . On a de lui diverses traductions 
d'auteurs latins, et deux ouvrages intitulés l'un La prctfka 
della prospettiva^ l'autre La predica de* sogni; ce demier 
ouvrage editò sous le nom de Padre Hypneo], 



TROIXIEME PAROI 

DOLCI (Carlo), dà Carlin Dolci. 

217. Saint Jeap Evangéliste. 

H. m. 0,95. — L. m. 0,79. — Toile, forme octan^laire. Dem. flg. 

Les yeux tournés vers le ciel, il tient d* une 
raain un livre qu*il pose sur les genoux, et de l'au- 
tre une piume. Il est enveloppé d*un manteau rouge. 

[Ce tableau a ótó fait un autre fois par le peintre. 
Voyez n.o 397]. 

ROSA (Salvatore). 

218. Guerrier. 

H. m. 1,36. — L. m. 0,99. — Toile. Dem. fig. 

Vu de face, avec des cheveux longs et incul- 
tes, il porte une armure et appuye la maina gauche 
sur son épée, tandis qu'il indique avec la droite le 
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paysage, qu*on découvre au de là du balcon, au des- 
sous duquel est un bas-relief. 

VANNUCCI (Pietro ), dit II Perugino. 

219. Adoration de l'enfant Jesus, 

H. m. 0,86. — L. m. 0,86. — Bois. Fig. Ent. 

Au milieu d'un paysage, la Vierge à genoux, 
et les mains jointes, est en adoration devant le di- 
vin enfant représenté nu, assis sur un sac, et sou- 
tenu par un ange agenouillé derrière lui. Du coté 
oppose, et plus en arrière, le petit Saint Jean à ge- 
noux adoro le Sauveur. 

CARACCI (Annibale). 

220. Jlsus dans les nuages, et plusieurs Saints, 

H. in. 1,93. — L. m. 1,43. — Toile. Fig. ent. 

Le Rédempteur au milieu des nuages, les bras 
ouverts a près de lui deux petits anges qui sou- 
tiennent son manteau; puis Saint Pierre et Saint 
Jean TEvangeliste. Sur la terre, et au dessous de 
Tapparition, à droite, Sainte Marie Madeleine age- 
nouillée et Saint Ermenegild martyr. À gauche, 
Saint Edouard, roi d'Angleterre, qui pose la main 
sur Tépaule du cardinal Farnese dont la demi-fl- 
gure, apparait sur le devant du tableau, les mains 
jointes et en adoration. Derrière, un estropié qui 
marche accroupi. Au fond un paysage et la cou- 
pole de Saint Pierre de Rome. 

TIZIANO (Ecole de). 

221. Tortrait de Constance Bentivoglio. 

IH. in. 0,76. — L. m. 0,66. — Bois. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, coiffée d'un turbant; elle 
porte une chemisette jaune plissée; elle tient d'une 
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main un éventail de plumes, ets*appuie de l'autre 
sur un balcon. 

[Constance , fìlle d' Heroule Bentivoglio , valeureux 
capitarne des Florentins et de Barbara Torelli, ópousa 
en 1510 Laurent Strozzi de Ferrare. D'après rinscription 
qui est au fond du tableau, on apprend par l' epoque (1520) 
à laquelle il fut peint, que Constance n'appartenait plus 
à la famille Strozzi, ayant ópousé en secondes noces Phi- 
lippe Tomiellì de Novare]. 

BONIFAZIO VERONESE IL 

222. Portrait de femme. 

H. m. 0,72. — L. m. 0,57. — Toile. Dem. fig. 

Représenté de trois-quapts, le sein découvert, 
elle porte un vétement à raies qu'elìe soutient, avec 
une de ses mains gantées. 

METSYS (Quentin), né à Louoain en 1646; mori 
en 1530. 

223. "Portrait d'homme. 

H. m. 0,73. — L. m. 0,88. Bois. Dem. fig. 

Vu de face, saus barbe, la téte converte d*ua 
bonnet, il porte un vétement de soie, tient ses gants 
dans une main, et montre de Tautre des papiers 
numero tés, posés devant lui sur uri banc. 

BIGORDI (Ridolfo) fl?/^ Il Ghirlandaio; né à Flo- 
rence en 1482; oioait encore en 1534; - Vasari dit 
qu'il mourut à l'dge de 75 ans (Ecole Fiorentine). 

224. Portrait de femme. 

H. in. 0,62. — L. m. 0,48. — Bois. Dem. fig. 

Vu presque de face, elle porte un costume flo- 
rentin de l'epoque. - On lit dans le champ: md. vim. 
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ANDREA (d'Agnolo), dit Andrea del Sarto. 
226. L'Assotnption de la * Vierge. 

H. m. 3,72. — L. m. 2,14. — Boìs, forme cintrée. Fig. ent. 

La Vierge assise sur des nuages, les mains 
jointes, est entourée par des anges dont deux sou- 
tiennent son manteau, et un troisiènie, lui sert de 
support. En bas, autoup du sépulcre les apótres 
dans diverses attitudes regardent au eie). Sur le 
devant une Sainte et Saint Nicolas de Bari, age- 
nouillés. 

[Ce tableau, autrefois dans Póglise de Saint Antoine 
del Poggio à Cortone, fut transportó à Florence le 3 Oc- 
tobre 1639, sur la domande qu'en fìtt Ferdinand II au Bailly, 
Cosme Passerini, qui le cèda volontiers au G-rand-Ducj ces- 
sion qui fit murmurer la population], 

TINELLI (chev. Tiberio), né à Venise en 1586; mori 
en 1638 (Ecole Vénitienne). 

226. Torirait d'homme. 

H. m. 0,76. — L. m. 0,61. - ToUe. Dem. fig. 

Vu de face avec moustaches et royale; il porte 
un grand col relevé à gros plis, et un juste au 
corps vert à larges manches cramoisies. On aper- 
Qoit la garde de son épée. 

DOLCI (Carlo) dit Carlin Dolci. 

227. Sainte Marguerite. 

H. m. 0,71. — L. m. 1,56. — Toile. Dem. fig. 

Ce tableau parait étre un portrait. Vue de 
trois quarts, avec les cheveux frisés ; cette figure 
a la gorge découverte, et tient à la main une 
croix. Elle a le reste du corps enveloppó dans un 
manteau violet. On lit sur chassis: « S. 1664, 11 
DI Agosto principiavo ». 
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VECELLIO (Tiziano). 

2^^.. /./' Sauvciir, 

H. m. 0,78. - L. m. 0,55. — Boia. Dem. fig. 

Vu presque de profil, la barbe et les cheveux 
longs, Jesus porte la tunique roiige et le manteau 
bleu, sous lequel disparait tout le bras gauche, lais- 
sant a décoiivert une partie du bras droit et la 
main. Au fond, montagnes et arbustes. 

[La succession de Victoire de la Rovere apporta ce 
tableau à Pitti]. 

SANZIO (Raffaello). 

229. Tortrait d'une T)ame fiorentine. 

H. m. 0,66. — L. m. 0,52. — Bois. Dem. fig. 

Vue de trois-quarts en costume florentin du 
16."*® siede; elle porte un fìlet, et son cou est orné 
d'une longue chaine d'or. Une de ses mains, dont 
les doigts sont chargés de bagues, est au dessous 
de sa poitrine; de Tautre elle tient ses gants. Ce 
tableau est connu sous le nom de la donna gra- 
vida, 

MAZZOLI (Francesco), dit II Parmigianino, pelntre 
et graoeur ; né à Parme le 11 Janvier 1503; mori 
le 21 Aoùt 1540 « Casalmag giare (Ecole Lombarde). 

230. La Madone avec des anges, dite la Vierge au 

long Cou. 

H. m. 2,14. — L. m. 1,33. — Bois. Fig. ent. 

Vasari raconte que V artiste exécuta ce ta- 
bleau pour Téglise de Sainte Marie des Servites 
de Parme: « Nótre-Dame avec son Fils endormi 
« dans ses bras ; et d'un coté des anges dont l'un 
« porte une urne de cristal ren ferma nt une croix, 
« sur laquelle Nótre-Dame fìxe son regard. Cette 
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« oeuvre resta inachevée car le peintre n'en fut 
« jarnais satisfait, bien qu'elle soit généralement 
« louée à cause de la manière pleine de gràce et 
€ de beauté qu' on remarque ». 

Au fond une figure debout, tient un papyrus. 
Derrière, un tempie en ruines. Sur des degpés, on 
lit: « Fato pr^eventus F. Mazzoli Parmensis ab- 

SOLVERE NeQUIVIT >. 

[Le pére Irenée Affo, Bottari et Lanzi, citent ce ta- 
bleau corame étant une des meilleures opuvres du Parmesan. 

Dans un recueil de lettres conservées dans la Galene 
des statues, on a trouvé que ce tableau était dans Téglise 
des frères Servites à Parme, et que le comte Annibal Ra- 
nucci de Bologne proposa au cardinal Léopold des Módicis 
d'en faire P acquisition, le 24 Mai 1674, ajoutant que les 
frères en demandaient 300 doppie, mais qu'il espérait Pob- 
tenir à moins]. 

LANFRANCHI ou LANFRANCO (chev. Giovanni), 
né à Parme en 1580, ou en 1582; mori le 29 No- 
vembre 1647 (Ecole Lombarde). 

231. Assomption de la Vierge, 

H. m. 0,91. — L. m. 1,16. — Toile. Fig. ent. 

lia Vierge au milieu des nuages s*élève vers 
le ciel ; un petit ange soutient un pan de son man- 
teau, et trois autres, tiennent un livre ouvert et 
chantent. Du coté oppose un ange joue d'un in- 
strument. 

SUSTERMANS (Justus). 

232. Sainte Fatnille. 

H. m. 1,11. — L. m. 0,87. — ToUe. Dem. fig, 

Sous les traits de Victoire de la Rovere et de 
son fils (qui fut plus tard Cosme III de Médicis), 
le peintre à représentée la Vierge Marie, montrant 
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à lire à T Enfant Jesus. Saint Joseph qui se tient 
derrière, observant la Mère et l'Enfant, est le por- 
trait du maestro di camera de la Grande-Duchesse. 
[Voyez au N. 116, la notice sur cette princesse. Dans 
un ancien inventaire on lit que ce tableau vint entre les 
maina de Cosme III à titre legai du Serenissime prince 
rran9ois son frère]. 

CARRUGGI (Iacopo), dit II Pontormo. 

233. Saint Anfoine. 

H. m. 0,78. — L. m. 0^. — Toile. Dem. fig. 

Vu de face, le front chauve, et une longue 
barbe bianche, il tient d'une niain un papyrus où 
l'on lit: « Es Dei esto litate vict. », et de Tautre 
porte un bàton noueux. 



QUATRIEME PARO!. 

BARBIERI (Giovan Francesco), dit II Guercino. 
234. La chaste Stcsanne. 

H. m. 0,94. — L. m. 1,15. — Toile. Fig. ent. 

Elle est assise, sur les degrés d'un bain; en 
partie converte d' une draperie bianche, dont un des 
vieillards saisit un pan, tandis que l'autre, appuyé 
sur une fontainé s'empare du bras de la jeune femme* 
Au fond, paysage. 

RUBENS (Peter Paul). 

236. Sainte Familh. 

H. m. 1,55. — L. m. 1,19. — Toile. Fig. ent. 

La Vierge, assise par terre, tient sur ses ge- 
noux son fils qui quitte le sein de sa Mère, et se 
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retourne pour caresser Tagneau sur lequel est montò 
le petit Saint Jean, soutenu par Sainte Elisabeth. À 
terre une croix de roseau ; au fond, un paysage vu 
eatre les colonnes. 

PONTE (Francesco), dit II Bassano. 

236. Le Sauveufy che?^ Marthe, 

H. m. 0,84. — L. m. 1,15. — Toile. Fig. ent. 

À droite, sur le seuil d'une maison, se tien- 
nent deux apòtres et le Christ, aux pieds duquel 
la Madeleine est agenouillée, tandis que Marthe 
s'indine humblement. Lazare assis à une table 
servie. Près du fourneau allume, une servante oc- 
cupée à un ouvrage de cuisine Sur le devant, du 
coté du Sauveup, un homme qui arrange des pois- 
sons dans un panier, ayant prés de lui un chien 
et un chat. Qa et là épars, des ustensiles de cui- 
sine, et des poulets pendus à la muraille. Au fond, 
paysage, où Ton distingue une femme qui puise 
de Teau. 

ROSSO DEL ROSSO, ou ROSSO ROSSI, dlt II Rosso, 
Fiorentino, pei atre et architecte; né à Florence en 
1496; mori à Paris en 1541 (Ecole Fiorentine). 

"237. La Vierge sur un tróne et plusieurs Saints, 

H. m. 8,48. — L. m. 2,57. — Boia. Fig. ent. 

Assise sur un tróne place dans une niche, la 
Vierge est entourée de neuf Saints; à droite sont 
Saint Pierre, Saint Paul et deux autres saints, dont 
l'un porte un étendard; à gauche, Saint Sébastien 
demi-nu, debout sur un gradin. Devant la Vierge, 
Saint Bernard à genoux; un peu derrière, Saint 
Augustin, Saint Jacques et un autre Saint. Au pre- 
mier pian, Sainte Catherine agenouillée, tenant un 
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livre. À terre une cimeterre et une roue brisée. Fond 
d* architecture. 

[Lanzi et Vasari font mention de ce tableau qne le 
Rosso exécnta pour la chapelle de la famille Dei, à Saint- 
Esprit de Florence, où il fut mis à la place de celui qne Ra- 
phael laissa inachevó, maintenant à Pitti sons le N.® 165]. 



Au milieu de la Salle - la Charité, statue de Laurent 
Bartolini sculpteur florentin. On y voit encore, quatre 
tables, dont deux en albàtre cotognino orientai, avec 
un encadrement de lapislazuli et une large bordure en 
marbré, dìt paonazzo de Fiandre; la tpoisieme en granit 
orientai, et la quatrième en jaspe de Barga. Sur ces 
tables sont posés des vases de marbré noir antique 
enrichis d* ornements en bronze dorè et d' argent. 



-^ 
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Pierre de Cortone peignit à fresque, sur les quatre 
parois de cette chambre, en sujets allégoriques, les 
quatre Àges. Les-compositions eu sont dues à Mi- 
chelange Buonarroti, le Jeune. ^ 

L'àge d'or est représenté par deux o-roupes de jeu- 
nes gens des deux sexes et par des enfants, dans des 
attitudes diverses. Au milieu, un des enfants, cares- 
sant un Lion. Pour emblème de l'àge d'argent, de 
jeunes pàtres, occupés à traire des troupeaux et à 
presser le raisin; des jeunes femmes portant des ger- 
bes et une flùte. Sur le premier pian, une femme cou- 
chée, ayant sur ses genoux des épis et des fruits. 
Pour figurer Fàge d'airain, des soldats devant le dicta- 
teur venant prendre leur part du butin. Au premier 
pian de rois barbares enchainés ; et devant eux, leurs 
riches dépouilles, D'autres soldats, dans la quat.rième 
paroi, symbolisent Tàge de fer; ils envahissent un 
tempie, dévastent les antels, saisissent das femmes 
par les cheveux pour leurs arracher leurs joyaux, et 
massacrent un vieillard. 

En 1622, Matteo Rosselli peignit sur la voùte qua- 
tre vertus. Dans huit lunettes les principaux Royau- 
mes personnifiés, la voùte est ornóe de stucs dorés. 

On voit dans cette salle deux statues, Catn et Abel, 
dues au sculpteur Jean Dupré de Sienne, et coulées 
en bronze par Clément Papi, et quatre .statues anti- 
ques en marbré placèes dans des niches près des fe- 
nétres. On remarque une belle colonne de porphyre 
vert, surmontée d'un vase de porcelaine, où est pe^pt 
Napoléon I.*', enfìn deux tables de jaspe de Córse en- 
cadrés de bois orientai pétrifié, et ornées de vases et 
fleurs en mosaìque de Florence. 

^^ 
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Peinte par Catani. 

Sur la voùte est représentée l'éducation de Jupiter, 
et autour, sont peints des sujets ayant rapport à celui 
du milieu. Dans le fond, des ornements en grisaille. 



PREMIERE PAROI. 

ANONYME. 

238. Tortrait d'homme. 

H. m. 0,83. — L. m. 0,71. Bois. Dem. fig. 

Vu de face les cheveux courts et sans barbe, 
il porte un petit col rabattu. Debout devant une 
table, il tient dans une main un médaillon, et dans 
Tautre le couvercle de Técrin. 

CALIARI (Carlo), dit Carletto ; né à Verone en 1572 ; 
mori en 1596 (Ecole Vénitienne). 

239. La Vierge et l'enfant Jesus. 

H, m. 0,61. — L. m. 0,44. — Bois. Dem. fig. 

La Vierge tient sur ses genoux son fìls auquel 
elle sourit. L'enfant Jesus a un bouquet dans sa 
main. 

PENNI (Luca), né à Florence en 1500 (?); mori dgé 
fle 40 ans, {On ignore Vannée de sa naìssance et 
celle de sa mori), (Ecole Romaine). 

240. Sainte Famille, 

H. m. 0,35. — L. m. 0,28, — Bois. Fig. ent. 

La Vierge tient assis sur ses genoux Tenfant 
Jesus qui donne Tanneau à Sainte Catherine, aux 
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pieds de laquelle est une roue gamie de dents de 
fer. Derrière, Saint Joseph appuye son menton sur 
sa main; du coté oppose un enfant soulève uoe 
tenture. Au fond, un entrecolonneraent. 

CLOVIO (Don Giulio), né en Croatle en 1498; mori 
en 1578 (Ecole Romaine), 

241. Déposition de la Croix. 

H. in. 0,33. — L. m. 0,26. — Parohemin. Fig. ent. 

La Vierge en pleurs supporto le corps inanime 
de son divin Fils. À gauche. Sainte Marie Made- 
leine à genoux. Derrière elle, Nicodème. Du coté 
oppose Saint Jean agenouillé sur une pierre sur 
laquelle on Jit: «Julius Clovius. Macedo facebat». 
Dans le fond s'élève la croix. Sur le devant, sont 
les instruments de la passion. 

PULIGO (Domenico). 

242. Sainte Famille, 

H. m. 1,07. — L. m. 0,86. — Bois. Dem. fig. 

La Vierge, vue de profìl, tient sur ses genoux 
son Fils à qui elle donne le sein. Plus en arrière 
est le petit Saint Jean, couvert en partie d* une peau 
de chaniois, tenant dans une main la croix, et dans 
l'autre une banderole avec T inscription. Au fond, 
une tente. 

VELASQUEZ (don Diego Rodriguez de Sylva y). 

243. Portrait de Thilippe IV, roi d' Espagne. 

H. m. 1,26. — L. m. 0,91. — Toile. Fig. ent. 

Le roi, sur un andaloux dont il tient les rè- 
nes, est presque de profìl, avec les moustaches et 
la royale. Portant un chapeau orné de plumes il 
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est recouvert d* une armure avec un écharpe ea 
sautoir. Au fond, paysage. 

[Après son premier voyage en Italie, Velasquez re^ut 
V ordre d' envoyer ce tableau à V ambassadeur d' Espa^ne à 
Florence, pour qu' il servit de modèle à Tacca pour V exe- 
oution d'une statue equestre de Philippe IV, destÌDÓe a 
orner Buen Eetiro. - Dans la vie de Tacca, Baldinuci fait 
mention de ce portrait, mais il l'attribue à Rubens]. 

PORBUS (Franz). 

244. Porlrait de jeune homme, 

H. m. 0,85. — L. m. 0,65. — Toile. Dem. fig. 

Vu de face, les cheveux longs, avec de petites 
moustaches blondes, et une barbe naissante; il 
porte un grand col relevé à gros plis, un habit et 
un manteau noir d'où sort mne main. L*autre gan- 
tée s*appuye sur sa banche. 

CAGLIARI (Paolo), dit Paolo Veronese. 

136. Jesus prend congé de sa Mère avant la passion. 

H. m. 0.92. — L. m. 0,67. — Toile. Fig. ent. 

Jesus, devant la Vierge assise à coté de la Ma- 
deleine et de Marthe, consoie les Saintes femmes. 
Au sommet d* un escalier, on voit la fernme de Zé- 
bédée. 

TISIO (Benvenuto), dit II Garofolo. 
246. Une bohémienne, 

H. m. 0,23. — L. m. 0,18. — Bois. Dem. fig. 

Vue de face, la tète enveloppée par une dra- 
perle bleue, le front et le cou ornés de chaines 
d'or et de bijoux, elle porte une tunique bianche 
et un manteau rouge à doublure verte. L' arran- 
gement particulier de la draperie dont elle est coif- 
fée, et le reste de son accoutrement ont fait donner 
à cette figure le nnm de Zingarella. 
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RAFFAELLO (Ecole de). 

247. Sainte Famille, 

H. m. 0,35. — L. m. 0,23. — Boia. Dem. fig. 

L*enfant Jesus assis sur des coussins et soutenu 
par la Vierge, tourne le feuillet d'un livre que celle-ci 
tieni -^ la main, et fìxe, son regard sur les 3^eux de 
sa Mère. Plus en arrière, Saint Joseph contemplo 
le groupe, les mains appuyées sur un bàton. 

[Selon plTisieurs critiques moderns ce tableau serait 
l'oeuvre de Giov. Frane. Penni, dit il Fattore. 

ROBUSTI (Jacopo), dit II Tintoretto. 

248. La Deposition de la Croix. 

H. m. 0,94. — L. m. 1,19. — Toile. Fig. ent. 

Le corps du Sauveur est pose sur les genoux 
de la Sainte Vierge, qui s'évanouit entro les bras 
d* une des Maries. Joseph d* Arimathie soutient le 
Christ. Du coté oppose Nicodème en contemplation. 
Plus en arrière on voit une des trois Maries. Dans 
le fond, la croix au milieu d*un paysage aride. 

CARRUGGI (Iacopo), dit II Pontormo. 

249. Torirait d'homme. 

H. m. 0,50. — L. m. 0,88. — Bois. Dem. fig. 

Vu de profil, et sans barbe, il porte un bonnet 
Doir et un vétement de méme couleur. 

PONTE (Francesco), dit II Bassano. 

250. Portrait de jetine homtne. 

H. m. 0,21. — L. m. 0,18. — Bois. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, il a les cheveux courts. Il 
porte un crand col relevè à plis, et un juste-au- 
corps brode. 
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BAROCCIO (Federigo), ou Fiori D'Urbino. 
-251. Téte d'Ange. 

H. m. 0,36. — L. m. 0,18. — Bois. 

Il est de profil, avec de longs cheveux blonds. 

[H fut exécutó cornine ótude pour le tableau de l'An- 
nonciation de Nòtre-Dame de Lorette]. 

HOLBEIN (Manière de). 

262. Portrait de Claude de Lorraine, due de Guise, 

H. m. 0,19. — L. m. 0,17. — Bois. Dem. fig. 

Vu de' face, portant barbe et moustaches, coififé 
d'une toque noire orné de pluroes ; sa main sort de 
dessous son manteau. Sur le fond on lit : ** Clavde 

DE LOREINE, DVC DE GviSE y. 

[Claude, fila de Rónée de Lorraine, quitta son pays 
et offrit ses service à Louis XI roi de Franoe, qui lui 
confia d' importantes missions. Il combattit à Marignan 
où il se oouvrit de gioire, et fut fait duo de Guise. Il 
mourut en 1550], 

CJORREGGIO (Manière de). 

263. La Greche. 

H. m. 0,34 — L. m. 0,23. — Toile. Fig. ent. 

L'Enfant Jesus est couchè sur un linge. Au- 
tour de lui se tiennent la Vierge, Saint Joseph et 
deux anges, Du coté oppose on voit un berger; et 
dans le haut plusieurs anges. 
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DEUXIEME PAROI. 

PALMA (Jacopo), dlt II VEgcHio. 
254. Sainte Famille. 

H. m. 0,92. — L. m. 1,30. — Bois. Fig. ent. 

Dans un paysage et près d'un tempie, on voit 
la Vierge assise sur les marches, tenant son Fils 
debout sur ses genoux. Le petit Saint Jean, sou- 
tenu par sa Mère, offre une croix à l'Enfant Jesus. 
Derrière Saint Jean, un agneau. En avant, à gauche,. 
Saint Joseph endormi appuyé sur les degrés. 

VRIES (Abraham de), né à Rotterdam en , . ,; mori 
en 1662. 

265. Tortrait d'homme. 

H. m, 1,27. — L. m. 0,90. — Toile. Dem. fig. 

Vu presque de face, le front chauve, portant 
moustaches et royale bianche; il a un col rabattu^ 
et un vètement noir et par dessus un manteau à 
respagnole. Sa main droite s'appuye sur une table,. 
dans l'autre il tien son chapeau et ses gants. 

BARTOLOMMEO (Fra del Fattorino), dit Fra Bar- 

TOLOMMEO DELLA PoRTA. 

256. Sainte Famille. 

H. m. 0,97. — L. m. 0,91. — Bois. Fig. ent. 

La Vierge, vue de profil, tient sur ses genoux 
l'Enfant Jesus qui embrasse le petit Saint Jean in- 
cline devant lui, couvert d'une peau, et portant la 
croix de roseau et des fleurs. Une tasse est su- 
spendue à sa ceinture. Derrière lui est Sainte Eli- 
sabeth. Du coté oppose, appuyé contre un sac, est 
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S?int Joseph, un bàton à la raain. Au fond une tente 
sur laquelle est un cartel avec co :. -^t : «Mater Dei>\ 

BOxNIFAZIO VERONESE II. 

257. La Sybille révélant à Auguste le mystére de Vln- 

carnation, 

H m. 1,04. — L. m. 1,23. — Toile. Dem. fig. 

Auguste, de profil lève les yeux du coté ou la 
Sybille lui mentre la Vierge Marie, portant son di- 
vin Fils. Derrière, sont deux soldats dont l'un porte 
une enseigne romaine. Devant la Sybille est un 
autel où est posée la couronne de Tempereur. 

TINELLI (chev. Tiberio). 

258. T^ortrait d'homme. 

H. m. 1,33. — L. m. 1,05. — Toile. Dem. fig. 

Représenté presque de face, les cheveux longs 
et gris, portant moustaches et royale ; il a un habit 
et un manteau noirs, avec un grand col blanc ra- 
battu et brode. Son bras droit s*appuye sur un bal- 
con. Au fond, paysage. 



TROIXIEME PAROI. 

CORREGGIO (Copie d'après le). 
259. Téte du Sauveur. 

H. m. 0,39. — L. m. 0,34. — Ouivre. 

Vu de face, il a la téte couronnée d'épines. 
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PORBUS (Manière du). 

260. Tortrait de femme. 

H. m. 0,21. — L. m. 0,18. — Bais. 

Elle est vue de trois-quarts; avec un grand col 
relevé à plis, vètue de noir et coiffée d'un bonnet 

BAROCCIO (Federigo), ou Fiori d'Urbino. 

26 1. Téie de V Annonciation. 

H. m. 0,36. — L. m. 0,27. — Boia. 

Vue de trois-iquarts, avec les cheveux blonds; 
elle fait pendant à la téte d'ange n.*^ 251. 

[Cette étude servit pour le tableau de l' Annonciation 
executé pour Nòtre-Dame de Lorette]. 

CLOUET ou CLOET (Frangois), dlt JehanxNEt; né à 
Tkour oers 1500; mori vers 1572 (Ecole Frangaise). 

262. T^ortrait d'Henri II, roi de France. 

H. m. 0,31. — L. m. 0,23. — Bois. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, tourné à droite, avec barbe 

noire, coitfé d*une toque ornée d'une piume bianche 

I et enrichie de perles, il a un col brode et un vé- 

; tenient noir à raies d'or. Une chaine pend sur sa 

j poitrine, et une décoration y est suspendue. 

I BRONZINO (Ecole du). 
j 263. Christ en croix. 

' H. m. 0,28 — L. m. 0,18. -^Pierre de touohe. Fig. ent. 

I Le Christ crucifìé, la lète, penchée, rend le der- 

uier soupir, et indique le ciel avec sa main gauche 
clouée à la croix; tandis qu'il bénit de l'autre. 
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ROBUSTI (Iacopo) dà il Tintoretto. 
264. La Réstirrection du ChrisU 

H. m. 0,94 — L. m. 1,22. — l?oile. Fig. ent. 

Jesus Christ sort victorieux du sépulcre, te- 
nant d* une main une bannière bianche, et de Tau- 
tre un pan du liceul qui le couvre. Des soldats 
placés à la garde du tombeau, éblouis, sont ren- 
versés tandis que d'autres, abandonnant leurs ar- 
mes, prennent la fuite. Au fond des tentes de soldats 

SUSTERMANS (Justus). 

266. T^ortrait du prince Mathias de'^Médicis, 

H. m. 0,72 — L. m. 0,58. — Toile. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, les cheveux chàtains avec 
moustaches et royale, il porte un col brode rabattu, 
une cuirasse de fer et un manteau de soie bleue. 
Il tient dans sa droite, le bàtonde commandement. 
Au fond, une tente: au delà paysage. 

[Dernier iils de Cosme II, ajant embrassé par goùt 
le métier des armes, il s^enrola dans Tarmée imperiale du 
prince Wallenstein, avec son frère Francois. Plus tard il 
fìt la guerre au pontife Urbain Vili pour le compte de 
son frère Ferdinand II. Après la paix, il fut nommó gou- 
verneur de Bienne et mourut le 1.*' Octobre 1667]. 

DOLCI (Carlo), dà Carlin Dolci. 
266. Martyre de Saint André. 

H. m. 1,23 — L. m. 0,90. Toile. Fig. ent. 

Sur une élévatione, plusieurs bourreaux sont 
occupés aux appréts du supplice; Tun deux de- 
ponili e le Saint des ses vétements. L'Apótre age- 
nouillé se tourne vers le eie! d'où descend un rayon. 
A droite, un Centurion et plusieurs soldats avec 
armes et bannières. Dans le fond, des ruines et le 
peuple en foule. A terre, une picche et une bèche 
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Dans le bas du tableau, on lit: « 1646, Carolus 
DoLCius Fact ». 

[Carlin Dolci traita trois fois oe motif. Sous les traits 
du Centurion, il iit le portrait de Raphael Ximenés son oon- 
disciple. Un de oes trois tableaux fat exócuté pour le marqnis 
Charles Gerini. (Voyez Baldinuoci) ; et c'est celui que nous 
avons sous les yeux et qui fat acquis avec d'autres par 
Ferdinand III, des descendants du Marquis]. 

CALIARI (Paolo), dit Paolo Veronese. 

267. Portrait d'Enfant. 

H. in. 0,19. — L. m. 0,20. — Bois, forme ronde. Dem. fig. 

Il est vu de trois-quart, les cheveux longs et 
bouclés; il porte un petit col rabattu et un vète- 
ment blanc. 

Calzari (Paolo), dU Paolo Veronese. 

268. "Portrait d'Enfant. 

H. m. 0,19. — L. m. 0,20. — Boia, forme ronde, Dem. flg. 

Vu presque de face, avec les cheveux courts, 
un petit col blanc rabattu. Il est habillé de méme 
coufeur. 

CALIARI (Paolo), dit Paolo Veronese. 

269. La présentation au tempie. 

H. m. 1,16. — L. m. 1,38. — Toile. Fig. ent. 

La Vierge Marie agenouillée présente le divin 
Enfant au Grand Prètre, qu'assistent deux levites. 
Un peu en arrière, Saint Joseph porte un cierge 
allume. À droite, est une figure a genoux tenant 
un écrit; derrière cette figure, un autel avec deux 
vases. 
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RENI (Guido). 
270. Cléopàtre. 

H. m. 1,23. — L. m. 0,96. Toile. Dem. fig. 

Elle a les yeux levés au ciel; un ruban dans 
les cheveux, la gorge découverte, le bras appuyé 
sur des coussin, et tient à la main un aspic qu'elle 
approche, de son sein. Elle retient sa tunique blan- 
che avec sa main gauche. Un manteau jaune tombe 
de ses épaules. Derrière elle, un rideau violet. Sur 
le devant du tableau, une corbeille des figues, pla- 
cée sur une table recouverte d*un tapis. 

[Voici une lettre, trouvée dans les arohives de l'an- 
cien secrétariat, qui a rapport à ce tableau. Elle est écrite 
de Bologne, en date du 4 Janvier 1640, par le marquis 
Ferdinand Cespi au cardinal Lóopold : « J'envoye à V. A. 
« la Cléopàtre faite par Guido Reni qui s'excuse hiimble- 
« ment auprès de V. A., de ce qu'il n'a pas pu la termi- 
« ner plus promptement, tout en assurant cependant V. A. 
« que o'est le premier tableau, hors quelques ouvrages sans 
« importance, qui soit sorti de son atelier depuis que V. A. 
« lui a fait cette commande. Il dit qu'il dósire bien vive- 
ri ment que cette oeuvre satisfasse pleinement V. A., car 
G il y a employé toutes les oonnaissances qu'il a dans son 
« art; et negligé d'autres travaux commandés par des prin- 
« ces et par le pape lui-méme, tels que son grand tableau 
« auquel il n'a pas touchó, pour servir V. A. qui pourra 
« se convaiucre par elle-méme que le tableau, que je vous 
« envoye a été retouchó plus d'une fois pour le conduire 
« à bien. En me 1' apportant hier, il me dit ; — Si cette 
« peinture, restait encore dix ans ici, j'y travaillerais tou- 
« jours, car je n'en ai jamais été pleinenient satisfait. — 
« Il ne m'a pas été possible d'obtenir de lui, ni de son in- 
« tendant de savoir combien il veut de ce tableau. Enfìn 
« je TTìe decidai à donner ordre à une banque pour qu' on 
« payat à son intendant ce qu'il demanderait; je lui dis 
« que la banque était prevenne, et qu' il pouvait y envoyer 
« prendre la somme qui lui conviendrait ; que tels étaient 
« les ordres de V. A. Il me répondit qu'il ne voulait pas 
« en agir ainsi, et il me pria d'écrire à Y. A., qu'il ne 
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« serait jamais mieux recompensé qu^en sachant que son 
« oeuvre est du goùt de V. A., et sans imperfection, y 
« ayant mis, comme je le répóte, tons ses soins : que, du 
^ resta si V. A., voulait absolument le payer, qu'elle lui 
« envoye ce qu'elle jugera que morite l'oeuvre, et rien de 
-« plus ; desirant, s'il devait ètre remunerò Tètre seulement 

< pour sa peine. — Ce sont là ses propres paroles;J et 
« malgró ma prière, il ne m' a jamais été possible de l'ame- 

< ner à recevoir auoune recompensé en argent ». 

Un' autre lettre, signóe Soldani, écrite au cardinal, 
dans le mois suivant, porte que le tableau de la Cléopàtre 
fut payé 140 ócus]. 

ANONYME. 

271. Saint Sébastien. 

H. m. 0,88. — L. m. 0,61. — Toile. Dem. fig. 

Le Saint demi-nu, le yeux levés au ciel est \|| 

attaché à un arbre, les mains liées derrière le dos. -^i 

ANDREA (d'Agnolo), dit Andrea del Sarto. /r'ij 



272. Saint Jean Baptiste. 

H. m. 0,90. — L. m. 0,66. — Bois. Dem. fig. 

Vu de face, en partie couvert d'une peau re- ,. 

tenue au cou par un lien, avec un manteau rouge /; 

qui l'enveloppe à moitié, il a dans sa main gauche 
un cartel, et dans l'autre une tasse. Sur le devant, 
une croix de roseau. Au fond un roc. 

[Vasari s' exprime ainsi: « De retour à Florence, André 
^ fit dans un tableau, une demi-figure nue de Saint Jean- 
« Baptiste, de tonte beante elle lui fùt commandée par 
« Jean-Marie Benin tendi, lequel en fit don au due Cosme ». 
Et plus loin : « Il fit dono un tableau de Saint Jean-Baptiste 
€ demi-nu, pour l'envoyer au grand-mstttre de France ; afin 
« que celui-ci s'employat à le faire rentrer en gràce auprès 
€ du roi. Mais, quoi qu'il en fut, il n'envoya pas ce tableau 
« en France; car il le vendit au magnifique Octavien de ' '*^ 

« Médicis qui l'estima fort tant qu'il vé^ut ». 

Le tableau, que nous avons sous les yeux, peut bien 
étre un des deux dont parie Vasari]. 
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ANONYME. 

273. Portrait de femme, 

H. m. 0,21. — L. m. 0,16. — Onivre. Dem. fig. 

Représentée de trois-quarts, avec les cheveux 
roux, UQ col blanc, un collier de perles, et un ve- 
tement brun à raies. 

ANONYME. 

274. Portrait d'homme, 

H. m. 0,21. — L. m. 0,18. — Boia. Dem. fig. 

Représentée de tpois-quarts, avec les cheveax 
courts, il porte un col rabattu et un vétement noir. 
Au fond une tenture verte. 



QUATRIÈME PAROI. 

DOLCI (Carlo), dit Carlin Dolci. 
27B. Saint Charles Borromà. 

H. m. 0,92. — L. m. 0,76. — ToUe, forme octangulaire. Dem. tig. 

Le Saint, vu de trois-quarts, revétu d'un camail 
rouge et d'un rochet brode, tient d'une main uà 
Crucifix et de l'autre le bonnet de cardinal. 

[Baldinuoci rapporto: « L'artiste avait peints très habi- 
« lement sur deux toiles octangulaires , pour le serenissime 
« cardinal Charles, nn Saint Charles Borromée et un Saint 
« Nicolas de Tolentino, qui passérent au serenissime Grand- 
« Duo Oosme III »]. 
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MANCINI (Bartolommeo), né à Florence; Jtorhsaii 
oers 1630 (Ecole Fiorentine). 

276. Saint Henri de Bavière et Sainte Cunégonde sa 

femme. 

H. m. 0,96. — L. m. 0,79. — Toile, forme octangulaire. Dem. fig. 

Ce deux Saints sont revètus de leurs manteaux 
et de leurs couronnes. La Sainte, les yeux baissés, 
étend la main vers le lys, symbole d*innocence. 

[Ce tableau fut long temp attribné à Carlo Dolci, mais 
ayant óté descendu, on pnt y lire: « Mancini, F. 1629 ». 
Henri de Bavière, plus tard Empereur, mena une vie si 
ódifìante, qu'il merita le surnom de Pieux. Il ópousa Cuné- 
gonde dont la conduite fut aussi exemplaire que celle de 
son mari]. 

BRONZINO (Angiolo). 

277. Portrait de Lucréce de Médicis fille de Cosme /.**'. 

H. m. 0,24. — L. m. 0,18. Cuivre. Dem. fig. 

Vue presane de face, lex cheveux entrelacés 
de perles et de pierres précieuses, elle a un col 
relevé, et un vétement brode. Elle tient à la main 
un joyau, et dans Tautre un globe qui pose sur 
une table. 

[Lucrèce née deux ans avant Don G-arzias son frère, 
fut fìancée encore enfant à Fabiano del Monte, neveu de 
Jules III. Celui-oi ótant mort, son pére la maria à Al- 
phonse II, duo de Ferrare, en Fóvrier 1560: elle mourut 
le 21 Avril de Tannóe suivante]. 

ALBANI (Francesco), dit L'Albano. 

278. L'Ange qui délivre Saint Pierre, 

H. m. 0,22. — L. m. 0,22. — Gaiyre, forme ronde. Fig. ent. 

L'ange prenant Saint Pierre par la main, lui 
indique le passage ouvert. Sur les marches du seuil 
gisent les gardes endormies. Au fond, un tempie 
éclairé par la lune. 
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BRONZINO (Angiolo). 

279. Porirait de Don Gar^^ias de Médicis, 

H. in. 0,23. — L. in. 0,19. — Bois. Dem. fig. 

Vu de face, il porte un petit col brode rabattu^ 
et un vèteraent rouge. Il tient dans la gauche un 
are, et repose sa droite sur sa banche. 

[Fila de Gosme I.®"^ de Médiois, il mourut pncore jenne]- 
DOLCI (Carlo), dit Carlin Dolci. 

280. Saint Francois Xavier. 

H. m. 0,96. — L. in. 0,80. — Toile, forme ootangulaire. Dem. fig. 

Le Saint, lex yeux levés au ciel, et la téle 
ceinte d'une aurèole, est vétu en pélerin. Il porte 
le bourdon, et semble ouvrir son vèteraent sur sa 
poitrine. Un chapelet pend à sa ceinture. 

DOLCI (Carlo), dit Carlin Dolcl 

281. Saint Nicolas de Tolentino. 

H. m. 0,92. — L. m. 0,76. — Toile, forme ootangulaire. Dem. fig. 

Ce Saint appartient à Tordre des Augustins ; 
son surnom lui vient du lieu de sa naissance. Les 
yeux levés au ciel, il a dans la main droite un 
livre et un lys. Une aurèole mystique brille sur son 
sein et des étoiles sont éparses sur ses vètements. 

[Ce tableau fut exécuté pour le cardinal Jean-Charles). 
VAN DYCK (Ecole De). 

282. La Sainte Vierge, l'enfant Jesus et une Sainte. 

H. m. 0,21. — L. m. 0,16. — Cuivre. Dem. fig. 

La Vierge assise tient son divin Fils sur ses 
genoux. Derrière elle, une Sainte, une palme dans 
la main. Fond de paysage. 
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ANONYME. 

283. Portrait de jeune fille. 

H, m. 0,23. — L. m. 0,16. — Boia. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, elle a les cheveux blonds, 
est vétue de rouge, une chaìne d'or au cou. Au fond 
tentare verte. 

ABAK (Johan, ou Van Ahen), peintre et graoeur; né 
à Cologne en 1566; mort à Munieh dans un dge 
avance (Ecole Flamande). ^ 

284. Sainte Famille. 

H. m. 0,28. — L. m. 0,23. — Toile. Dem. fig. 

La Vierge tient dans ses bras l'Enfant Jesus. 
Derrière, Saint Joseph, un bàton à la main. 



On voit dans cette chambre une table de noir an- 
tique avec des incrustations en pierres dures. 



CHAMBRE DU BAIN. 

Dans le couloir qui méme à la chambre voisine, 
s'ouvre un cabinet dit du hain ; le pavé est de mar- 
bres de diverses couleurs ; la voùte est soutenue par 
quatre colonnes de vert antique. Les ornements en 
stuc furent exécutés par Marinelli, et les figures par 
Pampaloni; Cacialli en fut l'architecte. Les quatre 
statues en marbré, représentant des Nérèides sont 
l'oeuvre d'Insom et de Buongiovanni. Les tablettes 
avec pieds dorés sont des bois orientai pétrifié. 

¥^ 
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CHAMBRE D'ULYSSE. 

Peinte par Martellini. 

Au milieu du plafond est représenté le retour 
d'Ulisse à Ithaque. Dans les angles sont quatre figu- 
res imitant le marbré. Les ornements, en grisaille. 



PREMIERE PAROI 

PAGANI (Gregorio), né à Florence en 1558; mori 
dans cette Dille en 1605 (Ecole Fiorentine). 

28B. Portraii d'homme. 

H. m. 0,64. — L. m. 0,54. — Toile. Dem. fig. 

Il est vu presque de face, sans barbe, avec les 
chevenx longs, et vétu de noir. 

JUn ancien inventaire dit : « Jeune homme de la fa- 
6 Caraffa »]. 

CURRADI (chev. Francesco). 
286. Sainte Catherine. 

H. m. 0,66. — L. m. 0,42. — Toile. Dem. fig. 

La Sainte est représentée de face avec les 
cheveux longs, et une couronne sur la téte. Dans 
le bas du tableau, une roue hérisses de pointes 
de fer. 
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TITO (Santi di), peintre et architecte; né au Bourg 
Saint Sépulere fToseane) en 1538; mori en 1603 
(Ecole Fiorentine). 

287. Portraii d'homme. 

H. ni. 0,55. — L. m. 0,38. —Boia. Dem. fig. 

Il est représenté de tpois-quarts, avec les che- 
veux courts, sans barbe, et portant un col relevé 
à gros plix. 

SCHIDONE ou SCHEDONE (Bartolommeo). 

333. Saint Paul 

H. m. 0,65. — L. m. 0,33. — Boia. Fig. ent. 

Le Saint debout, les mains appuyées sur une 
épée pose le pied gauche sur un livre. Derrière, un 
banc de pierre, sur lequel est place un encrier. 

LIGOZZI (Iacopo), né a Verone en 1543 ; mori eri J627; 
(Ecole Vénitienne). 

289. La Vierge et l'Enfant Jesus apparaissant à Saint 

Francois, 

H. m. 2,64. — L. m. 1,72. — To ile. Fig. ent. 

Le Saint agenouillé regoit dans ses bras le di- 
vin Enfant que lui présente la Vierge Marie en- 
tourée de chérubins. Au fond, paysage alpestre avec 
quelques moines. 

Cardi (Lodovico), dit II Cigoli. 

290. Saint Francois, 

H. m. 0,39. — L. m. 0,30. — Cuivre. Fig. ent. 

Le Saint à genoux, s'appuye à un rocher sur 
lequel sont placés, un livre, un crucifix et une téte 
de mort. Au fond, paysage. 
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ALLORI (Alessandro), dit II Bronzino; né a Florence 
le 3 Mai 1535; mori dans eette olile, le 22 Sep- 
tembre 1607 (Ecole Fiorentine). 

291. Prédication de Saint Jean-Baptiste, 

H. m. 0,39. — L. m. 0,47. — Cmvre. Fig. ent. 

Saint Jean, debout sous un palmier prèche la 
multitude. Il p.orte une croix dans sa main; un 
agneau repose à ses pieds Des Scribes et des Pha- 
risiens sont parmi, ceux qui Técoutent. Au fond, 
paysage où Ton découvre, dans le lointain Jesus 
accora pagnés de deux apótres 

ANDREA (Ecole d'). 

292. L'Archange et Tobie. 

H. m. 0,41. — L. in. 0,27. — Boia. Fig. ent. 

L'Archange Raphael, portant un pain, guide le 
jeune Tobie qui tient un poisson. Un petit chien les 
accompagne. Au fond^ paysage. 

ALLORI (Cristofano), dit II Bronzino. 

293. Portrait du Due de Parme Edouard /.'*' 

H. in. 0,65 — L. m. 0,58. — Toile. Dexn. fig. 

Il est vu de face, avec moustaches et royale. 
Il a un col rabattu: il porte une chalne d*or à la- 
quelle pend une décoration. Sur son manteau est 
brodée une croix; il tient ses gants dans sa main 
droite. 

ANDREA (Ecole d'). 

294. Sainte Famille. 

H. m. 0,62. — L. m. 0,50. — Boia. Dein. fig. 

La Vierge assise, son fils sur ses genoux, Je 
soutient d'une main, et porte de l'autre un livre. 
Par l'ouverture du balcon on voit un paysage. 
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DOLCI (Carlo), dit Carlin Dolci. 
29 Sainte Lucie. 

H. m. 0,53. — L. m. 0,41. — Toile, forme ovale. Dem. fig. 

La Sainte, les yeux levés au ciel, a les che- 
veux dénouès qui retombent sur ses épaules. Son^ 
cou découvert laisse voir une blessure. 

PORBUS (Franz), le jeune. 

296. Portrait d'homme. 

H. m. 0,46. — L. in. 0,86. — Boìb. Dem. iig. 

Vu de trois-quarts, les cheveux courts, et san^- 
barbe, il porte un col relevé et est vètu de noir. 

ROSA (Salvatore). 

297. Tentation de Saint Antoine. 

H. m. 1,28. — L. m. 0,92. — Toile. fig. ent. 

Le Saint conche par terre, a près de lui un 
cràne et un livre. II tient dans sa main gauche la 
croix avec laquelle il s'efforce de repousser les mon- 
stres qui Tenvironnent. Au fond, horrible solitudej 

[L'artiste fit ce tableau pour le cardinal Jeaai-Ohar- 
les dea Médicis (voy. Baldìnuoci)]. 

SUSTERMANS (Justus). 

298. Portrait de Marguerite fille de Cosine II de Mi- 

diciSy femme d'Edouard /.•** Due de Parme. 

H. m. 0,68. — L. m. 0,60. — Toile. Dem. fig. 

Vue presque de face, les cheveux noirs et bou- 
clés, un collier au cou, elle porte un vèteraent noir 
recouvert d'un voile. 
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ECOLE LOMBARDE. 
299. Sainte Famille. 

H. m. 0,57. — L. m. 0,45. — Boia. Dem. fig. 

La Viepge assise tient sur ses genoux son fils 
auquel Saint Jean apporte un oiseau. 

ROSA (Salvatore). 

-300. Porìrait d'un vieillard. 

H. m. 0,53. — L. m. 0,40. — Toile, forme ovale. Dem. fig. 

Il est presque de face, avec les cheveux courts, 
les moustaches et la royale. 

CARDI (Lodovico), dit II Cigoli. 
-301. Portrait d'homme. 

H. m. 0,51. — L. m. 0,40. — Toile. Dem. fig. 

Vu presque de face, avec les moustaches noi- 
res et les cheveux courts. un col blanc rabattu, il 
porte un habit et un manteau noirs. 

DOLCI (Carlo), dit Carlin Dolci. 
302. La Fierge et l'Enfant Jesus. 

H. m. 1,41. — L. m. 1,^. — Toile. Fig. ent. 

La Vierge assise sur un banc de pierre tieni 
sur ses genoux son Fils qui essaye ses premiers 
pas en s*appuyant au sein de sa mère. 

CARDI (Lodovico), dit II Cigoli. 
-303. La Céne d'Emaùs. 

H. m. 0,71. — L. m. 0,57. — Toile. Fig. ent. 

Le Sauveur assis à table avec deux de ses 
disciples, bénit le pain. Des serviteurs apportent 
des plats, d'autres versent à boire. Par le balcon 
ouvert on distingue un paysage. 
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SCHIDONE ou SCHEDONE (Bartolommeo), né à Mo- 
déne vers 1580; mori en 1615 (Ecole Lombarde). 

304. Sainte Famille. 

H. m. 0,64. — L. m. 0,47., — Boia. Dem. fig. 

La Vierge Assise, tient son Fils sur son sein,. 
Derrière, Saint Joseph en contemplation, appuyé 
à une ruine. Du coté oppose, Saint Jean assis par 
terre. En haut deus petits anges qui soutiennent 
des rideaux. Au fond, paysage. 



DEUXIEME PAROI 

ALLORI (Cristofano), dit II Bronzino. 

305. Saint Jean dans le deserte. 

H. m. 1,58. — L. m. 1,17. — Toile. Fig. ent. 

Saint Jean, ■ assis sur un rocher, regarde le- 
ciel. Il est recouvert d'une peau et d'un raanteai* 
rouge; il tient une tasse dans sa main. Au fond, 
Paysage. 

fBaldinncci rapporte qne ce tableau appartint au oar-^ 
dinal Jean-Charles de Médids]. 

ROSA (Salvatore). 

306. Taysage. 

H. m. 1,00. - L. m. 1,28. — Toile. 

À droite rochers sur lesquels est un chàteau;. 
au fond à gauche, des montagnes; sur le devant^ 
les ruines d'un pont, sur lequel on voit l' écussoa 
des Médicis. Plusieurs fìgures à pied et à chevaL 
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ANDREA (d'Agnolo), dit Andrea del Sarto. 
-307. La ViergCy VEnfant Jesus et des Saints. 

H. m. 2,09. — L. m. 1,78. — Bois. Fig. ent. 

La Vierge, assise sur des nuages, porte TEn- 
fant Jesus. A droite, debout, Saint Laurent et un 
autre Saint (Paul Hermite ou Saint Hilarion); à 
gauche, Saint Sébastien, et plus en arrière Saint 
Jtloch. Sur le devant, Saint Jean Baptiste et Salute 
Marie Madeleine à genoux. Au fond, tétes de ché- 
rubins. 

[Ce tableau était autrefois dans une Eglise de reli- 
gieuses hors du chàteau de Gambassi. Vasari, dans la vie 
d'André, écrit: « De retour à Florence, André travailla, 
« pour Becacoio Bicchieraio de Gambassi, son intime ami 
<c à un tableau avec une Ndtre-Dame dans les airs ». Suit 
la description, qui est conforme à celle que nous venons 
de donner]. 

CRESPI (Giuseppe Maria), dit Lo Spagnolo. 
.308. Portrait d'un Vieillard. 

H. m. 0,41. — L. m. 0,26. — ToUe. Dem. fig. 

Il est vu de trois quarts, avec la barbe et les 
cheveux blancs. 

SCHIDONE (Manière du). 
..309. Sainte Famille. 

H. m. 0,39. — L. m. 0,88. — Bois. Dem. fig. 

La Vierge assise, a sur ses genoux son Fils 
qui donne d'une main la bénédiction, et tient dans 
1 autre un oiseau. Derriére le groupe, deux Saint»; 
Tun vètu en religieux, un crucifix à la main, Tauire, 
Saint André, portant une croix. 



yGoogk 



CHAMBRE d'ULYSSE 143 



ANONYME. 

310. Portrait d'homme. 

H. m. 0,38. — li. m. 0,24. — Toile. 

Toupné de tpois-quarts, il a les cheveux ra- 
battus sur le front, et la barbe noire. 

VECELLIO (Tiziano). 

311. Portrait d'Alphonse /.*'' due de Ferrare. 

H. m. 1,65. — L. m. 1,24. Toile. Dem. fìg. 

Représenté de trois-guarts, avec la barbe et 
les cheveux grisonnants, il porte un vétement brode 
et doublé de fourrures. Sur sa poitrine pend une 
chaine d*or, à laquelle est suspendu Tordre de 
Saint Michel. Sa main droite s'appuye sur un ca- 
non ; et sa gauche tient son épée. 

ROSA (Salvatore). 

312. Marine, dite des Tours. 

H. m. 0,99. — L. m. 1,27. — ToUe. 

Sur la mer on voit plusieurs bètiments; à droite 
sur le rivage, quelques habitations. À gauche dans 
le lointain, des montagnes ; et au premier pian, des 
mariniers occupés à divers travaux. 



TROIXIEME PAROI 

ROBUSTI (Iacopo), dit II Tintoretto. 
313. La Vierge et l'Enfant Jesus. 

H. m. 1,50. — L. m. 0,97. — Toile. Fig. ent. 

La Vierge debout sur des nuages, un croissant 
à ses pieds, tient son fìls entre ses bras. Elle est 
environnée d'étoiles; et appuye la droite sur un livre. 
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SUSTERMANS (Ecole de). 
314. Portrait d'homme. 

H. m. 0,60. — L. m. 0,52? — Toile. Dem. fig. 

Vu de tpois-quarts, les cheveux longs portant 
les moustaches et la royale, il est recouvert d'une 
armure, et d'un manteau. Il a un col plissé rabattu. 

[Un ancien inventaire dit: e Portrait du chev. Bran- 
€ dolini »]. 

ALTISSIMO (Cristofano delP), die aussi Papi(*); né 
à Florence ; florissait oers 1565 (Ecole Fiorentine). 

31B. Portrait d'une dame de la maison Ruina de 
Bologne. 

H. m. 0,62 — L. m. 0,60. — Boia. Dem. fig. 

Elle est représenté de trois-quarts, portant un 
collier de perles, et un col relevé. On lit dans le 
fond : * Gentil donna bolognese di casa rvina r 

DOLCI (Carlo), dit Carlin Dolci. 
316. Portrait de jeune homme. 

H. m. 0,58. — L. m. 0,47. — ToUe. Dem. fig. 

Vu de face, sanse barbe, avec des cheveux 
noirs, il porte un col rabattu et un vétement brode 
à raies. 

[Ce tableau était autrefois à la Villa royale de la 
Petraja. On Ut derrière la toile qui V artiste V exócuta » 
Page de quatorze ans]. 

(f ) L'Altissimo fuc envoyé à Come en Lombardie, par le Granii' 
Due Cosme I.''* pour y copier au Musèe de Mons. Oiovio 300 portraits 
de personnages illustres. On les volt dans la coUeotion qai orno la paa* 
sage de Pitti aux OflSces. 
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POELENBURG (Cornelis), né à Utrecht en 1586; il 
figure encore dans les registres de l'Académie en 
1665-1666 (Ecole Hollandaise). 

317. Deux paysages. 

H. m. 0,10. — L. m. 0,14. Cuivre. 

Un de ces paysages représente un pays mon- 
tueux et aride. En avant, un pasteur gardant quel- 
ques moutons; au loin sur une colline un tempie 
ruiné. Le second, représente une ruine Romaine. 

LANFRANCHI ou LANFRANCO (chev. Giovanni). 

318. Sainte Mar giunte de Cottone. 

H. m. 2,32. — L. m. 1,88. — Boia. Fig. ent. 

La Sainte à genous sur des nuages, et sou- 
tenue par des anges, tombe en extase à Tappari- 
tion du divin Sauveur porte par des anges. 

[Dans le bas du tableau un petit chìen soutient un 
écusson aux armes de la maison Venuti; ce qui porte à 
croire que ce tableau fut commandé par quelque personnage 
de cette famìlle. Il était autrefois dans Péglise de Sainte 
Marie Nouvelle de Cortone, et fut achetó par le prince Fer- 
dinand de Módicis, qui y substitua une copie faite par Giu- 
seppe Crespi de Bologne]. 

PROCACCINI (Cammillo), peinire et graveur; né à 
Bologne en 1546; mort en 1626 (Ecole Lombarde). 

319. La Greche. 

H. m. 0,50. — L. m. 0,40. — Bois. Fig. ent. 

La Vierge agenouillée, serre son fils contre son 
sein. Plus en arrière, Saint Joseph; aux cótés, 
auelques pasteurs; sur le devant, un boeuf. En haut 
aeux anges. 

10 
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CARACCI (Agostino), peintre, graoeur et poète; né 
à Bologne le 16 Aoùt 1557; mori à Parme le 22 
Mars 1602 (Ecole Bol'onaise). 

320. Paysage. 

H. m. 0,39. — L. m. 0,50. — Toile, à la détempre. 

À droite, quelques rochers; sur leurs sommet 
un chàteau. Au second pian, un fleuve avec des 
baigneurs. Sur le devant, une femme assise, ayant 
près d'elle un panier et deux bouteilles. 

DOLCI (Carlo), dit Carlin Dolci. 

321. Ecce Homo. 

H. m. 0,50. — L. m. 0,39. — Toile. Dem. fig. 

Le Sauveur, presque de face, la tòte couronnée 
d'épines, porte un roseau appuyé à son épaule. 

SEBASTIANO DEL PIOMBO (Manière de). 

322. Ecce Homo, 

H. m. 0,70. — L. m. 0,63. — Bois. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts ; il est couronné d'épines, 
et a les bras liés avec une corde. 

SUSTERMANS (Justus). 

323. Portrait de femme. 

H. m. 0,68. — L. m. 0,51. — Toile. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts ; ayant un col relevé à gres 
plis, elle porte un véternent brode, et un collier d'or 
enrichi de pierres précieuses. 
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VAN DYCK (Antoine d'après). 

324. Portrait du due de Buckingham. 

H. m. 0,63. — L. m. 0,48. — Bois. Dem. fig. 

Il est vu de face, avec les cheveux blonds, les 
inoustaches et la royale. Il porte un grand col re- 
leve et un riche vètement. 

[En 1615, G-eorges Williers, alors à l'uni versitó de 
Cambridge, remarquable par sa beautó, plut au roi Jac- 
ques I.«', qui Temmena à sa cour, où en moins de deux 
ans il fut créé chevalier, baron, puis Due de Buckingham. 
A la mort du roi, le due prit sur Charles I.®"^, le méme 
ascendant qu'il avait exercé sur l'esprit de Jacques; il fut 
cause de la guerre contre la Trance et l' Espagne, et au 
moment de mettre à la voile contre cette dernière, il fut 
assassine le 23 Aoùt 1628]. 

DOLCI (Carlo) dit Carlin Dolci. 

325. La Fierge et Jesus. 

H. m. 0,16. — L. m. 0,12. — Bois. Dem. fig. 

Deux figures dans la méme cadre. La Vierge 
dans une attitude douloureuse et converte d'un 
manteau bleu. Le Sauveur, souriant, entouré de 
fleurs, et de rayons. 

BORDONE (Paris). 

326. Poi'trait du Pape Paul IIL 

H. m. 1,39. — L. m. 0,86. — Bois. Dem. fig. 

Le souverain pontife est représenté de face, la 
barbe et les cheveux blancs. Il porte le camail 
rouge et Thabit blanc; et est assis dans un grand 
fanteuil. 

[Paul III Farnese succeda à Clement VII, en 1534. Il 
regna dans des temps difficiles; lorsque les turcs étaient 
mena(?ants; durant les rivalités de Fran9ois I.®"^ et de 
Charles-Quint, et lorsque surgissait la Eéforme]. 
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ALTISSIMO (Cristofano deir), dit aussi Papi. 

327. Portrait de Clarisse Ridolfi-Altoviti. 

H. m. 0,65. — L. m. 0,50. — Bois. Dem. fig. 

Représeiitée de trois-quarts, elle porte un col- 
lier autoup de cou; on lit en haut son nona dans 
le champ du tableau. 

[Soeur du cardinal Nicolas Ridolfi, archevèque de Flo- 
rence et de Salerne, nièce de Leon X, et feinme de J. B. 
Altoviti, elle vécut long temps à Rome où son mari occu- 
pait la charge de Depositario general du Pontife Pie V]. 

BRONZINO (Ecole du). 

328. Portrait de femme. 

H. m. 0,60. — L. m. 0,47. — Bois. Dem. fig. 

Elle est vue de trois-quarts, la té te couverte 
d*un voile, et portant un collier et un grand col 
relevé. 

VELASQUEZ (Don Diego Rodriguez de Silva y). 

329. Portrait d'homme. 

H. m. 0,58. — L. m. 0,44. — Toile. Dem. fig. 

Tourné de trois-quarts; il porte les cheveux 
courts, los moustaches, la royale, et un col relevé. 

PONTE (Iacopo da), dit II Bassano. 

330. Portrait d'homme. 

H. m. 0,53. — L. m. 0,43. — Toile. Dem. fig. 

Vu do trois-quarts, le cheveux courts, la barbe 
longue et grise, il porte un vétement gami de foup- 
rures. 
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QUATRIEME PAROI 

VAN DYCK (Manière de). 

331. Tortrait d' Henriette de France, femme de Char- 

les /.**" d' Angleterre, 

H, m. 0,85. — L. m. 0,68. — Toile. Dem. fig. 

Vue de profil, les cheveux ornés, un collier de 
perles au con, elle tient une fleur dans la main. 

[ Voy, la notice historique sur cette princesse au n. 160, 
tableau de méme peintrej. 

GENNARI (Cesare), né à Cento, le 12 dicembre 1637; 
mori à Bologne, le 11 Féorier 1688 (Ecole Bolo- 
naise). 

332. La Vierge ei V enfant Jesus. 

H. m. 1,15. — L. m. 0,72. —Toile. Dem. fig. 

La Vierge tient endormi sur ses genoux le di- 
vin Enfant dont la tòte repose sur Tépaule de sa 
mère. En arrière; Saint Joseph, un livre à la main 



On voit encore dans cette chambre une table n 
pierres dures. Un Stipo en ebène, incrusté de bois 
orientai et d'ivoire, et orné de bronzes dorés; et un 
vase de porcellaine de Sèvres. 



■^' 
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CHAMBRE DE PROMETHÉE 

Peinte par Cougnon. 

Promethée, assistè par Minerve, parvient à dero- 
ber le feu celeste. L'Aurore et le Vent dissipent les 
nuages à Tapproche du Soleil. 

Dans le bas-relief en grisaille au dessus de la 
porte d'entrée à droite, est représentèe la cour de Ju- 
piter. La Justice, la Verité et Tlnnoc^ce chassées de 
fa terrei iraplorent vengeance aux pieds du Dieu La 
Pitie fléchit Jupitep qui ordonne à Vulcain d'enchainer 
Promethée sur le mont Caucase. 

Celui qui est, au-dessus de la cheminée, représente 
la corruption du genre humain causée par la Di- 
scorde, la Fraude, TAvarice, le Genie des conquétes, 
TAmbition, etc. 

L'autre, bas-relief, au dessus de la fenètre, mentre 
le retour, sur la terre, de Promethée triomphant Cé- 
rés et Baccus personnifient TAgriculture; et les au- 
tres figures, représentent la Geometrie, rAstronomie, 
TArchitecture, la Peinture, la Sculpture, la Poesie, la 
Science Nautique. Une fois les sciences, les lettres, 
les arts, introduts sur la terre, les hommes se civi- 
lisent, et négligent leur premier état de pasteurs et 
d'agriculteurs. La danse des Faunes et des Sylvains 
atteste la joie de ces divini tés à la vue des progrès 
des hommes. 

Vis-à-vis la cheminée, Promethée est représente en- 
chainé au rocher. Les Muses pleurent son destin. 
Apollon découvre à Promethée Tavenir, et lui prédit 
qu'Hercule doit le délivrér. La Renommée predarne 
ses louanges. 

Dans les angles de la voùte, le quatre SaisoQS, 
dans des médaillons entourés d' ornements en grisaille. 



yGoogk 



CHAMBRE DE PROMETHÉE 151 



PREMIERE PAROI. 

DOLCI (Carlo), dà Carlin Dolci. 
288. Le Christ au Jardin des Oliviers. 

H. m. 0,70. — L. m. 0,50. — Bois. Fig. ent. 

Au milieu des ténébres un auge environné d*une 
lueur celeste, apparait agenouillé sur un nuage, por- 
tant la croix et le calice. Jesus est à genous, la 
téte inclinée tenant le bras croisés sur sa poitrine. 
Au fond, paysage. 

[Dans la vie de Carlin Dolci, Baldinucci parie d'une 
composition semblable qne ce peintre fit pour Francesco 
Quaratesi. On ne sait comment ce tableau viat à faire partie 
de la Galerie]. 

COSTA (Lorenzo), né à Ferrare en 1460; mori à 
Mantoue le 5 Mars 1535 (Ecole Ferraraise). 

376. Tortrait d'homme. 

H. m. 0,56. — L. m. 0,45. — Bois. Dem. fig. 

Tourné de trois-quarts, sans barbe, coiffé de 
rouge, vètu de noir, une chaine d*or descend sur 
sa poitrine. En bas du tableau on lit: « Laurentius 
Costa F. ». 

ECOLE LOMBARDE. 

371. Tortrait de Beatrice d*Este. 

H. m. 0,46. — L. m. 0,35. — Bois. Dem. fig. 

Vue de profil, les cheveux et le sein ornés de 
joyaux, elle porte un riche vétement. 
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PULZONE (Scipione), dit Scipion Gaetano. 
837. Tortrait de Ferdinand ly de Médicis. 

H. m. 0,16. — L. m. 0,13. — Cuivre. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts; avec la barbe et les che- 
veux courts, il porte un col relevé à dentelles, une 
chalne d*or, et un vètement gami de fourrure sur 
lequel est brodée une croix. 

[Fils cadet de Cosme I.*', il fut destine à l'état eo- 
clesiastiqne, et des l'àge de 14 ans créé cardinal. Il avait 
38 ans quand il succèda en 1587 à son frère Fran90Ìs, sous 
le titre de Ferdinand I.*". — Il ópousa Cristine de Lor- 
raine. Il bàtit Livourne, dessócha le Val de Chiana, et fnt 
le protecteur des sciences et des arts. Mort en 1609]. 

GIAN BELLINO (Ecole de). 

338. La Vierge, V Enfant Jesus, Saint Jacques et Sainte 

Catherine, 

H. m. 0,86. — L. m. 1,08. — Bois. Dem. fig. 

La Vierge assise s*appuye à un gradin; elle 
tient dans une main un livre, et de 1 autre soutient 
Jesus assis sur un coussin pose, sur ses genoux. 
Devant le gpoupe, Sainte Catherine, plus en arrière 
Saint Jacques, qui porte un livre et le bourdon. Une 
tente rouge derrière la Vierge, et du còte oppose, 
un petit pàtre, endornii sous un arbre. Montagnes 
dans le lointain. 

[Quelques-uns attribuent cette peintnre à Marco Bello], 

ROBUSTI (Iacopo), dit II Tintoretto. 

339. Portrait d'homme. 

H. m. 1,10. — L. m. 0,86. — ToìIq. Dem. fig. 

Vu de face, les cheveux courts, la barbe lon- 
gue et bianche, il porte un vètement de couleur 
amaranthe, et tient un mouchoir dans la main 
gauche. 
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PERUGINO (Manière du). 

340. La Vierge, VEnfant Jesus et deux Saintes. 

H. m. 0,73. — L. m. 0,58. — Bois. Dem. fig. 

Vue de face, est assise, la Vierge qui tient sur 
ses genoux son Fils, qui bénit. Demère deux Sain- 
tes; Fune en adoration, T autre poptant une palme. 

BETTI (Bernardo), dit II Pinturicchio ; né à Perouse 
en 1454 ; mori à Sienne le 11 Décembre 1513 (Ecole 
Ombrienne). 

341. U Adoration des Mages, 

H. m. 0,57. — L. m. 0,46. -- Bois, forme cintrée. Fig. ent. 

Dans le lointain, Saint Joseph, prévenu par 
Tange de la persécution d'Hérode; et tout près un 
autre groupe représentant la fuite en Égypte. Au 
second pian, le cortége des Mages, les uns à pied, 
les autres à cheval, suivis des serviteurs conduisant 
des chameaux et une girafe. Sur le devant du ta- 
bleau, la Vierge tenant son Fils debout sur ses 
genoux ; près d' eux Saint Joseph appuyé sur un 
bàton. Un des mages est agenouillé, les autres sont 
debout avec leur suite, portant des présents. Au 
fond, paysage. 

[Le pere Q-. B. Vermiglioli , dans ses mémoires sur 
Pinturicchio, parie de ce tableau, qui aurait étó fait par 
V artiste à Florence, pour la famille Vitelli dont on re- 
marque dans les coins l'écusson compose d'un échiquier 
blanc et rouge et d'un croissant]. 

ANONYME (Florentin du quinzième siede). 

342. La Vierge, VEnfant Jesus, Saint Jean et deux 

Anges, 

H. xn« 1,12. — L. m! 1,12. — Bois, forme ronde. Fig. ent. 

La Vierge, assise devant un pavillon, tient sur 
ses genoux son divin Fils après duquel Saint Jean 
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est agenouillé tenant à la main une croix qu'il 
semble lui offrir. De chaque coté, un ange debout, 
un lys à la main. Au fond, paysage. 

LIPPI (Fra Filippo), né vers 1412 à Florence; mori 
à Spolète le 8 Octohre 1469 (Ecole Fiorentine). 

343. La Viergc et l'Enfant Jesus, 

H. m. 1,31. — L. m. 1,31. — Bois, forme ronde. Dem. fig. 

Sur le devant du tableau la Vierge, sur un 
tròne a sur ses genoux son Fils qui tient dans sa 
main une grenade. Dans le lointain on voit Saint 
Joachim près de Sainte Anne. Au second pian, la 
naissance de la Vierge. 

[Le peintre a représenté la Vierge Marie sons les 
traits de la jeune Lucrèce Buti qu' il avait enlevée du 
couvent de Saint Marguerite de Prato. Derrière la toile 
est dessiné un griffon rampant ; les armoiries, sans doute. 
de l'ancien proprie taire]. 

SUSTERMANS (Justus). 

344. Porfrait du due Cosnie III enfant. 

H. m. 1,11. — L. m. 0,^. — Toile. Fig. ent. 

Vètu de blanc, il tient dans sa main droite un 
berret à plumes blanches, et dans l'autre un ga- 
teau, sur une petite table recouverte d*un tapis rouge, 
sont placés d*autres gàteaux. 

[Fils de Ferdinand II et de la Grande-Duchesse Vic- 
toire de la Rovere, il devint Grand-Due de Toscane sous 
le nom de Cosme III]. 

GRANACCI (Francesco). 

345. Sainte Familk. 

H. m. 0,70. — L. m. 0,55. — Bois. Fig. ent. 

La Vierge à genoux, tient sur elle son Fils, 
devant lequel est le petit Saint Jean. Saint Joseph 
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agenouillé, regarde le ciel où apparait un Ange. 
Au fond, paysage alpestre. 

ZUCCARI ou ZUCCARO (Taddeo), né à Sant'Angelo 
in Vado en 1429; mori en 1566. (Ecole Romaine). 

346. Sainte Marie Madeleim portée au ciel. 

H. m. 0,55. — L. m. 0,54. — Marbré, forme cintrée. Fig. ent. 

La Sainte, recouverte de ses longs cheveux 
s'élève vers le ciel portée par des anges, Dans la' 
partie supérieure, plusieurs anges jouant de divers 
Instruments. Dans le bas, deux qui sement des fleurs 
sur une natte placée devant un autel, sur lequel 
sont un crucifix, une téte de mort. un sablier et 
un livre. Au fond, paysage. 

ECOLE FLORENTINE du quinzième siede. 

347. Sainte Famille et des Anges, 

H. m. 1,21. — L. m. 1,21. — Boia, forme ronde. Fig. ent. 

Au milieu d'une enceinte richement ornée, la 
Viepge est en adoration devant l' enfant Jesus pose 
sur le plis ^de son manteau. Le petit Saint Jean, à 
genoux, et quatre Anges agenouillés aussi sont en 
adoration; un autre Ange répand des fleurs sur le 
divin Enfant. Des petits oiseaux voltigent autour 
d' eux. Derrière, et en dehors de l* enceinte, des 
buissons de roses. Dans le fond, paysage où Von. 
distingue des pàtres et des animaux. 
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DEUXIEME PAROI. 



I (Alessandro), dit Sandro Botticelli, (E- 

n). 

nte Famille et des Anges, 

1,13, — L. m. 1,13. — Bois, forme ronde. Dem fig. 

i Vierge assise, tient sur ses genoux Tenfant 
Près dTeux Saint Jean en adoration. Plus en 
ì, les Archanges Michel et Gabriel tenant une 
t un lys. Sur le devant, deux livres sur un 

[LIPPINO (d'après). 
nte Famille, 

0,85. — L. m. 0,85. — Bois, forme ronde. Dem. fig. 

i Vierge, assise sur un gradin, a sur ses ge- 
5on Fils qui tient dans sa main une grenade. 
u groupe, Saint Jean présentant une croix. 
id, paysage baigné par un fleuve. 

Ilippino). 

mort de Lucréce. 

H. m. 0,41. — L. m. 1,26. — Bois. Fig. ent. 

> peintre a divise son tableau en deux com- 
ns. Dans la première, Lucrèce, évanouie, le 
rd dans le sein, est soutenue par un homme, 
Seuil de sa maison. Auprés d*elle est son 
son pére et ses amis, tous frappés de pitie 
froi. Dans la seconde, le corps de la fename 
latin, au milieu du forum, antourée de pa- 
3t du peuple exprimant leur rage. Au centre, 
e Lucrèce, Brutus tenant à la main un poi- 
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gnard, excite la foule à la vengeance. Derriére^ 
on voit une colonne; et entre les arcades du fond, 
paysage. 

LUINI ou LO VINI (Aurelio)? 

361. Tortrait de femnie, 

H. m. 0,86. — L. m. 0,66. — Bois. Dem. fig. 

\ue presque de face, un voile sur la tète, un 
collier d'or à son cou, et vétue de noir; elle tient. 
ses gants dans la main gauche, et appuye Tautre 
sur une chaise. Au fond, un pilastro et une tenture. 

ECOLE FERRARAISE. 

362. Sainte Famille. 

H. m. 0,59. — L. m. 0,50. — Bois. Dem. fig. 

La Vierge, vue de face, a son Fils sur ses ge- 
noux Près aelle, Saint Jean. Dn coté oppose, par 
Touverture d'une tenta, on apergoit un paysage. • 

FILIPEPI (Alessandro), dit Sandro Botticelli. 

363. Portrait de la belle Simonette? 

H. m. 0,61. — L. m. 0,40. — Bois. Dem. fig. 

Vue de profil, elle est vétue très simplement, 
et coiffée d'un bonnet. 

[On a cru pour quelquo temps que ce portrait flit 
celai de la belle Simonette, c'est à dire de Simonetta Cat- 
tani Vespucci aimée par Julien- de Médicis et chantée par 
Pulci et Poliziano. Ce qui faisait croire vraisemblable cette 
désignation c^ étaient les paroles du Vasari qui dans la bio- 
graphie de Botticelli nous fait connaitre comme pres du 
Due Oosme I.*" étaient conservés deux portraits de femme- 
en profil peints par le mème Botticelli dont l'un passait 
pour ètre colui de Tamoureuse de Julien. Les critique mo- 
dernes n'admettent pas cette denomination, et quelques uns- 
doutent si ce portrait soit vraiment peint par Botticelli]. 
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CREDI (Lorenzo di), ou Sciarpelloni ; né à Florence 
en 1453, vioait ancore à la fin de 1536 (Ecoìe Fio- 
rentine). 

354. Sainte Famille, 

II. m. 1,18. — L. m. 1,13. — Bois, forme ronde. Fig. ent. 

La Vierge, à genoux, adore le Sauveur couché 
sur un pan de son manteau, la tète posée.surune 
botte de paille. Derrière, Saint Joseph à genoux, 
s'appuyant sur un bàton. Dans le fond le boeuf et 
Tane, et paysage. 

SIGNORELLI DI GILIO ou EGIDIO (Luca), dlt Luca 
DA Cortona ; né dans cette ville vers 1441 ; mori 
après 1524 (Ecole Fiorentine). 

365. Sainte Famille. 

H. m. 0,88. — L. m. 0,88. — Bois, forme ronde. Dem. fig. 

La Vierge soutient Tenfant Jesus assis sur un 
coussin pose sur un banc de pierre. Le Sauveur 
diete à Sainte Catherine qui écrit sur un livre. 
Derrière la Sainte, Saint Joseph. Au fond, paysage. 

VANNI (chev. Francesco), peintre, graoeur et archi- 
tecte ; né à Sienne en 1565 ; mori dans celie ville 
25 Octobre 1609 (Ecole Siennoise). 

356. Saint Francois en exfase. 

II. m. 0,27. — L. m. 0,19. — Ouivre, forme ovale, Fig. ent» 

Le Saint, assis par terre, ravi en extase, écoute 
un ange qui suspendu dans l'air, Jone du violon. 
Aux pieJs du Saint sont un livre et une tòte àe 
mort. Au fond, paysage. 
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CARACCI (Annibale). 
350. Repos en Égypte. 

H. m. 0,23. — L. m. 0,26. — Boia. Fig. ent. 

La Vierge, assise sur un tertre, tient V enfant 
Jesus sur ses genoux. Derrière, Saint Joseph, qui 
coupé une branche d'arbre, assistè par un Ange. 
D'autres Anges répandent des fleurs sur Marie. 
Sous un pahiiier, l*àne gardé par un Ange. 

ANONYME (Florentin du quinzième siècle) 
336. Snjet alUgorique. 

H. m. 0,28. — L. m. 0,22. — Boia. Fig. ent. 

Un jeune homme saisi par un serpent, et ren- 
versé par terre, lève les yeux et les rnains vers le 
cieì, plus en arrière, un autre jeune homme debout, 
a un serpent roulé autour de ses jambes. Le Pére 
Éternel, assis au pied d'un laurier retient la foudre 
dans ses mains. Qa et là des rochers et des ronces; 
au fond quelques maisons qui rappellent Florence. 
De la bouche du Pére Éternel sortent, en lettres 
d'or; ces mots: « nulla deterior pestis quam fa- 
« MiLiARis iNiMicus » (« il u'est de plus grande peste 
« qu'un ennemi domestique »). 

FILIPEPI (Alessandro), (f/^SANDRO Botticelli, peintre 
et graoeiir, né à Florence en 1447; mort en 1515 
(Ecole Fiorentine). 

357. Sainte Famille. 

H. m. 1,34. — L. m. 0,92. — Toile. Fig. ent. 

La Vierge debout, et inclinée, tient son divin 
Fils qui se penche vers le petit Saint Jean, qui 
l'embrasse en Tentourant de ses bras. Au fond un 
buisson de roses. Les critiques modernes ne recon- 
naissent pas la main de Botticelli dans ce tableau. 
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jORDI (Domenico), dit II Ghirlandaio (da), (Ecole 
Horentine). 

3. UÈpiphanie. 

H. m. 0,98. — L. m. 0,93. — Bois, forme ronde. Fig. ent. 

La Vierge assise ayant à ses cótés Saint Jo- 
jeph, tient sur ses genoux l'enfant Jesus qu*ado- 
■ent les rois mages accompagnés de leur suite. Au 
lelà de la cabane, on découvre un paysage et le 
ìours d'un fleuve. 

BERTINELLI (Mariotto) né à Florence, vers 1467; 
nort oers 1512 (Ecole Fiorentine). 

5. Sainte Famìlìe, 

H. m. 0,86. — L. m. 0,86. — Bois, forme ronde. Fig. ent. 

Marie se tient en adoration devant son divin 
^ils qui repose par terre enveloppé dans des lan- 
res. Jesus a dans sa main gauche les clous de la 
Toix et se retourne pour prendre des mains d' un 
tnge agenouillé, la croix, la couronne d'épines et 
in rameau d'olivier. Derrière, Saint Joseph. En 
laut, dans un nuages, trois petits anges (jui por- 
ent un cartel avec ce mot: « Gloria in excelsis Dea »- 
^u fond paysage et le cours d'un fleuve. 

BIDONE ou SCHEDONE (Bartolommeo). 

). La Vierge et l'enfant Jesus, 

H. m. 0,25. — L. m. 0,19. — Bois. Dem. fig. 

La Vierge assise, a son Fils sur ses genoux; 
e Sauveur tend la main pour prendre une clo- 
ìhette des mains de sa mère. 

HIAVOiNE (Andrea). 

L. Portrait d'homme. 

H. m. 0,71. — L. m. 0,57. — Bois. Dem. fig. 

Vu pres(jue de face, la barbe et les cheveux 
;ourts, il croise ses bras, et a un livre dans sa 
[lain gauche. Il porte un habit à manches noirs. 
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BOATERI (Iacopo), né à Bologne; on ignore V epo- 
que de sa naissance et de sa mori (Ecole Bolonaise). 

362. Sainte Famille. 

H. m. 0,59. — L. m. 0,47. — Bois. Dem. fig. 

La Vierge assise sur un gradin, tient Tenfant 
Jesus, debout, et nu, sur ses genoux. Derrière, 
Saint Joseph s'appuyant sur un bàton noueux. Fond 
de paysage. 

[On attribua long temps ce tableau à ¥. Francia, mais 
en le nettoyant on dócouvrit la signature « Jacobus de 
BoATERi », élève du Francia, peu connu. C'était un riche 
gentilhomme Bolonais]. 

TISIO (Benvenuto), dà II Garofolo. 

363. Sainte Famille. 

H. m. 0,60. — L. m. 0,39. — Bois. Dem. fig. 

La Vierge assise, soutient son divin Fils assis 
sur un coussin pose sur se genoux. Derrière, Saint 
Joseph montani un escalier. Au fond, une fenétre 
ouverts. 

ANONYME (Florentin du quinziètne sièclé). 

364. Sainte Famille. 

H. m. 0,97. — L. m. 0,97. — Bois, forme ronde. Fig, ent. 

La Vierge à genoux, en adoration devant l'En- 
fant Jesus, qui tend les bras vers elle. Près d'eux 
le petit Saint Jean avee la croix et la banderole» 
Derrière, Saint Jerome priant, un Crucìflx dans 
les mains. Du coté oppose, deux, pàtres. Au fond, 
paysage. 

11 
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BECCAFUMI (Domenico), dit II Mecherino, pelntre, 
sculpteur et graoeur ; né près de Sienne en 1484 ; 
mori selon Vasari on 1549: et selon le P. de la 
Valle en 1551 (Ecole Siennoise). 

359. Sainte Famille. 

H. m. 0,88. — L. m. 0,88. — Bois, forme ronde. Dem. fig. 

La Vierge, assise sur un banc de pierre, con- 
temple, l'enfant Jesus qui embrasse un agneau. 
Derrière, le petit Saint Jean : du coté oppose, Saint 
Joseph appuyé sur. un bàton. Dans les angles du 
cadrà, quatre tétes d'anges. 

ANONYME. 

366. Prédication de Saint Jean Baptiste. 

H. m. 0,17. — L. m. 0,23. — Oaivre. Fig. ent. 

Saint Jean, debout sur un rocher, prèche à la 
foule. Au fond, paysage. 



TROIXIEME PAROI 

MINGA (Andrea del), né à Florence; Jlorlssant oers 
1568 (Ecole Fiorentine). 

367. La Criation d'Eve. 

H. m. 1,97. — L. m. 1,67. — Bois. Fig. ent. 

Le Pére Eternel couvert d'un manteau, porte 
la main à sa barbe. Devant lui, Adam et Ève. Par 
terre, un faon. Fond, paysage. 

[Vasari rapporto, dans la vie de Baccie Bandinelli: « Et 
< alorS; il avait commencé des cartone pour faire peindre 
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« plusieurs tableaux destinés à omer les chambres du Pa- 

< lais Pitti. Oes tableaux farent peints par un jeune bomme 
« du nom d'André del Minga qui s'éntendait fort bien à 

< se servir de la palette. Les compositions de ses tableaux 

< sont : la Cróation d'Adam et Ève, et leur expulsion du 

< Paradis. Lorsqu' ils furent acbevós, Bandinelli les donna 
« à la Duchesse, en recberchant sa protection danà la si- 
c tuation difficile où il se trouvait »]. 

GIMIGNANI (Giacinto); né à Pistole en 1611; mori 
en 1681 (Ecole Romaine). 

368. Rebecca à la fontaine. 

H. m. 0,95. — L. m. 1,45. — Toile. Fig. ent. 

La jeune fille est près d'un puit avec deux de 
ses compagnes. À sa droite est Eliézer. Devant elle 
se tient le frère de Laban entouré de plusieurs pa- 
steurs. Au second pian, plusieurs animaux. Au fond, 
paysage. 

POLLAIOLO (Ecole du). 

369. Ecce Homo. 

H. m. 0,58. — L. m. 0,88. — Bois. Dem. fig. 

Le Sauveur les bras attachés derrière le dos, 
a sur la téte la couronne d'épines. Sur le banc, 
devant lui, sont posés les clous et Téponge. Par 
une ouverture on apergoit un paysage. 

ANONYME. 

370. Un Saint. 

H. m. 0,41. — L. m. 0,26. — Bois. Dem. fig. 

Le regard tourné vers le ciel, il a une aurèole 
autour de la téte. 
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FILIPEPI (Alessandro?) dit Sandro Botticelli. (Ecole 
Fiorentine). 

372. Portrait d'homme. 

H. m. 0,48. — L. m. 0,34. — Boia. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, et sans barbe, il porte un 
bonnet et un véteinent rouges, costume florentin du 
quinzième siècle. 

ECOLE FLORExNTINE (Siècle XV). 

373. La Vierge, l'enfant "Jesus et pluskurs Saints. 

H. m. 1,37. — L. m. 1,68. — Bois. Fig. ent. 

Dans le milieu d*un tryptique, la Vierge sur 
un tróne, tient son Fils debout sur aes genoux. 
Dans le compartiment à droite, Saint Jean et Saint 
Dominique. Dans celui de gauche, Saint Pierre 
Martyr et Saint Thomas d'Aquin. En haut, dan& 
les trois ronds, la Vierge, l'Ange et Dieu le Pére. 
Dans les interstices de la partie supérieure du ca- 
dre, un martyre et une prédication, en petites fìgures. 

BAZZI ou RAZZI (Giovann'Antonio), dit II Sodoma; 
né à Verceil en 1479; mort à Sienne en 1554 (Ecole 
Lombarde). 

374. Ecce Homo. 

H. m. 0,61. — L. m. 0,47. — Bois, Dem. fig. 

Couronné d'épines, il a les mains liées par une 
corde que tient un des trois bourreaux qui sont der- 
^rière lui. 

ANONYME. 

876. Portrait d'homme. 

H. m. 0,40. — L. m. 0,26. — Bois. Dem. fig. 

Il est vu de trois-quarts, sans barbe, avec un 
bonnet et un vétement rouges, costume florentin du 
quinzième siècle. 
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BARTOLOMMEO (Fra, del Fattorino), dit Fra Bar- 

TOLOMMEO DELLA PORTA. 

377. Ecct Homo. 

H. m. 0,51. — li. m. 0,36. — Fresque. Dem. fig. 

Vu presque de face, couronné d'épines, vétu 
d'un manteau rouge. 

MINGA (Andrea del). 

378. Adam et Ève chassis du Paradis terrestre. 

H. m. 2,13. — L. m. 1,72. — Bois. Fig. ent. 

L'Ange, debout, Tépée à la main chasse Adam^ 
Ève, dpineure assise près de l'arbre où est le tenta- 
teur dont la moitié supérieure est homme, et Tautre 
moitié serpent. 

[Voy. la notioe au N.» 367 de cette Sallej. 
CARRUGGI (Jacopo), dìt II Pontormo. 

379. UAdoration des Mages. 

H. m. 0,82. — L. m. 0,88. — Bois. Fig. ent. 

La Vierge à genoux, soutient V enfant Jesus, 
Près d'elle, une vielle femme ; plus en avant, un 
de rois Mages agenouillé. Au milieu, les autres ac- 
compagnés d'une suite nombreuse. À gauche, Saint 
Joseph assis sur une pierre ; près de lui deux pa^ 
steurs. Au troixième pian, sur la droite, un grand 
nombre de figures à cheval, portant des présents'. 
Dans le fond, plusieurs abitations. 

DOSSI (Dosso ?). 

380. Saint Jean Baptiste. 

H» m. 0,72. — L. m. 1,55. — Bois. Dem. fig. 

Vu presque de face, il tient dans sa main gau- 
che une croix de roseaux, et porte sa droite à.sa 
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poitrine. Food de paysage, où est représeaté^ ea 
petites flgures, le baptéme du Christ. 

GIANPETRINO (Pedrini Giovawni dit\ floriasaìt en 
1520-1560. 

381. Sainte Catherine. 

H. m. 0,38. — L. m. 0,50. — Boìs. Dem. fig. 

La Sainte est aue, aa milieu de roues» instra- 
ments de son supplice. 

BAZZI ou RAZZI (Giovano' Antonio), dit II Sodoma. 

382. Portrait d'homme. 

H. m. 0,70. — L. m. 0,50. — Bois. Dem. fig. 

Vu presque de face, avec une barbe noire, 
coìffé d'un bonnet rouge, il porte un vètement de 
couleur soinbre doublé de rouge. Il fait du doigt le 
gesta d*indiquer. 



QUATRXEME PAROI 

PONTE (Francesco da), dit II Bassano. 
383. Scène champétre. 

B. m. 0,96. — L. m. 1,28. • Toìle. Fig. ent. 

Dans une belle campagne, des vendangeurs 
aidés par des femmes portant des paniers. Au cen- 
tro, un jeune homme foulant le raisin dans un ba- 
quet À droite, un bouvier conduissant deux génisses; 
plus en avant, une jeune fille agenouillée portant 
un gobelet à sa bouche. À terre, épars ga et là, des 
paniers> des corbeilles et des barils. 



yGoogk 



chambre: de prombthék 167 



POLLAJOLO (Piero del). 
384. Saint Sébastien. 

H. m. 1,99. — L. m. 0,78. — Bois. Fig. ent. 

Le Saint, nu, les pieds, et les, inairis attachés 
à un arbre, a le corps, percé de deux flèches. 

CARPI (Girolamo), dit Girolamin da Carpi. 
386. La priére au jardin des Oliviers. 

H. m. 0,19. — L. m. 0,59. — Bois. Fig. ent. 

Jesus est à genoux sur une hauteur, la tòte 
leve vers le ciel régardant Tange qui est dans les 
nuages. Trois apótres endormis sont à ses pieds. 
Au fond paysage avec petites figures. À droite et 
à gauche du tableau une figure dans un ovale. 

PONTE (Francesco da), dit II Bassano. 

386. Scéne champétre. 

H. m. 0,92. — L. m. 1,24. — Toile. Fig. ent. 

À gauche s' élève une cabane tombant en rui- 
nes. Un homme monte sur une èchelle, est en train 
de réparer le toit. Plus en avant, un homme oc- 
cupò à scier une pièce de bois ; un autre creusant 
la terre avec une bèche; une femme portant du bois. 
Au milieu, ^plusieurs animaux domestiques, et des 
utensiles. A droite, une ménagère sort du linge 
d'une caisse. En arrière, une femme qui soufflé le 
feu; et une autre, qui porte de Teau. Au fond, 
paysage. 

CaVALORI {ou Salincorno da Mirabelle), né à Flo- 
rence, florìasaìt oers 16(58 (Ecole Fiorentine). 

387. La téte de Saint Jean portée au fesiin d'Hérode. 

H. m. 0,96. — L. m. 1,08. — Toile. Fig. ent. 

Hérode, Hérodiade, et d'autres eonvives, sont 
assis à. une table, Au pied d' un escalier, un servi- 
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teur portant sur un plateau la tòte de Saint Jean; 
près de lui, un chien. A gauche le bourreau saisis- 
sant par les jambes le corps mutile du Saint. Dans 
un pian éloigné, un horame portant un flambeau, 
et un groupe de soldats. 

PONTE (Jacopo da), dìt II Bassano. 

336. Porirait d'homme, 

H. m. 0,29. — L. m. 0,23. — Boia. Dem. fig. 

Vu presque de profil, avec les cheveux et la 
barbe blancs. 

ANONYME (Alleoiand). 

334. Portrait d'homme, 

H. m. 0,39. — L. m. 0,19. — Bois. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts ; il est coiffé d'un berret et 
vétu de noir. Il tient les mains posées Tune sur 
Tautre. Dans le champ, on lit: « 15. 33. xxxxvin». 
Derrière la toile; un écusson avec cette inscription: 

SI . ALLA IN . MEIN . TROST. 
S . KflNGERKOFER . 



Dans cette chambre, on remarque: deux tables de 
scagliola. Une troisième, placée au milieu de la salle 
sort de la manufacture royale des pierres dures, elle 
est de forme ronde, et a m. 1,75 de diamètre; le fond 
est den lapis-lazzuli orientai. Au centre est Apollon 
au milieu des nuages, sur son char tire par quatre 
chevaux : ce sujet est exécuté en imitation de carnee, 
en jaspe jaune de Toscane; une guirlande de roses, 
sert d* encadrement au groupe ; autour de cette guir- 
lande, s' entrelacent des feuilles d'ecanthe, retenues 
en groupes par des tétes de lions placèes à distances 
égales, et forment autant de compartiments, conte- 
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iiant chacun un attribuì des neuf Muses: celui propre 
à rhistoire, pour Clio: deux flùtes liées ensemble, at- 
tribut d'Euterpe; la cymbale et la couronne de lierre 
pour Thalie; la masque, la poignard et la couronne 
de pampres chargés de raisins; pour Melpomene, la 
lyre et la couronne de laurier, pour Terpsicore; la 
lyre d'Apollon, pour Erato, une couronne de roses 
mélangées, pour Polymnie; le radiomètre et le globe, 
pour Uranie; les tablettes et le stylet, pour Calliope. 
Une large bande circulaire embrasse tous ces motifs ; 
elle est ornée de trente cinq bouquets de fleurs; le 
reste seme d'ornements enlaces les uns aux autres. 
Catte table exigea quatorze années de travail; elle 
fut achevée et exposée au public en 1851. Le pied 
qui représente le quatre Saisons, fut modelé par Jean 
Duprè de Sienne, et coulé en bronze par Clément Papi. 



-^- 
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colonnes d'albàtre orientai, ornent ce corri- 
collectioa des portraits en miniature et à 
ni est dans ce corridor fut réunie par les soins 
inai Léopold de Mèdicis, et Taccompagnait 
5 voyages. De toute la collection qui se com- 
378 portraits on ne connait le nom ni de la 
8 effigiée ni de Tauteur excéptés les suivants: 



Hrait (Thomme, peint par G. M.* da Bibbiena. 

rtrait d^homme, peint par Benoit Gennari. 

Hrait de femme, peint par Lavinie Fontana. 

rtrccit de femme, peint par Lavinie Fontana. 

enne Bathori, Roi de Pologne, Prince de Li- 

luanie (peintre Anonyme). 

rtrait de Francois Marie, Due d'Urbino (pein- 

e Anonyme). 

Hrait de /emme, peint par Tiberius Titi. 

rtrait de /emme, peint par Rybson. 

rtrait de Jean Scotto, peint par le Sordo da 

RBINO. 

rtrait d'homme, peint par Thomas Campana. 
rtrait de Francois Carocci (peintre Anonyme). 
rtrait de Antoine Carocci (peintre Anonyme). 
rtrait de /emme, peint par Bernardino Campi. 
rtrait d'homme, peint par Tedesco il Buono. 
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273. Portrait (TEléonore de Guastalla (peintre Ano- 

NYME. 

292. Portrait de femme, peint par Guido Reni. 

298. Portrait d'André Basetti, Archiprétre (peintre 

Anonyme). 
324. Portrait d'homme, peint par Jeanne Garzoni. 
327. Portrait de femme, peint par Porbus le Jeune. 
332. Portrait d* un jeune homme, peint par Padovanino» 



-^^ 
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CHAMBRE DE LA JUSTICE 

Peinte par Fedi. 

Au centre de la voùte on voit la Justice, les ba- 
lances dans une main, Tépée de V aqtre. Auprès d'elle, 
Mercure, et la Paix portant un rameau ' d* Olivier et 
une come d'abondance. En bas, deux amours tenant, 
Tun un faisceau de verges, Tautre un livre. En haut 
Jupiter, Junon et d'autres Divinités assises. Des amours 
«oulévent un rideau. Autor de la chambre sont des 
bas-relief, et des ornements en grisaille. 



PREMIERE PAROI 

ROBUSTI (Iacopo), dà II Tintoretto. 
389. Portrait d'homme, 

H. m. 1,10, — L. m. 0,97. — Toile. Dem. fig. 

Vu de tpois-quarts, avec lex cheveux courts, 
la barbe longue et un vétement noir; il pose la 
main sur un raodèle de cheval, et l*autre sur un 
livre place sur une table. 

[On croit que c'est le portrait d'un sculpteur ; d'atitres 
disent, d'un auteur qui aurait óorit sur le cheval]. 

ROBUSTI (Iacopo), dlt II Tintoretto. 
-390. Portrait d'homme. 

II. m. 0,57. — L. m. 0,44. — Toile, forme ovale. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, il a les cheveux coarti-, 
peu de barbe, et un vétement gami de fourrure. 
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PORBUS (Franz), le jeune. 

391. Portrait de la princesse EUonore de Mantoue en- 

core enfant. 

H. m. 0,63. — L. m. 0,49. — Toile. Dem. fig. 

VUe presque de face, la tète chargée d'un dia- 
deme, elle porte un grand col relevé et un habit 
brode. Elle tient un fruit dans sa main. 

[Il y a Tin portrait de cette princesse, dans un à^e 
plus avance, sous le N.** 203. Fille de Vincent Gonzague, 
due de Mantoue, et femme de l'Empereur Ferdinand II, 
elle fut couronné Reine d'Hongrie en 1627]. 

DOL€I (C-arlo), dit Carlin Dolci. 

392. Saint Casimir prince de Pologne, fils du roi 

Casimir IV, 

H. m. 0,94. — L. m. 0,77. — Toile, forme octaDgulaire. Dem. fig. 

Vu de profii, les yeux levés au elei, il a un 
riche manteau brode, il porte une main contre 
son sein, et dans Tautre un papier où on lit une 
prière à la Vierge. Sur une table sont place une 
couronné, ornée de perles et de pierres précieuses, 
et un lys. 

[Suivant Baldinucoi, ce portrait fut commandó par 
Cosme III]. 

VASARI (Giorgio), peintre et architecte; né à Arezzo 
en 1512; mort à Florence le 27 Juin 1574 (Ecole 
Fiorentine). 

393. Tentation de Saint Jerome. 

H. m. 1,67. — L. m. 1,21. — Boia. Fig, ent. 

Le Saint à genoux, tient dans une main un 
Crucifix, et dans V autre une pierre avec laquellfr 
il s'appréte à Trapper sa poitrine. Entre les bran— 
ches d'un arbre, TAmour les yeux bandés, lan— 
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gant un dard. Derrière, Vénus, couronnée de ro- 
ses, tenant contre son sein un petit Amour, et en 
conduisant un autre par la main ; à ses pieds, des 
dards, un carquois, et un flambeau à demi éteint. 
Devant Saint Jerome, un lion conche par terre; 
sur une pierre, des livres et une tè te de mort. En 
haut voltigent deux colombes. Au fond, montagnes. 

SCARSELLA (Ippolito), dit Lo ScarseLlino; né à Fer- 
rare en 1551 ; mort en 1621 (Ecole de Ferrare). 

-394. Naissance d'un Enfant, 

H. m. 0,75. — L. m. 0,95. — Toile. Fig. ent. 

Dans une chambre magnifique, un lit, où git 
Taccouchée assistée par plusieurs femmes. Au mi- 
lieu de la chambre, deux servantes occupées à la- 
ver le nouveau-né dans une euvette d* or ; V une 
des deux tient un linge pour Tessuyer. Prés de ce 
groupe sont deux enfants, du coté oppose deux au- 
tres jouant avec un chien. A coté du lit, une table, 
et une' petite fille prenant des fleurs qui y sont 
posées. Plus au fond, petites figures. 

RENI (Guido). 

396. Sainte Elisabeth. 

H. m. 0,51 — L. m. 0,89. — ToUe, forme ovale. Dem. fig. 

Tournée de trois-quarts, les yeux levés au ciel 
elle est recouverte d'un manteau violet. 

MANNOZZI (Giovanni), dit Giovanni da S. Giovanni. 

396. La Vierge et V enfant Jesus, 

H. m. 0,51. — L. m. 0,67. — Toile. Dem. fig. 

La Vierge soutient son divin Fils assis sur un 
coussin. 
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DOLCI (Carlo), dlt Carlin Dolci. 
397. Saint Jean Évangéliste. 

H. m. 0,95. — L. m. 0,78. — Toile, forme ootangulaire. Dem. flg. 

Vu de trois-quarts, les yeux levés au ciel, il 
tient un livre dans une main, et une piume dans 
r autre. En avant, sur un rocher, est place un en- 
crier. Derrière, un aigle. 

[Un tableau semblable, du méme auteur, est dans la 
salle de T Diade, sous le N.« 217]. 



DEUXIEME PARDI. 

GENTILESCHI (Artemisia). 

398. Judith. 

H. m. 1,17. — L. m. 0,98. — ToUe. Dem. fig. 

Elle est représentée de profìl, une épée dans 
la main droite, et appuyant la gauche sur Tépaule 
de sa servante vue de dos et portant dans un pa- 
nier la téte d* Holopherne. 

ROSSI (Francesco de*), dit Cecchino Salviati, né à 
Florence en 1510; mori à Rome le 11 Novembre 
1563 (Ecole Fiorentine). 

399. La Patience 

H. m. 1,77. — L. m. 1,00. — Toile. Fig. ent. 

Elle est représentée sous les traits d*une femme 
vètue à l'antique, les bras serrés contro son sein. 
Sur la chalne qui retient un de ses pieds, tombent 
des gouttes d*eau qui coulent d*un vase surmonté 
d'une sphère, imago du temps qui poursuit inévi- 
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tablement son cours. Une branche de lierre qui du 
terrain, s* attaché en rampant, jusqu*au sommet de 
la sphère signifie la ténacité qui est nécessaire à 
quiconque veut attenindre le but qu*il s*est propose. 

[Composition de Michel- Ange. V. Vasari, lettre 19.™®]. 

HONDEKOETER (Melchior), né à Utrecht en 1636; 
mort dans cette ville le 3 Avril 1695 (Ecole Hol- 
landaise). 

400. Oiseaux de basse-cour. 

H. m. 0,95. — L. m. 1,23. — Toile. 

D*un coté du tableau, un coq; et près de lui 
une couveuse. Du coté oppose, une poule qui mon- 
tre à becqueter à ses poussins. Derrière, un ton- 
neau et une perchoir supportant deux pigeons. Au 
fond, paysage. Sur le perchoir on lit: <M. d'Hon- 

DEKOETER ». 

[Ce tableau a été acheté en 1828, à M. Charles Spruyt 
de Bruxelles pour la somme de 800 francs]. 

SUSTERMANS (Justus). 

401. Portrail du Chanoine Pandolfo Ricasoli. 

H. m. 1,15. — L. m. 0,88. — Toile. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, avec moustaches et royale 
portant un habit religieux, il tient dans la maiu 
droite un Crucifix. Près de lui, une table avec deux 
livres, un rosaire, une lettre, une mentre et une 
fleur. L'inscription sur la muraille, et un petit dé- 
mon qui vole près de son oreille, sont une adjon- 
ction postórieure. Au fond, tenture verte. 

[Bicasolì, appartint dix ans à la compagnie de Jesus ; 
il fut nommó ensuite chanoine de la Gathédrale de Flo- 
rence, et réputé savant dans les langues et la littérature* 
Il fut condamné par le Saint Office, à une réclusion per- 
petuelle]. 
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TROIXIÈME PAROI. 
ALLORI (Cristofano), dit II Bronzino. 

402. Portrait d'un jeune homrne. 

H. m. 0,46. — L. m. 0,86. — Toile. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, les cheveux longs, il porte 
un col brodo et un vétement jaune à manches 
brodées. 

BRONZINO (Angiolo). 

403. Portrait de Cosma ir. 

H. m. 0,77. — L. m. 0,59. — Boia. Dem. fig. 

Vu presque de face, avec la barbe rare, il est 
vétu d'une armure de fer, et pose la main droite 
sur un casque. Derrière, une tenture vertei 

[Voir la notice au N.® 212, Salle d'Iliade]. 

DOLCI (Carlo), dit Carlin Dolci. 

404. Portrait de la Grande-Duchesse Victoire de la 

Rovere. 

H. m. 0,82. — L. m. 0,62. — Toile, forme ovale. Dem. fig. 

Elle est représentée presque de face, vétue d'un 
habit de veuve, un voile sur la tète, une croix su- 
spendue sur son sein. Elle a dans sa main droite 
un livre, et appuye la gauche sur sa chaise. 

[Voir la notice du N.® 116, Salle de Jupiter]. 

BEMBO (Bonifazio), ou FAZIO DA VALDARNO, né 
à Cremane; ftorÌ8sait vers 1461 (Ecole Vénitienne). 

406. Jéstis au milieu des Docteurs. 

H. m. 1,98. — L. m. 1,76. — Toile, forme ovale. Fig. ent. 

Dans un atrium, Jesus, debout sur un gradin, 
parie aux Docteurs ; les uns assis leurs livres ou- 

12 
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verts; les aiitres debout, parlant entr'eux. Derrière, 
la Vierge et Saint Joseph. Dans le fond,.de petités 
fìgures. Par les fenètres ouvertes on distingue di- 
verses habitations. 

DOLCI (Carlo), dii Carlin Dolci. 

406. Saint Dominique. 

H. m. 0,76. — L. m. 1,14. — Toile. Fig. ent. 

Le Saint est agenouillé dans une grotte, qu 
jusqu'à la ceinture, les yeux baignés de larmes et 
ievés vers le ciel, une pierre dans sa main pour 
s'en Trapper la poitrine. À gauche, des àmes du 
purgatoire dans les flammes avec deux anges vo- 
lants au-dessus. Dans une de ces àmes l'artiste s'est 
représenté, lui mérae. Par 1* ouverture de la grotte, 
échappée de paysage, où des brigands assassinsat 
des voyageurs. 

ANONYME. 

407. Portrait d'homme. 

H. m. 0,56. — L. m. 0,43. — ToUe. Dem. fig. 

Il est vu presque de face, avec des moustaches 
et une barbe grise, et un habit ecclesiastique. 

FAES (Peter Van-der), die Le chev. Lely; né à Soest 
en Westphalie en 1618; mori à Londre en 1680 
(Ecole Fiamande). 

408. Portrait de Cromwell. 

H. m. 0,72. — L. m. 0,60. — Toile. Dem. fig. 

Représenté de trois-quarts, avec les cheveux 
longs, et sans barbe, il porte un grand col blanc, 
et une armure. 

[Lely fit le portrait de Cromwell, lorsque celtii-ci com- 
mandait comme general, Tarmée en Écosse, à la famease 
bataille de Dunbar et do Worcester. Il avait alors 50 ans]. 
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LUCIANI (Sebastiano), rf«Y Fra Sebastiano dal Piombo. 

409. Portrait d'homme. 

H. m. 0,78. — L. m. 0,66. — Ardoige. Dem. fig. 

Vu presque de face, avec longue barbe brune, 
il porte un berret et un vètement doublé d'herraine. 
Il tient ses gants dans sa main droite. 

ROBUSTI (Iacopo), dit II Tintoretto. 

410. Portrait d'homme. 

H. m. 1,11. — L. m. 0,96. - Toile. Dem. fig. 

Tourné de trois-quarts, la barbe rare, portant 
un coi blanc et un berret noir ; il a un vètement 
et un manteau noir; et tient dans sa main droite 
^es gants, et relève sous son bras un pan de son 
manteau. Sur le fond ces mots : « Anno /ETatis 

SU^ XXIV ». 



QUATRIEME PAROl. 



BOTH (Jan), dit Both d* Italie peintre et graveur ; 
né a Utrecht en 1610; mori à Venise en 1650 (Ecole 
Hollandaise). 

411. Paysage, 

H. m. 1,62. — L. m. 1,22. — TpUe. 

À droite, groupes d'arbres: au second pian, un 
ruisseau qui coule entre des rochers sur lesquels 
sont des pasteurs et des chèvres. Au fond, vallons 
^t montagnes. 
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SWANEVELT on SUNANEVELT (Herman van), dit 
Herman d'Italie; né à Woerden vers 1620; mort 
à Rome en 1690 (Ecole Hollandaise). 

412. Paysage, 

H. m. 0,99. — L. m. 1,29. — Toile. 

k gauche un v-ieux bàtiment; les anneaux de 
fer de la niuraille, et Tenseigne de la bouteille indi- 
quent une hótellerie. Dans Tintérieur on apergoit de& 
gens attablés, et au dehors deux maréchaux, fer- 
rant un cheval; non loin de là, deux ànes. Au mi- 
lieu du tableau, un mur couvert de lierre, derrière 
lequel s* élèvent plusieurs arbres. Sur le devant à 
gauche, des blanchisseuses lavant à un ruisseau. 
Au second pian, au delà d*une prairie, un chàteau 
. et des cabanes; au fond une suite de vallons. So- 
lei! couchant. 



On remarque dans cette chambre, une table de 
scagliola, et deux autres en brocatelle d* Espagne Le 
Stipo qui est au milieu, fut acheté par le Grand-Due 
Ferdinand IL Ce meublé, dont Monconys fait mention, 
fut sculpté en Allemagne. Les peintures sur pierres 
dures, sont de Breughel. L'intérieur renferme des nom- 
breux tiroirs, dont plusieurs à secret. Une mosaique 
enrichit le devant; et Ton voit peint sur la partie op- 
posée. le mariage de Sainte Catherine, copie de Gab- 
biani, d'après Toriginal du Corrège, qui est au musèe 
de Naples. Dans les autres compartiments, sont les 
douze apòtres d*un coté, et un Crucifix de Tautre, ou- 
vrages exécutés en ambre. Au sommet un orgue et 
un cadran; et dans le bas un autel. Sur les cótès, di- 
vers tiroirs servant de sacristie. Derrière un miroir, 
au-dessous duquel est un Ecce Homo, de Fècole du 
Cigoli. On dit que le cardinal Leopold de Mèdicis se 
servait de ce meublé pour y cèlébrer l'office divin. 

^^ 
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Peinte par Marini. 

Dans le milieu du plafond, est représentée la Déesse 
entourée d*Amours qui lui apportent des fruits et des 
iìeurs. Les ornements en ^risaille autour de la cham- 
bre sont peints par Laudi. 



PREMIERE PARDI. 

VASARI (Giorgio). 

413. Sainte Fatnille. 

H. m. 1,40. — L. in. 1,08. — Boìb. Fig. ent. 

La Vierge, à genoux, tient embrassés Jesus et 
Saint Jean. Derrière, Saint Joseph et Sainte Eli- 
sabeth. 

PALMA (Iacopo), dit II Vecchio. 

414. Portrait de femme. 

H. m. 0,85. — L. m. 0,64. — ToUe. Dem. fig. 

Elle est représentée de trois-quarts, avec un 
voile sur la téte, un vètement noir, et un livre dans 
les mains. 

SUSTERMANS (Justus). 

416. Portrait de Ferdinand II de Médicis. 

H. m. 0.77. — L. m. 0,64. — Toile. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts; il porte un grand col relevé 
à gros plis et une cuirasse. 

[Bemplis d^amour pour les sciences, les lettres et les 
arts, il protégea particulièrement la fameuse Académie dite 
Del Cimento], 
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DUGHET (Gaspre), dit Le Poussin; né à Rome en 
Mai 1613 ; mori dans cette ville le 25 Mai 1675 
(Ecole Romaine). 

416. Faysage. 

H. m. 0,52. — L. m. 0,82. — Toile. 

Dans le lointain, des collines boisées; plus à. 
gauche, au milieu des ombrages, des bàtiments an- 
ciens, rappellants la campagne romaine. Un peu en 
avant un groupe d'arbres, au pied desquels passe 
une route, où 1 on voit une figure. Sur le premier 
pian, un ruisseau au bord duquel s'élèvént des chè- 
nes. En avant, une figure et deux chiens. 

[Les quatre paysages de Graspre Poussin, qui sont dans 
cette chambre étaient la propriété de la fanùUe Ugolini. Le 
peintre Fidèle Acciai les vendit au Q-rand-Duc Lóopold II]» 

RUTHART (Cari), peintre et graoeur ; Jtorissait de 
1660 à 1680 (Ecolè Flamande). 

418. Bétes fauves. 

H. m. 1,01. — L. in. 1,39. — Toile. 

Des cerfs, les uns debout, les autres reposant 
sur rherbe. Près d*eux un lièvre. Des oiseaux vol- 
tigent dans l'air. Des cygnes fendent Teau. Au se- 
cond pian, des arbres. Au fond, montagnes. On lit 
sur un rocher : « Car. Ruthart Feo. ». 

ROSA (Salvatore). 



. 1,44. - Toile. Fig. ent. 

Tarme bianche a lieu entra 
b à cheval couverts de fer. 
renversés à terre avec leurs 
;t un soldat qui en menace 
ie lui. À gauche s'élévent un 
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tempie et des ruines. Du coté oppose un mont 
escarpé. Sur la frise du tempie on lit: « Salvator 
Rosa ». 

SUSTERMANS (Justus). 

419. Portrait d'homme, 

H. m. 0,96. — L. m. 0,76. — Toile. Dem. fig. 

Vu presque de face, les moustaches, la royale 
et les cheveux gris, il porte un col rabattu/un habit 
et un manteau noirs, et tieni dans sa main droite 
un mouchoir. 

ANONYME. 

420. Sainie Agnés. 

H. m. 0,78. — L. ni. 0,59. — Bois. Dexn. fig. 

Vue de trois-quarts, les cheveux épars tom- 
bant sur ses épaules et ornés de perles, elle porte 
un large manteau, et tìent un agneau dans ses bras. 

DUGHET (Gaspre), dit Le Poussin. 

421. Paysage, 

H. m. 0,51. — L. m. 0,86. — ToUe. 

Dans le lointain une piai ne où sont éparses 
des habitations. Au second pian, un -village sur une 
colline, au pied de laquelle coule un ruisseau qui 
tombe en cascades entre des rochers. À droite, à 
travers les arbres, une route où sont plusieurs 
fìgures Darmi lesquelles un satyre jouant avec une 
chèvre. A gauche un arbre dont le trono est rompu. 
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DEUXIEME PAROI 

RIMINALDI (Orazio), né à Pise en 1598; mori en 
1631 (Ecole Fiorentine). 

422. U Amour artiste, 

H. m. 1,41. — L. m. 1,12. — Toile. Pig. ent. 

Assis sur un bas-relief brisé, recouvert d'une 
draperie rouge, TAmour a dans la main droite un 
violon et une lance; il en indique d'autre des arraes, 
des papiers, une palete, des ballatces et une sphère 
ornée de laiers, plaurcés devant lui. A terre, un 
casque d*ou sortent des abeilles. 

VECELLIO (Tiziano). 

423. Jesus adorè par le bergers. 

H. m. 0,96. — L. m. 1,12. — Boia. Fig. ent. 

Dans une pauvré cabane, la Vierge agenouil- 
lée, découvre Tenfant Jesus place dans un berceau. 
Prés de là Vierge, Saint Joseph, et des bergers qui 
apportent leurs offrandes; Tun d'eux guide le boeuf 
et Tane. La lune éclaire cette scène. Dans un pian 
plus éloigné, deux figures, portant une torche; au 
lond un Dois^ et des moutons gardés par un berger. 

HOLBEIN (Manière de). 

424. Portrait d'homme. 

H. m. 0,29. — L. m. 0,20. — Boia. Dexn. fig. 

Tourné de trois-guarts ; sans barbe, la téte 
coififée d'un berret noir, il porte un vétement de 
mème couleur, doublé de fourrure, et tient un pa- 
pier dans la main. 
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CARACCI (Annibale). 

425. Sainte Famille, 

H. m. 0,25. — L. m. 0,19. — Toile. Pig. ent. 

La Vierge assise soutient son divin Fils 
entoure son cou des ses bras. Elle contemple ur 
fant, sans doute Saint Jean, qui est auprès d' 
Derpière, une tente; au-delà, paysage. 

FURINI (^Francesco), dit II Furino ; né à Fior 
vers 1600; mort en 1649 (Ecole Fiorentine). 

426. Adam et Ève dans le Paradis Terrestre. 

H. m. 1,93. — L. m. 2,41. — Toile. Fig. ent. 

Le Pére Eternel, assis près d'un arbre, ; 
main posée sur Tépaule d'Adam agenouillé e 
mains jointes. Sur un rocher, Ève assise. Au 
paysage. 

[Appartenait à la Galerie Gerini]. 
FRANCIABIGIO (Marcantonio). 

427. La calotnnie d'Apelles. 

H. m. 0,37. — L. m. 0,48. — Boia. Fig. ent. 

On raconte qu'Apelles, voulant se vengei 
ses ennemis, fit une peinture représentant la 
loranie. L'oeuvre a péri, mais l'histoire en a 
serve le sujet. Franciabigio, à l' exemple de Sa 
Botticelli, voulut faire revivre la compositior 
grand artiste Grec. Dans une vaste salle, sui 
tròne élevé sur des gradins, siége un roi avei 
oreilles d'àne. À sa droite est assise l'Ignora 
à sa gauche le Soupgon. Au pied du tròne, à d 
la Calomnie, la Fraude et la Perfidie; la Calo 
tient par les cheveux un homme qu'elle traina 
vant le roi. Près de ce groupe, un personnag( 
parie en faveur de l'accuse. À gauche est un 
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tre roi devant lequel se tient la Vérité, tonte nue^ 
un miroir à la main invitant dn geste à y regar- 
der. On lit dans le bas: * Clavdite • qui • regi- 

TIS • POPVLOS • HIS • VOCIBUS ' AURES * SIC * MANI- 
BUS ' LAPSUS • NOSTRIS * PINXIT ' ApELLES 39. 

FURINI (Francesco), dit II Furino. 

428. Figure alUgorique, 

H. m. 0,63. — L. m. 0,47. — Toile, forme ovale. Dem. fig. 

Vue de profii, le sein découvert; elle a dans 
sa main droite un calice. 

RUISDAEL ou RUYSDAEL (Jakob), peintre ^t gra- 
oeur ; né à Harlem cera 1630; mori dans cette oille 
le 16 Novembre 1681 (Ecole Holiandaise). 

429. Paysage. 

H. m. 0,53. — L. m. 0,63. — Tóile. 

Dans le milieu coule un ruisseau qui forme 
des cascades entro des rochers. À droite un groupe 
de chènes ; au second pian un autre groupe. Au 
fond, à travers des arbres, une plaine. Sur un des 
rochers qui sortent de Teau, au premier pian, on 
lit : ^ RuYSDAEL ^. Sous le groupe de chénes, un 
jeune pàtre assis, gardant des moutons. Ciel nua- 
geux. 

[Ce tableau fut achetó par le Q-rand-Duo Léopold II, 
à M. Artaria de Manheim, pour la somme de 1200 fran- 
cesconi]. 

CARDI (Lodovico), dtt II Cigoli. 

430. La Vierge et l'enfant Jesus. 

H. m. 1,44. — L. m. 1,11. — ToUe. Flg. ent. 

La Vierge assise mentre à lire à son Fils. Au- 
près d' elle, à terre, une corbeille remplie d'ouvrage 
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de ferame. Ce composition est le portrait d'une 
mère et de son enfant, aucun emblèrae ne dénotant 
un tableau saint. 

TASSI (Agostino), né à Pérouse en 1566; mori en 
1642 (Ecole Romaine). 

431. Paysage ' Predication de Saint Jean Baptiste, 

H. m. 0,87. — L. m. 1,16. — ToUe. Fig. ent. 

Dans une plaine, sous un groupe d'arbres, Saint 
Jean prèchant devant un grand nombre d'individus,. 
les uns debout, les autres assis," d'autres à cheval^ 
et vétus de differentes manières. Devant le Saint 
dans un char, un estropié. Plus à gauche, un arbre 
isole, au-delà duquel sont des figures; et plus au 
fond, des collines et des montagnes. 

ECOLE VÉNITIENNE. 

432. Portrait d'homme. 

H. m. 0,25. — L. m. 0,21. — Boia. Dem. fig. 

Il est vu de trois-quarts, sans barbe, et coiffè- 
d'un berret. 

FONTANA (Lavinia), née à Bologne en 1550; morte 
à Rome en 1614 (Ecole Bolonaise). 

433. Portrait de femme. 

H. m. 0,25. — L. m. 0,18 — Cnivre. Dem. fig. 

Vue presque de face, elle a un grand col re- 
levé, un collier de perles et un vètement noir ou- 
vert qui laisse voir une robe brodée; elle tient ses- 
mains contro son sein. Au fond, une tenture. 
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TROISIEME PAROI 

BRONZINO (Angiolo). 

-434. Por tr alt de Vingègneur Lue Martini. 

ir. m. 0,98. — L. m. 0,82. — Bois. Dem. fig. 

Vu presque de face, avec les cheveux courts, 
la barbe longue et un vétement noir, il tient d'une 
main un pian qu*il indique de Tautre. 

[Lue Martini créé Provveditore de Pise, par Cosma I.**" 
dessécha les marais qui infectaient les campagnes environ- 
nant catte ville. Le Pian qu'il tient, est celili de la campagne 
de Pise, comme on en peut iuger par les noms, de Calda- 
quoli, Cornazzano, Lesoli, Palude della Duchessa, etc., qui 
y sont insorits]. 

MANNOZZI (Giovanni), G?// Giovanni DA san Giovanni. 

435. Portrait d'un Cuisinier, 

H. m 0,91. — L. m. 0,76. — Toile. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, sans barbe, un bonnet de 
fourrure sur la téte, il tient dans la main droite 
un poulet piume et dans la gauche un couteau. Il 
s*appuye à une table. 

.DUGHET (Gaspre) dit le Poussin. 

436. Paysage. 

H. m. 0,51. — L. m. 0,82. — Toilé. 

Au fond, une plainetraversée par des aqueducs. 
À droite, des palais et des temples. Dans un plain 
intermédiaire, un ruisseau. Sur un des cótés un are 
en ruines; de Tautre un arbre. Sur le devant, deux 
fìgures; Tune debout, Tautre couchée. 
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DYCK (Anton, Van). 

437. Le repos en Égypte. 

H. m. 1,84. — L. m. 1.59. — Toile. Fig. ent. 

À Tombre d*un arbre chargé de fruits, la Vierge» 
assise sur un tertre, soutient son divin Fils qui re- 
garde un groupe d*anges dansant devant lui. Der- 
rière la Vierge, Saint Joseph. Dans les airs, des 
anges chantant. 

[Appartenait à la Galene Grerini]. 
RUTHART (Cari). 

438. Cerf ferrasse par des bétes féroces. 

H. m. 1,01. — L. m. 1,38. — Toile, 

Un cerf est assailli par plusieurs léopards; V\in< 
d'eux Ta déjà terrassé et le mord à rechine; un 
autre tàche de la saisir à la bouche ; un troisième 
s'élance d*un rocher. Un tigre étendu par terre con- 
centre tonte son attention sur un aigle pose sur un 
rocher. Du coté oppose, un lion ; dans le centre un 
our§. Dans le fond, quelques arbres. 

BRONZINO (Manière du). 

439. Portrait de femme. 

H. m. 0,97. — L. m. 0,71. — Bois. Dem. fig. 

Vue de trois-quarts, avec un col relevé, une 
robe bianche et un pardessus de couleur sombre; 
une chalne pend sur sa poitrine. Elle a dans une 
main ses gants, et dans T autre un bout de sa 
ceinture. 
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IN (chev. Jan-Franz), né à Raermont dans 
che de Clèoes, en 1656; mori à Prague en 1727 
3 Allemande). 

irtrait de femme. 

H. m. 0,96. — L. m. 0,72. — Toile. Dem. fig. 

/ue presque de face, elle porte un col en den- 

, un collier, et une robe noire brodée. Assise 

un fauteil, elle appuye une main sur un des 

et tient dans Tautre un éventail de plumes. 

IT (Gaspre), dit Le Poussin. 

tysage, 

H. m. 0,50. — L. m. 0,87. — Toile. 

Jne rivière, coule entre deux collines, sur l'une 
lelles, s*élèvent quelques habitations. Du coté 
jé, plusieurs maisons. Sur le devant, deux figu- 
'une couchée, Tautre tenant un chevreau. Sur 
^e, trois vaches. 

J (Alessandro), dit II Bronzino. 

a Vierge et l'enfant Jesus, 

H. m. 1,32. — L. m. 0,92. — ToUe. Fig. ent. 

u-a. Vierge assise, les cheveux dénoués épars 
es épaules, tient sur ses genoux son divin Fils 
, dans sa main droite une couronne de fleurs 
pose sur la tòte de sa mère. Dans sa main 
le est une couronne d'épines que prend la 
;e Marie. Sur le devant une corbeille remplie 
ige. Au fond, paysage. 

i (Jacopo da) dit II Bassano. 

\sns aux jardins des Oliviers. 

II. m. 0,89. — L. m. 1,28. — Toile. Fig. ent. 

iu premier pian, Pierre, Jacques et Jean, ea- 
is. Jesus à genoux en présence d'un ange re- 
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splendissant. Dans le lointain, a la lueur des flara- 
beaux, une troupe de soldats guidés par Judas. Au 
fond, paysage. 



QUATRIEME PAROI 

OENTILESCHI (Artemisia). 

444. Judith. 

H. m. 0,97. — L. in. 0,79. — Toile. Dem. fig. 

Représentée presque de face, les cheveux et le 
sein ornés de joyaux; elle tient la main droite ie- 
vée et arraée d'un cimiterre, et avec sa main gau- 
che, saisit par les cheveux Holopherne endormi, 
appuyè sur un oreiller. Derrière, la servante, un 
sac à la main, se couvre les yeux pour ne pas voir 
le coup que va porter Judith. Dans le fond une tente. 

FRANK (Franz), Le' Jeune; né à Anoers en 1580; 
mori dans cette ville, en 1642 (Ecole Flamande). 

445. Jesus montani au Calvaire, 

H. m. 1,53. — L. m. 0,85. — Boia. Fig. ent. 

Jesus, succombant sous le poids de la croix, 
près de lui, Sainte Véronique; plus en arrière, la 
vierge et Saint Jean. Simon, suivi de cavaliers, aide 
Jesus à porter la croix. Plus en avant, un des lar- 
rons, les bras liés derrière le dos, et près de lui, 
un estropié et deux hommes dont Tun lui présente 
un idole, et Tautre le tient par les cheveux. Au 
troisième pian, le second larron gardé par des sol- 
dats. Dans l'éloignement, le Calvaire; du coté op- 
pose Jérusalem. 
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PONTE (Leandro da), dit II Bassano. ' 

446. La Céne. 

H. m. 0,92. — L. m. 1,35. — Toile. Fig. ent. 

Jesus, assis au milieu des apótres, leur donne 
sa bénédiction. Un des disciples, à sa gauche, tient 
la té te penchée sur la table. Sur le devant, un chien 
et un chat. Dans le coin, à gauche, un enfant ver- 
santdu vin, et ayant à ses pieds une corbeille piai ne 
de fruits. 

ANONYME. 

447. Portrait suppose de Jean Bologne, 

H. m. 1,06. — L. m. 0,81. — Toile. Dem. Fig. 

Vu de trois-quarts, le corps tourné à gauche, 
ih a dans une main un ébauchoir, et dans l'aulre 
un medaillon. Sur le banc, ciré et outils à l'usage 
des sculpteurs, et Tébauche de deux figures. 

[On croit, à en juger par d'autres portraits de cet ar- 
tiste, que celui-ci est le sien. D'ailleurs le groupe ébauché. 
qui y est représenté, rappelle deux figures soulptées en 
marbré du méme artiste qui existent dans la grande Salle 
du Palais Vieux. Enfin le vétement, et l'epoque a laquelle 
remonte cette peinture appuyent cette sùpposition], 

CIAFFERI (Pietro), fl?iY Lo Smargiasso; né à Pise en 
1600. Florissait vers 1651 (Ecole Fiorentine). 

448. Jesus tnoniré au peuple. 

H. m. 0,89. — L. m. 0,85. — Toile. Fig. ent. 

Sur le Seuil d'un monument d'ordre composite 
le Christ, entouré de gardes, est montré à la foule 
par Pilate. Une figure tient debout une croix ; der- 
rière, une statue. Sur le devant, une immense mol- 
titude. 
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Au milieu de la Chambre, est la célèbre Vénus 
de Canova, sortant du bain. 

* Retourné à Rome, enfermé, de nouveau dans 
** son atelier. Canova quoiqu' il eùt promis à Louis 

* roi d'Etruria, d'exécuter une copie exacte de la 
** Vénus de Médicis pour orner la Tribune de la Ga- 

* lerie de Florence, préfera composer une Vénus ori- 
" ginale ^. (Missirini, Vie de Canova). 

La Vénus de Médicis rendue à Florence, celle de 
Canova, fut transportée à Pitti. 

Les deux tables en mosaique sur fond d* albatro, 
représentent le palais des Cascines de Florence et les 
Bains de Montecatini. 



-^- 
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CHAMBRE DES PUTTI 

Peinte par Marini. 

Au milieu du plafond sont des enfants ailés. 
Autour, des ornements en grisaille. 



PREMIERE PAROI 

BRIL (Paul), peintre et graveur; né à Anvers en 1554; 
morì à Rome en 1626 (Ecole Flamande). 

449. Paysage. 

H. m. 0,93. — L. m. 1,39. - ToUe. 

Au diBlà des rives d' un lac, s* élève une col- 
line occupée par un village; plus au fond une 
chalne de montagnes. À droite un tertre élevé, 
couvert d* arbres ; d' un coté de ce tertre s' ouvre 
une grotte ou se tiènnent plusieurs pàtres en train 
de traine des chèvres. Au bord du lac, une fennoie 
qui prend de T eau. 

PONTE (Leandro da), dit II Bassano. 

460. Scéne champétre. 

H. m. 0,76. — L. m. 1,92. — ToUe. Fig. ent. 

Une plaine avec des arbres et des collines. 
Au premier pian, une jeune femme donne à boire 
dans une tasse à son enfant assis sur une pierre: 
près de là, une vieille femme prend du lait avec 
une écuelle dans un poèlon. Au second pian, uq 
berger un panier au oras ; au troisième, des gé- 
nisses et deux a^neaux mangeant dans un bassin; 
tout près, un petit chien conche. 

[Ce tableau est la copie en g^and du N.® 177, du 
méme peintre, Salle de Saturne]. 
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RUYSCH (Rachel), née à Amsterdam en 1665; morte 
en 1730 (Ecole Hollandaise). 

461. Fruits, fleurs et insectes. 

H. m. 0,89. — L. m. 0,60. — Toile, 

Près d*un arbre, et épars sur le terrain, di- 
verses espèces de fpuits, un nid d'oiseaux et un lé- 
zard qui léche un des oeufs cassés. Derrière, une 
courge, das épis, dont un de mais, et de fleurs des 
bois. Qa et là divers insects. 

[M. Artarie négociant de Manheim vendit ce tableau 
en 1823, au Due Ferdinand III, moyennant 1100 sequins 
tivec un autre du méme auteur et une marine de Backui- 
sen. Les deux premiers tableaux avaient appartenu au 
Comte Fries de Vienne ; la marine à M. Schweiser de 
Francfort]. 

FRANCIA (Manière du). 

451.^^^ Mariage de Sainie Catherine, 

H. m. 0,47. — L. m. 0,40. — Bois. 

La Vierge assise tient sur ses genoux l'enfant 
Jesus qui met la bague dans le doigt de Sainte Ca- 
therine agenouillée au devani d'eux. Derrière la 
Vierge Saint Antoine de Padoue et Saint Francois. 

BRIL (Paul). 

442. Paysage. 

H. m. 0,95. — L. m. 1,29. — Toile. 

À gauche plusieurs habitations et un groupe 
d'arbres. Du coté oppose, au socond pian, un vil- 
lage entouré de murs. Au fond, un lac baignant des 
collines. En avant, des moutons, des chèvres, des 
poulets, et des bergers." 
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ROSA (Salvatore). 

463. Paysage. - La Paix hrùlant des armes. 

H. m. 1,34 — L. m. 2,08. — Toile. Fig. ent. 

Au premier pian, à gauche, groupe d'arbres, 
aux pieds desquels la Paix, sous la figure d'une 
femme, assise, vétue de blanc, et couronnée de feuil- 
les.d*oliviep, une palme dans une main, une torche 
dans Tautre raet le feu à un monceau d'armes. À 
ses pieds, un agneau et un lion. Dans un pian in- 
termédiaire, un iac, dans le lointain des collines cou- 
ronnées, de tours. Signé, sur une pierre: « Rosa ». 

[On lit dans Baldinucci: « Salvatore pignit pour le 
« cardinal Jean-Charles, deux paysages, l'nn raprésentant 
« la Justice venant chercher un refuge chez de paysans » ; 
Olì ne sait où est ce tableau. « L^autre repr&entanL la 
« Paix briilant des armes » C'est le tableau que nous avons 
sous les yeux]. 

ALLORI (Cristofano), dit II Bronzino. 

475. Uadoration des Bergers. 

H. m. 0,97. — L. m. 0,79. — Toile. Fig. ent. 

La Vierge agenouillée, découvre son divin Fils, 
conche dans un berceau. Derrière, Saint Joseph. 
Devant, plusieurs bergers en adoration, et portaat 
des offpandes. Plus en arrière, Tane. En haut deux 
anges tenant un cartel. 

RUYSCH (Rachel). 

455. Fletcrs et fruits. 

H. m. 0.87. — L. m. 0,66. — Toile. 

Dans un vase place sur un banc, un bouquet 
de fleurs, sur lesquelles se posent plusieurs insec- 
tes. Sur le banc, des grenades. On lit dans le fond r 
< Ra . RuYSCH ». 

[Voyez son pendant au N.* 451]. 
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DEUXIÉME PAROI 



SCHELLINKS (WiUem-Van). On ignore l'epoque de 
sa naissance et celle de sa mori (Ecole Flamande). 

466. Paysage. 

H. m. 0,56. — L. m. 0,86. — Toile. 

Au milieu du tableau un pont avec des arbres 
à ses extrémités. En avari t, une rome, sur laquelle 
une figure à cheval. Du coté oppose, une statue 
entre deux colonnes. Au fond, montagnes: Soleil 
couchant. Signé: g. v. s. 

DUBBELS (Jan), florissait cers 1729 (Ecole Hollan- 
daise). 

457. Marine. 

H. m. 0,69. — L. m. 0,86. — Toile. 

La mer est agitée; les vagues viennent se 
rompre con tre les digues élevées près de la plage. 
Dans r éloignement, plusieurs bàtiments. Signé : 

DUBBELS. 

[Ar tarla de Manhein vendit ce tableau 200 sequins au 
Grand-Djic Ferdinand III. Voyez au N." 544 lù-dessus]. 

AELST (Willem Van) né en Hollande 1620; mori 
en 1679 (Ecole Hollandaise). 

469. Vases et fridts. 

H. m. 0,78. — L. m. 0,98. — Toile. 

Sur une table recouverte d*un tapis bleu, sont 
placés sur une nappe, un citpon, des cerises, du 
raisin, d'autres fruits, et divers vases. 
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YME. 

^aysage. 

H, m. 0,47. — L. m, 0,55. — Toile. 

Un bois traverse par une route sur laquelle 
des chasseurs et leurs chiens, un promeneur 
epos et un ouvrier. Plus au fond, deux figures 
Bval, dans le lointain, une plaine. Effet de soleil 
hant. 

CNBURG (Kornelis). 

^aysage. 

H. m. 0,42. — L. m. 0,56. — Cnivre. 

Un lac; à droite des arbres; au fond des col- 
baignés par V eau. En avant de baigneurs 
int du lac; d'autres reposent sur la rive. 

[ERI (Domenico), dit II Domenichino. 

^aysage. - Vinus, Amour et Satyres, 

H. m. 0,25. — L. m. 0,83. — Cuivre, forme ovale. 

À Tombre d'un bois, Vénus nue, se répose^ 
lue sur un banc le bras appuyé sur un cous- 
et serrant contre son sein le petit Cupidon. 
ière le rocher, à droite, une figure qui tante 
érober les flèches du carquois pose à terre, Du 
oppose, deux Satyres observent attentivement. 

JM (Jan-Van), né à Amsterdam le 5 Avril 
; mori dana eette ville le 8 Féorier 1749 (Ecole 
andaise). 

Heurs et fruits. 

H. m. 0,43. — L. m. 0,84. — Toile. 

Dans un vase, place sur une table de marbré 
né d'un bas-relief, représentant des amours. 
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sont des fleurs sur lesqueUes posent des papillons 
et des mouches. Sur la table sont des ppunes, et 
un nid d'oiseaux avec des oeufs. Signé : Jan-Van. h. 

SCHELLINKS (WiUem-Van). 

463. Paysage. 

H. m. 0,57. — L. m. 0,86. — Toile. 

Au milieu du tableau un pont à tpois arches, 
au delà, un gpoupe d'arbres; dans le lointain, une 
tour sur une colline; au fond, montagnes; sur le 
devant, une route et quelques figures à cheval. 
Effet de soleil couchant. Signé : g. v. s. 

BACKUISEN ou BAKUYSEN (Ludolff), peintre et 
graoeur ; né à Embden en Westphalia en 1631 ; 
mort à Amsterdam en 1709 (Ecole Hollandaise). 

464. Marine. 

H. m. 0,65. — L. m. 0,79. — Toile. 

Le ciel est couvert de nuages épais; la mer 
est agitée ; ga et là, des bàtiment, les voiles dé- 
ployées; des oiseaux de mer rasent les vagues. 

[Propriétó de M. Schweizer de Francfort, il fut àcheté 
par M. Artaria de Manheim, et vendu à Ferdinand III, 
avec deux autres de Riiysch pour le prix de 1100 sequins, 
le 28 Février 1823]. 

AELST (Willem Van). 
468. Fruits. 

H. m. 0,72. — L. m. 0,99. — Toile. 

Sur une table recouverte d*un tapis, un cous- 
sin orné de glands et une corbeille renversée d*où 
tombent des cerises, des grappes de raisin, de pé- 
ches, des pommes, des figues et un meion. 



yGoogk 



200 CHAMBRE DBS PUTTI 



TROISIEME PAROI. 



AELST (Villem-Van). 
454. Objet de cuisine. 

H. m. 1,21. — L. m. 0,96. — Toile. 

Sur une comiche sont place une téte et une 
peau de mouton, divers fruits, un artichaut, et une 
corbeille pleine de fruits. À la muraille sont suspen- 
dus, une fessure, un poumon, un poulet et des 
oiseaux. 

BREUGHEL (Abraham), dà Le Napolitain ; né à 
Anvers en 1672; mori après 1700 (Ecole Flaraande). 

467. Sainte Famille, au milieu d'une guirlande defleurs, 

H. m. 1,05. — L. m. 0,85. — Toile. 

Dans une guirlande de fleurs, est représentée 
la Vierge assise, tenant sur ses genoux Jesus de- 
bout, qui regard quelques fleurs posées sur une 
table, que lui mentre un ange. Du coté oppose, un 
ange, jouant du violon. Derrière, la Vierge, à droite, 
Saint Joseph ; en haut, Dieu le Pére, et le Saint- 
Esprit sous le forme d*une Colombe. Au fond paysage. 

SWANEVELT (Herman), dit Herman d'Italie. 

468. Paysage. 

H. m. 0,50. — L. m. 0,65. — Toile. 

A gauche un monticule sur lequel est un chà- 
teau au milieu d*arbres. Au centre une rivière qui 
coule entro des rochers. Dans le fond, des collines, 
un chàteau et des montagnes. À droite des chénes, 
et une route sur laquelle sont des bergers, une 
femme et des vaches. 
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DOLCI (Carlo), dit Carlin Dolci. 

465. Vision de Saint Jean VEvangèliste dans Vile de 
Pathmos. 

H. m. 0,38. — L. m. 0,47. — Caivre. Fig. exit. 

Le Saint à demi étendu sur le sol, appuyé a 
un rocher, tient un livre dans sa main et tourne 
les yeux vers le ciel où apparait au milieu des nua- 
ges la Vierge ayant sous ses pieds un croissant. 
Devant lui sur une roche, une bète à sept tètes, et 
du coté oppose, un aigle. Au fond, la mer. 

[« Le peintre fit la belle figure, de grandeur natu- 
« relle, de Saint Jean l'Evangéliste en contemplation de- 
« vant la mystériuse vision de la femme, revètue de soleil, 
« foulant aux pieds le dragon ». (Baldinucci, Vie de Carlin 
Dolci). Le marquis Pierre Francois Binuocini acheta pour 
300 écus ce tableau qui demeura dans cette famille jusq'à 
son extinction, et passa à un anglais M. Du Boulay. Ce- 
lui-oi est une róduction du tableau dont Baldinucci fait 
mention], 

ROSA (Salvatore) 

470. Paysage - Diogene jetant son écuelle. 

H. m. 1,47. — L. m. 2,22. — Toile. 

Dans une forét prè d*un lac, Diogene debout, 
entoupé de cinq disciples, va jeter son écuelle, à la 
vue d*un jeune homme accroupi qui boit dans le 
creux de la main. À gauche un troupeau de bre- 
bis, derrière un paysan conduisant deux chevaux 
chapgés d*ustensiles de ménage; sur Tun de ces 
chevaux est une femme portant un enfant dans 
les bras. Au fond, à travers de grands arbres, des 
collines, un village, et dans un pian intermédiaire 
à droite, des figures. Signé sur une pierre: « Rosa ». 

[« Un grand bois à Fombre duquel sont plusiexirs per- 
« sonnes en compagnie du philosophe Diogene, lequel, en 
« voyant un jeune homme qui boit aveo sa main à un ruis - 
« seau, jette sa tasse il fit ce tableau pour le marquis Carlo 
« Grerini, qui le conservait dans la Galerie, comme étant 



yGoogk 



CHAMBRE DBS PUTTI 



l'un grand prix ». (Baldinucci, Vie de Salvator Rosa). 
\ Grand-Due Ferdinand III l'acheta en 1818, avec d'au- 
ìs tableaux provenants de la méme Galerie Girini]. 

JVEN (chev. Jan. Franz). 

, Portrait d'Anne de Médicis., 

H. m. 0,45. — L. m. 0,33. — Toile. Fig. ent. 

Elio este vue prescjue de face avec un riche 
ìtement brode: elle indique avec sa droite un 
uteuil place devant une table servie. À ses pieds 
1 chien. Dans le fond, un rideau rouge, une giace 
une porte entrouverte par laquelle on apergoit 
usieurs figures. 

[Fille de Cosmo III, et marie à Jean Guillaume Elec- 
ir Palatin, elle retourna à Florence après la mort de 
a mari. Cosme lui manifesta toujours une grande affe- 
on, et lui mort, elle ve^ut presque constamment au 
uvent de la Quiete, à cause de son frère Jean-Gaston, 
i avait pour elle peu de sympathie. EUe survócut à 
ite sa famille et mourut en 1743]. 

rVEN (chev. Jan. Franz). 
Anne Marie de Médicis, en costume de chasse. 

H. m. 0,49. — L. m. 0,37. — Toile. Fig. ent. 

Vue presque de face, coiffée d*un tricorn orné 
i plumes, elle porte un riche vétement. Elle tieni 
,ns sa droite un fusil et de l'autre caresse un des 
dìs chiens qui sont autour d*elle. Au fond, pay- 
ge avec un lac. 

[Voyez la notice au N.° 471 ci-dessus], 

LEMBURG (Kornelis). 
Paysage. 

H. m. 0,23. — L. m. 0,30. — Cuivre, forme ovale. 

Sur les rives d'un lac reiifermé entre des col- 
les et des nDontagnes, sont assis des,bergers, doni 
in joue de la flute et l'autre s*appuye contre un 
cher ; une jeune bergere danse en s*accompa- 
lant avec un tambour de basque. À l'ombre des 
bres, un groupe de chèvres. 
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ZAMPIERI (Domenico) dit II Domenichino. 
474. Paysage - Diane surprise par Action, 

H. m. 0,30. — L. m. 0,44. — Toile. Fig. ent. 

Une rivière coule tranquillement à travers un. 
bois touffu. Des Nymphes sont en train de se bai- 
gner ; d'autres demi-nues, peposent sur Therbe ; et 
entourent Diane qui a deux chiens auprès d'elle. 
Derrière on apergoit Actéon. Au fond, des mon- 
tagnes. 

AELST (Willem Van). 

466. Gihier et ustensiks de chasse, 

H. m. 1^. — L. m. 0,96. — Toile. 

Sur une table converte d'une nappe, sont posé& 
un faisan, un canard sauvage, d*autres oiseaux et 
une gibecière. On voit suspendus dans le haut, un 
lièvre, deux autres oiseaux et un cor de chasse 

ANDREA (d'Agnolo), dit Andrea del Sarto. 

476. Sainte Famille. 

H. m. 0,87. - L. m. 0,65. — Bois. Dem. fig. 

La Vierge, vue de profil, assise sur un gradin, 
a sur ses genoux l'enfant Jesus, qui pose une main* 
sur le sein, et Tautre sur l'épaule de sa Mère. Au- 
fond, tenture verte. 

DOUVEN (chev. Jan- Franz). 

477. Portrait d'Anne Marie de Médicis. 

H. m. 0,45. — L. m. 0,82. — Toile. Fig. ent. 

Vue de face, elle est debout, richement vetue, 
les cheveux ornés de perles, et porte un grand col 
rabattu. D'une main elle tient un pan de son vé- 
tement. Par terre est couché un petit chien. Aa? 
fond une tenture rouge. Du balcon ouvert on de- 
couvre un paysage. 
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DOUVEN (chev. Jan-Franz). 

478. Portrait de Jean Guillaume, Electeur Palatin, 

et de sa femme Anne Marie de Médicis, 

H. m. 0,49. — L. m. 0,39. — Toile. Fig. ent. 

Ils sont debout, en costume de bai masquè, et 
paraissent se parler. Jean Guillaume, est vu de pro- 
fil; sa femme, de face. Prés d'eux, dex chiens. Au 
fond une tenture, au delà une table servie, autour 
plusieurs personnes, les unes debout, les autres as- 
sises; celles-ci jouant de divers Instruments. Sur 
une table, vases d'argent. 

POELENBURG (Kornelis). 

479. Ruines Romaines. 

H. m. 0,23. — L. m. 0,30. — Cuivre, forme ovale. 

Au centre, un are dédié à Titus; dans le loin- 
tàin un autre à Minerve. Une ruine, au premier 
pian, avec des arbustes. En avant, un pàtre à 
cheval, et des vaches ; du coté oppose, a autres 
figures. 

CARACCI (Annibale). 

480. Nyniphe et Satyre, 

H. m. 0,28. — L. m. 0,41. — Bois. Dem. fig. 

Une nymphe couchée par terre, tournée de 
dos, laissant voir le profil de son visage, retient 
dans sa main gauche un pan de la draperie qui 
la couvre à demi. Un enfant suspendu dans Fair, 
tient un satyre par la come. Ce dernier couronné 
de pampre, a dans sa main une coupé remplie de 
raisins. Dans le bas, apparait la tète d*un enfant. 

[Sauf quelques petits ohangements, cette peinture est 
Tesquisse d'un tableau de la Galerie des Offices qui d'aprè> 
'Malvasia, fut vendu au Gbrand-Duc par le Bolognetti]. 

^^ 
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Poccetti a peint dans le plafond de cette chambre- 
plusieurs allégories. 



PREMIERE PAROT. 



SUSTERMANS (Ecole de). 

481. Portrait d'homme, 

H. m. 0,60. — L. m. 0,51. — Toile. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, les moustaches relevées, 
il porte un col rabattu à gros plis, et un manteau 
rougeàtre. 

ANONYME. 

482. Saint Francois recevani les stigmates, 

H. m. 0,71. — L. m. 0,48. — Bois. Fig. ent. 

Saint Francois est à genoux; dans une plaine, 
près de lui, un de ses compagnons lisant. Dans 
l*air un séraphin en croix d*où partent les rayons 
qui stigmatisent le Saint. 

ANONYME (Ecole Vénitienne). 

483. La V ter gè en adoration. 

H. m. 0,69. — L. m. 0,62. — Toile. Dem. fig. 

La Vierge, devant Tenfant Jesus, les mains 
jointes. À ses còtés, deux anges; Tun les mains 
croisées sur sa poitrine, Tautre levant une draperie- 
bl anche sur laquelle repose Tenfant Jesus. 
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CALVART (Denis), né à Anvers en 1585; mort à 
Bolojne en 1619 (Ecole Flamande). 

-417. Saint Jerome, 

H. m. 1,16. — L. m. l,Td. — Toile. Dem. fig. 

Il est en train d'écrire; deux anges sont prés 
de lui. Sur une table où il s*appuye sont des livres, 
un encrier, une téte de mort, un sablier et un ro- 
saire. Du coté oppose lin Crucifix. 

SUSrERMANS (Ecole de) 

485. Fortrait du General Grifoni. 

H. m. 0,69. — L. m. 0,52. — Toile. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, avec des mouslaches rele- 
vées, la royale et les cheveux longs, il porte un 
col rabattu et une armure de Per; il a un manteau 
et Tépée au coté. 

PULIGO (Domenico). 

486. Sainte Famille, 

H. m. 0,75. — L. m. 0,50. — Boia. Dem. fig. 

La Vierge assise vue presque de face, soutient 
Tenfant Jesus, debout sur un gradin. Derriére, Saint 
Joseph. 

DOSSI (Dosso). 

487. Le repos en Egypte. 

H. m. 0,52. — L. m. 0,42. — Boia. Fig. ent. 

La Vierge assise par terre, tient son Fils sur 
ses genoux et lui montre d'une main le ciel. Plus 
en arrière, Saint Joseph assis. Au fond, paysage. 
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DEUXIÈME PAROI 



TIARINI (Alessandro), né à Bologne le 20 Mars 1577; 
mori dans cette ville le 8 Féorier 1688 (Ecole Bo- 
lonaise). 

488. Adam et Ève pleurant sur le corps d'Abel 

H. m. 2,52. — L. m. 1,60. — Toile. Fig. ent. 

Au premier pian, Adam a les mains jointes 
et les yeua levés au ciel. Près de lui on volt le 
sorps inanime d'Abel, étendu par terre. Au second 
pian, Ève, assise sur un rocher. Derrière, Gain qui 
s'enfuit. Au fond, paysage montueux. 

RIMINALDI (Orazio). 

489. Martyre de Sainte Cécile. 

H. m. 3,33. — L. m. 2,16. — Toile. Fig. ent. 

Le bourreau a saisi dans sa main gauche les 
cheveux de la Sainte agenouillée, les mains liées, 
et s*appréte à la Trapper avec Tépée qu*il tient, 
dans la main droite. À terre plusieurs instruments 
de musique. Au-dessus un ange portant la cou- 
ronne et la palme du martyre. 

[Lanzi et Mòrrona font mention de ce tableau et disent 
quii ótait dans TEglise de Sainte Catherine à Pise. Il fut 
place à Pitti, par ordre du Grand-Due Ferdinand II, qui 
fit mettre à sa place, une copie d'Ant. Dom. Gabbiani]. 

BARBIERI (Giovan Francesco,) dà II Guercino. 

490. Saint Sébastien. 

H. m. 2,54. -- L. m. 1,67. — Toile. Fig. ent. 

Le Saint debout, dépouillé de ses vétements 
attaché à un arbre, tourne les yeux en haut vers 
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ange On voit au fond, des tours, et un fleuve 
erse par un pont. 

[Suivant les mémoires laissées par le frère et lex neveux 
leintre, ce tableau aurait été fait pour le cardinal Ma- 
sselli, en 1652, pour le prix de 150 ducatons (écus ro- 
Ls). On ne sait à quelle epoque ce tableau parvint à Pitti. 



TROISIEME PAROI 

lYME (Allemand). 
Portrait d'homme. 

H. m. 0,e9. — L. m. 0,56. — Boia. Dem. fìg. 

Il est vu de face, sans barbe, la tòte coiffée 
i chapeau et vètu de noir; il a des gants dans 
main droite. 

>RI (Alessandro), dit II Bronzino. 

Portrait du cardinal Ferdinand de Médicis. 

H. m. 0,79. — L. m. 0,57. — Boia. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, la barbe et les cheveux 
rts, il porte Thabit de cardinal. 

(Toyez la notice du tableau, N.® 337, Salle de Pro 

lée]. 

.E VÉNITIENNE. 

Portrait d'homme. 

H. m. 0,66. — L. m. 0,58. — Boia. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, la barbe noire, coiffé d'un 
pet, vètu de noir, il tient des gants, à la mairi 
iche. 
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VECELLIO (Tiziaao). 

494. Portrait d'hotntne, 

H. zn. 1,29. — L. m. 0,96. — Toile. Dem. fig. 

Vu presque de face, la barbe longue, le vote- 
ment gami de fourrure qu'il soutìent d'une main; 
Tautre dans laquelle est un papier, repose sur le 
bras d'un fauteuil. Il porte une chalne d' or à la- 
quelle est attaché un aigle à deux tétes. 

VECELLO (Tiziano). 

495. Portrait de Thomas Mosti. 

H. m. 0,86. — L. m. 0,66. — Toile. Dem. fig. 

Tourné de trois-quarts, la barbe courte, les 
cheveux longs, recouverts d'un bonnet noir, il ap- 
puye une main sur un livre. Derrière la toile on 
lit: « DI Thomaso Mosti, in età di anni xxv l'anno 
M. D. xxvi; Thitiano da Cadoro pittore ». 

[De la famille noble des Mosti de Ferrare; on sup- 
pose que c'est le frère d'Augustin, ólève de l'Arioste]. 

POZZO (Padre Andrea jésuite); né à Trente en 1642; 
mori en 1709 (Ecole Bomaine). 

496. Portrait du 7^. P. Pierre Pinamonti de la Comr 

pagnie de Jesus. 

H. m. 0,67. — L. m. 0,61. — Toile. Dem. fig. 

Vu presque de face portant la barbe, les che- 
veux courts; il est vétu ae noir, et a un Crucifix 
sur la poitrine. 

[Le B. P. Pierre Pinamonti de Pistoie, accompagna 
pendant vingt six ans le P. Paul Segneri dans les missìons. 
n fat anssi le confessenr de Cosmo HI et c^est peut-dtre 
à canse de ce demier tdtre, qne ce portrait se trouve dans 
cette Galerie. • 

U 
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ANONYME. 

497. Portrait d'homme. 

H. m. 0,49. — L. m. 0,86. — Toile. Peoi. fig. 

Il est tourné de trois-quarta, avec les cheveux 
courts, les moustaches et la royale, un col rabattu 
et un vètement noir. 



On remarque enoore dans cette Galerie, un buste en 
marbré de Napoléon I.*' par Canova, et un de Jupiter, 
également en marbré, copie d*une oeuvre Grecque. 

Enfin, deux tables en albàtre orientai, et une troi- 
sième en malachite, soutenne par des pieds en bronze 
dorè. 



-^r 
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PASSA6E à la 6ALERIE ROYALE des UFFIZI 

Aprés avoir visitée la Galerie Palatine, eh sortant 
il faut se tourner à gauche pour aller trouver Tescalier 
aui porte au corridor de passage à la Galerie Royale 
aes Uffizi. À moitié de Tescalier on trouve une Salle 
DE8 Ck)PiES à vendre. 

Georges Vasari fut chargó de la direction de ce 
passage par le Due Cosme !.•', et Y acheva en cinq 
mois, comme il nous le raconte lui mème dans sa vie. 

PORTRAITS DES HOHHES CÉLÈBRES 

Dans ce passage jusq'au Pont Vieux il y a la col- 
lection des hommes célèbres et celle des costumes; 
collection que ìusqu'au 1881 était dans les magasins 
de la Galerie des Uffizi. 

6RAVURES 

La collection des gravures qui vient aprés est un 
choix de celles que possedè la Galerie. On trouve 
indiqués à chaque gravure, le sujet, le nom du gra- 
veur et celui du peintre. 

On entro ensuite dans la Galerie des Uffizi. 



-^- 
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des tableaux qui en 1799 furent enle- 
de la Galerie du Palais Pitti et trans- 
iés à Paris, dressée d'après les regus 
3S procès verbaux fait lors de la con- 
lation des dits tableaux. 

Première Salle dite de Vénus. 

La Duplicité, de Salvator Rosa, 
Une bataille, du méme. 
La Conjuration de Catìlìna, du méme. 
Rendez-vous de chassenrs, de Giovanni da San €Ho^ 
vanni, 

Deuxième Salle dite d^Apollox. 

Sainte Famille, de Rubens. 

Le Cardinal Hippolyte de Médicis, de Tiziano. 

Portrait, de Vam.-der Hdat, 

Les suites de la guerre, de Rubens, 

Paysage, du méms, 

Paysage, du méme, 

Troisième Salle dite de Mars. 

Déposition de la Croix, de Pietro Perugino, 
Portrait du Cardinal Guide Bentivoglio, de Van 

Dyck, 
Martyre de Sainte Agathe, de Sebastiano dal Piombo» 
Portrait du Pape Leon X, de Raffaello, 
Ecce Homo, de Cigoli. 
Les quatre philosophes, de Rubens. 
Sainte Famille, de Giulio Romcmo, 
La Yierge à la Chaise, de Raffaello, 
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QUATRIÈHE' SaLLK DITE DE JuPITER. 

Tableau. Le portrait d'Andrea del Sarto, par ì 

„ Déposition de la Croix, d* Andrea del 

„ Calvin et Luther, de Giorgione da Co 

„ La Maitresse du Titien, par lui-mème 

„ Histoire de Joseph, d'Andrea del Sari 

„ Portrait du Pape Jules H, de Itajffaet 

„ Saint Julien, de Cristofcmo Allori. 

„ Les Parques, de Michelcmgiolo Btwnar 

„ Histoire de Joseph, d'Andrea del San 

„ Salute Famille , dite dell' Impannata^ de 

„ La Vierge, de Taziano» 

ClNQUIÈME SaLLE DITE DE SA.TURNE. 

Tableau. Jesus avec les quatre Evangólistes, d 
lommeo, 
„ Histoire de Jacob, de Bonifaziq Venez 
„ Saint Famille, attHòuée à Eaffaello, 
„ Saint Jean du Correggio (Téte d'enfai 
„ Histoire de Jacob, de Bonifazio Vene'* 
„ Portrait, du Barroccio, 
„ Bataille, de Bonifazio Veneziano, 
„ Sainte Famille, de l'Albano, 
„ Tète de l'Annonciation, du Baroccio, 
„ Ange, du méme, 
„ La Gléopàtre, de Gfuido Meni. 

La Nourrice de la Maison de Mèdio 

Bordone, 
Mo'ise sauvé des eaux, de Paolo Vere 
Le Pére Etemei, de Maffaello (Vision 
La Vierge au Tròne, du méme, 
Saint Jean endormi, de Carlo Dolci, 
Les neuf Muses avec Apollon, de Qi\ 



ìì 
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Tableau. Sainte Famille, de V Albano. 

„ Portrait de Rembrandt, jpar lui-mème» 

„ Sainte Famille, d'Annibale Caracci. 

,, Sainte Famille, de Raffaello, 

„ Histoire de Mutius Scóvola, de Bonifazio Veneziano. 

SixiÈME Salle dite des NOVISSIMI (Iliade)^ 

Tableau. Saint Maro Evangéliste, de Fra Bartolommeo della 
Porta. 
„ . Ecce Homo, de Tiziano. 

„ Jesus dans le jardin des Olivier s, de Carlo Dold. 
„ Trois tètes, de Lorenzo Lotto. 
„ Le Cardinal Bernard Dovizi de Bibbiena, de Raf- 

fctello. 
„ Thomas (Fedra) Inghirami, du méme. 
„ Tète de Sainte Marie Madeleine, de Sustermana, 

Portrait d'Homme, du Morone. 
„ La Vierge au long Oou, du Parmigianino. 
„ Portrait de Femme, du mème. 
„ Judith, de Cristofomo Allori. 
„ Portrait du Pape Olément YII, de Giulio Romano. 

Ginquante-six de ces tableaux furent transmìs an 
Directoire. Sept des plus petits furent perdus; ce sont les 
suiyants : 

Tableau. Sainte Famille, d'Annibale Caracci. 
„ Sainte Famille, ecole de Raffaello. 
,1 Histoire de Jacob, de Bonifazio Veneziano. 
„ Idem, da mème. 

„ Histoire de Mutius Scévola, du Tnème. 
„ Bataille, du mème. 

Les cinquante-six tableaux ci-dessus, faisant partie de 
la Galene Pitti, furent repris à Paris par les soins da Sèna- 
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teur Chev. Jean Degli Alessandri, président de TAcadémie des 
Beanx-Arts, assistè dn Direotenr Prof. Pierre Benvenuti, et 
renvoyés à Florence, le 25 Ootobre 1815. Outre ces tableanx 
il 86 tronvait aussi beauooup de tables en pierres dures, la 
célèbre Yénus de Médicis et d^autres objets appartenant à la 
Toscajie. 

(Des Archives de la Oàlerie RoyoUe de Florence), 



-^ 
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TABLE ALPHABEUQUE 

DE8 

HOMS ET PRÉKOMS DES ARTISTES 

DONT LA GALERIE POSSEDÈ DÈS OUVBAGBS 

aree les nnméros correspondants à cenx da catalogne 



Abak (Johan), on Van Ahen, 2Bé. 
AeUt (Willem Van), 454, 406, 466, 469. 
Albani (Franoesoo), dit l'Albano, 173, 175, 278. 
Albertinelli (Mariotto), 966. 
Allegri (Antonio), dit il Correggio, 260. 
Allori (Alessandro), dit il Bronzino, 291, 442, 492. 
Allori (Gristofano), dit il Bronzino, 41, 72, 95, 96, 296, 805, 402, 475. 
Altissimo (Gristofano dell*), ou Papi, 316, 827. 
Amerisl^l on Aforisi (Michel Angelo), dit il Caravaggio, 188. 
Andrea d'Agnolo voy. Sarto (del). 

Anonymes, 88, 66, 238, 271, 273, 274, 268, 810, 834, 886, 842, 864, 
866, 370, 876, 407, 420, 447, 469, 482, 483, 491, 497. 

Backiiisen on Sakuysen (Lndolff), 464. 
Barbarelli (Giorgio), dit il Gtiorgione, 186. 
Barbieri (Giovan Francesco), dit il- Gneroino, 8, 29, 60, 99, 108, 

166, 168, 284, 490. 
Barocoio (Federigo), on Fiori d'Urbino, 66, 101, 168, 162, 214, 

251. 261. 
Bartolommeo (Fra del Fattorino), dit Baooio della Porta, on 

il Frate, 64, 125, 169, 206, 256. 877. 
Bassano (Jacopo), voy. Pohtb Jacopo. * 
Bassano (Leandro), voy, Pontb Leandro. 
Bassano (Francesco), voy, Pohtb Francesco. 
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Lzzi ou Razzi (Qiovann'Antonio), dit il Sodoma, 374, 8^. 

icccLfiimi (Domenico), dit il Mecherino, 359. 

>xnbo (Bonifazio), on Fazio da Yaldarno, 405. / 

irrettini (Pietro), dit Pietro da Cortona, 21. 

itti (Bernardo), dit Pinturicoliio, 341. 

gordi (Michele), dit Michele di Bidolfo, 180. 

gordi (Domenico), dit il Ghirlanderò, 358. 

gordi (Bidolfo), dit il Ghirlandaio, 207, 224. 

livert (Giovanni), 22, 202. 

»ateri (Jacopo), 862« 

»iiifazio (Veronese I), 84, 89, 161. 

mifazio (Veronese II), 222, 257. 

»x»done (Paris), 109, 194, 32Ó. 

>rgogiioiie» voy. Coubtois. 

>tli (Jan), dit Both d'Italie, 411. 

>tticelli voy, Filipkpi. 

'eughel (Abraham), dit le Kapolitain, 467. 

•il (Paid), 449, 452. 

*onzino (Angiolo), 89, 204, 206, 212, 277, 279, 408, 434. 



.gnacciy voy, Ganlabsi. 

Ilari (Carlo), dit Carletto, 289. 

Ilari (Paolo), dit Paolo Veronese, 37, 108, 134, 136, 186, 196, 216, 

267, 268, 269. 
Ivart (Denis), 417. 
.mpagnola (Domenico), 170. 
.nlassi (GKiido), dit Cagnacci, 75. 
ntarini (Simone), da Pesaro, dit il Pesarese, 25, 48. 
racci (Annibale), 166, 220, 850, 425, 480. 
ravaggio» voy. Amerighi. 

.rdi (Lodovico), dit il Cigoli, 27, 46, 51, 90, 98, 290, 801, 808, 430. 
,rpi (Girolamo), dit Girolamino da Carpi, 86, 115, 886. 
krrucci (Jacopo), dit il Pontormo, 149, 182, 238, 2d^, 879. 
evalori (on Salincorno da Mirabelle), 887. 
lampaigne (Philippe de), 126. 
ftfPeri (Pietro), dit lo Smargiasso, 448, 
soli» voy, Cabdi. 

ouet on Oloet (Francois), dit Jehannet, 262. 
[>vio (Don Ginlio), 241. 
>rreggio (Copie du), 259. 
trreggioy voy, Allbciiu. 
»urtois (Jacques), dit il Borgognone, 112. 
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Costa (Lorenzo), 876. 

Credi (Lorenzo di), 354. 

Crespi (Qinseppe Maria), dit lo Spagnolo, 182, SOS. 

Curradi (cliev. Francesco), 10, 286. 

Dolci (Carlo), dit CarHn Dolci, 58, 91, 154, 156, 213, 217, 227, 286,. 

275^ 280, 281, 288, 295, 802, 816, 821, 325, 892, 897, 404, 406, 466. 
IDomeni chino» voy. Zampieri. 
Dossi (chey. Dosso), 148, 880, 487. 
Donven (chev. Jan Franz), 440, 471, 472, 477, 478. 
Dubbels (Jan), 457. 

Dnehet (Gaspre), dit le Poussin, 416, 421, 486, 441. 
Diirer (Albrecht), 1, 20. 
Dyck (Anton van), 82, lòO, 160, 824, 437. 

£]cole d'Andrea del Sarto, 28, 292, 294. 

» du Bronzino, 263, 828, 489. 

»> des Garaoci, 189, 198. 

« Ferraraise, 862. 

» Fiorentine, 847, 878. 

» de Gian Bellino, 888. 

» Lombarde, 299, 871. 

v> de Ba£faello, 247. 

» de Sustermans, 106, 314, 481, 485. 

» de Tiziano, 221. 

» d)e Yan Dyck, 84, 282. 

» Yénitienne, 482, 483, 498. 

» de Francia, 451 hi8, 
Kspa.snolet, voy, Bibkba. 

Faes (Peter Yan-der), dit le chev. Lely, 406. 

Feti (Domenico), 26, 30. 

Filipepi (Alessandro), dit Sandro Bottioelli, 848, 858, 867, 872. 

Fontana (Lavinia), 488. 

SVanoeschini (Baldassarre), dit il Yolterrano, 105, 107. 

Frank (Franz), 446. 

Francia» voy. Baiboijhi. 

Franoiabiffio (Marcantonio) 48, 427. 

Franco (Giovan Battista), dit il Semolei, 144. 

Frate (TI), voy. "Bàxrovoìoao. 

Fnrini (Francesco), dit il Furino, 426, 428. 
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O-arofolo» voy. Tisio. 

O-ennarl (Benedetto), 

Oennari (Cesare), 832. 

Oentilesolii (Artemisia), 142, 896, 444. 

O-hirlandajo» voy. Bioordi Domenico. 

Oliirlandajo» voy, Bioobdi Bidolfo. 

O-ianpetPino» voy. Pkdrini. 

O-imignani (Giaointo), 868. 

O-iordano (Luoa), dit Fa' Priesto, 104. 

O-ioreione, voy. Babbahblli. 

O-io vanni da S* Cd-iovanni» voy. Mannozzi. 

Oiulio Romano» voy. Fippx. 

Oranacoi (Franoesoo), 190, 845. 

O-ueroino» voy. Babbibri. 

SLondekoetep (Melchior), HOO. 
SLuysuin (Jan Van), 462. 

Xjanfpanclii oa X^anfranoo (chev. G-iovanni), 231, 818. 

Xjello da I*?ovellax*a9 voy. Oasi. 

Hièìy, voy. Fass. 

ILiicinlo (ohev. Qìovanni Antonio), dit il Pordenone, 62. 

ILflgozzi (Jacopo), 289. 

Lippi (Filippino), 349. 

ILiippi (Fra Filippo), 843: 

Xjotto (Lorenzo), 110. 

Xjuclanl (Sebastiano), dit Fra Sebà^stiano dal Piombo, 179, 409. 

Xjulnl oa Xjovini (Aurelio), 102, 861. 

Jk£anière du Correggio, 258. 

» de Holbein, 252, 424. 

» du Morene, 86, 120, 127. 

» du Perugino, 840. 

» du Porbus, 280. 

» du Schidone, 808. 

» de Sebastiano dal Piombo, 822. 

» de Van Dyok, 831. 

J^lancini (Bartolommeo), 276. 
lV£anettl (Butilio), 12. 
A£anfredi (Bartolommeo), 6. 

lV£annozzi (Giovanni), dit Giovanni da S. Giovanni, 197, 806, 496. 
J^aratta ou jN£aratti (Carlo), 71. 
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]\Iazzoli (Francesco), dit il Farmigianino, 2S0. 

iA^azzolini (Lodovico), 129. 

I^etsys (Quentin), 223. 

AdLìcliel di Xlidolfoi voy. Bioobdi. 

Scinga (Andrea elei), 367, 378. 

S(£ox*one (Domenico), 121. 

I^orone (Gio. Batta), 128. 

Sfurili o (Bartoloznmeo Esteban), 66, 63. 

Orsi (Lelio), dit Lelio da Novellara, 114. 

Padani (Gregorio), 285. 

Palma, (Jacopo), dit il Vecchio, 38, 254, 414. 

Paolo "Veronese» voy. Caliari. 

Parinigìanino, voy. Mazzoli. 

Pedrini (Giovanni), 881. 

Panni (Luca), 240. 

Perugino, voy. VAiiNncci. 

Pietro da Oortona» voy. Berbbttini. 

Pinturicchio, voy. Bbtti. 

Plppi (Giulio), dit Giulio Bomano, 57, 167. 

Poelemburg (Kornelis), 317, 460, 478, 479. 

Pollajolo (Antonio del), 369. 384. 

Ponte (Jacopo), dit il Bassano, 130, 330, 885, 448. 

Ponte (Leandro), dit il Bassano, 177, 446, 460. 

Ponte (Francesco), dit il Bassano, 11, 286, 260, 888, 886. 

Pontormo» voy. Cabbucoi. 

Porbus (Franz), le jeone, 7, 244, 296, 391. 

Pordenone» voy. Licnvio. 

Pozzo (Padre Andrea), 496. 

Procaccini (Gammillo), 319. 

Pulzone (Scipione), dit Scipione Gaetano, 187, 192, 205, 210, 211, 337. 

Pulito pomenico), 145, 146, 169, 242, 486. 

Poussin» voy. Duohbt. 

I^affaello d'Urbino» voy, Sauzio. 
ftaibolini (Giacomo), dit il Francia, 44, 196. 
Rembrandt (Pani Van-Byn), 16, 60. 
Reni (Guido), 24, 47, 78, 100, 197, 270, 896. 
Ribera (ohev. Joséf)i dit TEspagnolet, 19, 78, 117. 
Riminaldi (Orazio), 422, 489. 
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^Robusti (Jacopo), dit il Tintoretto, 3, 65, 131, 248, 264, 313, 339, 

889, 390, 410. 
X2.osa (Salvatore), 2, 4, 15, 111, 133, 135, 181, 188, 218, 297, 300, 306, 

312, 453, 470, 
Rosselli (Matteo), 13. 

X2.0SSÌ (Francesco de'), dit Gecohìno Salviati, 399. 
Rosso del ÌRosso, dit il Bosso Fiorentino, 113, 237. 
X{.ixbens (Peter Paul), 9, 14, 85, 86, 93, Ì39, 141, 235. 
XS>u.isd.ael ou Ruysdael (Jakob), 429. 
iRusticliiiio» voy. Bustxci. 
HRiistioi (Francesco), dit il Hustichino, 23. 
Rutliart (Cari), 418, 438. 
Xtuyscli (Baohel), 451, 455. 

^SLlimbeni (Ventura) 45. 

Salviati» voy. Bossi. 

{Sanzio (BaffaeUo), 40, 59, 81, 79, 94, 151, 158, 165, 171, 174, 178, 229, 24o. 

iSarto (del) Andrea, dit Andrea del Sarto, 58, 62, 66, 81, 87, 88, 97, 

118, 123, 124, 163, 172, 184, 191, 225, 272, 807. 
iScarsella (Ippolito), dit lo Scarsellino, 394. 
tSchellinks (WiUem Van), 456, 463. 
Scliiavone (Andrea), 70, 74, 152, 361. 
iSchidone ou Schedone (Bartolommeo), 804, 333, 860. 
feScipion Graetano, voy, PuLzasm. 
Sebastiano dal Piombo» voy. LaciANi. 

feSignorelli di Grillo ou Basidio (Luca), dit Luca da Cortoni», 365. 
JSimon da Pesaro, voy. Gantasini. 
ISodoma» voy. Bazzi. 
Soffg:! (Niccolò), 77. 
Spasnuolo» voy. Cnsan. 
Siistermans ou feSubstepmans (Justus), 116, 119, 190, 208, 209, 

^2, 265, 298, 323, 844, 401« 415, 419. 
S-vranevelt ou feSuanevelt (Herman Van), dit Herman d'Italie, 

412, 45a 

l'assi (Agostino), 431. 

Tiarini (Alessandro), 488. 

Tinelli (chev. Tiberio), 226, 258. 

Tintoretto, voy. Bobusti. 

Tisio (Benvenuto), dit il Garofolo, 6, 122, 246, 863. 

Tito (Santi di), 287. 

Titi (Tiberio), 49. 

Tiziano, voy. Vbobllio. 
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"Vaxxnl (chev. Francesco), 856. 

A^anni (Baffaello), 33. 

\^a,iixiiicchi (Andrea), voy. Sarto (del). 

Vannini (Ottavio), 31. 

Vajinucci (Pietro) dit il Perugino, 42, 164, 219. 

Van .A^elst» voy, Ablst. 

"Van .A^ken, voy, Abak. 

Van der Helst» voy. Hiblst. 

"Van dei» "Vl^erff, voy. Wbsov, 

Van X>yck» voy. Dtck. 

Van Hulsum, voy. Huisum. 

Van Scliellinks» voy» Schbllihks. 

Vasari (Giorgio), 898, 413. 

Vecellio (Marco), dit Marco di Tiziano, 484. 

Vecellio (Tiziano), 17, 18, 54, 67, 80, 08, 92, 157, 200, 201, 215, S 

811, 4^, 494, 495. 
Velasquez (Don Diego Bodrignez de Sylva y), 196, 248, 829. 
Vinci (Leonardo da), 140. 
Volterrano, voy. Frahgeschihi. 
Vries (Abraham de), 255. 

Werflf (chev. Adriaen Van Der), 76. 

Zampi eri (Domenico), dit il Domenichino, 176, 461, 474. 
Zuccari on Zuccaro (Taddeo), 846. 
Zucclieri ou Znocaro (chev. Federigo), 188. 
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